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Un sujet vieux comme
le monde

Les hommes et les jeunes gens du diocèse, ceux qui ont déjà sui­
vi les exercices d’une retraite fermée et les autres, sont in­
vités à la Journée apostolique qui aura lieu à Joliette, dimanche pro­
chain, le 1er octobre. Ces assises, en plus de créer une plus grande 
union entre les Ligues de Retraitants et entre les membres de chaque 
ligue, component des avantages spirituels qu il ne serait pas bon d t- 
gnorer. Le programme indique, par les sujets mis à l'étude, l'orien­
tation apostolique de ces groupements pour les mois qui suivront. Le 
lait que ces Ligues occupent une place de premier plan dans nos orga­
nisations d*Action catholique, montre combien il est important que 
tous assistent à la Journée pour y recevoir les mots d’ordre.

Cette année, les congressistes étudieront le grand précepte de 
] observation du dimanche. Nous n avons pas a démontrer ici l'im­
portance de la question. Un peuple qui n’observe plus le dimanche, 
qui consacre aux plaisirs ou aux affaires, le seul jour que le Seigneur 
a réservé au repos et à la prière, est un peuple qui n'a plus de foi et qui 
court à sa ruine. Nous croyons généralement que le dimanche est, en 
somme, bien sanctifié. Cependant si nous examinons attentivement 
ce qui se passe autour de nous, si nous examinons notre propre con­
duite a ce sujet, nous verrons facilement qu en définitive Dieu n’a j>as 
sa juste part des dimanches et fêtes d'obligation. Nous donnons le 
moins de temps possible à la messe que nous n entendons pas toujouis 
comme il convient, puis le reste de la journée est consacré aux voyages, 
excursions, visite, amusements souvent prohibés par l'autorité reli­
gieuse. N avons-nous pas même en notre ville des lieux d amusements 
ou le dimanche est violé régulièrement ! Ce ne sont pas des païens de 
i Afrique ni de la Chine qui remplissent chaque dimanche ces salles,
mais des catholiques qui savent ce qu ils font, qui connaissent leurs
devoirs, qui négligent les avertissements de leur evéque et les conseils 
de leurs prêtres. Farce que le clergé demande qu on sanctifie le di­
manche, on trouve, en certains milieux, qu’il est trop sévère, pas de 
son temps, qu il ne connaît plus les besoins de la population, etc. 
i îélas! les besoins de la population nous ne les connaissons que trop
et nous en gémissons bien souvent devant Dieu. Ajoutons, sans plus
de détails, que notre dimanche est violé de bien d autres manières.

lit nous concluons que le sujet mis a l’étude dimanche prochain, 
bien qu’il soit vieux comme le monde, reste brûlant d’aciualité et que 
nous aurons tous avantage a le méditer un peu. Les congressistes ta­
cheront de s’améliorer sur le point considéré afin d exercer, ne fut-ce 
que par leur exemple, une salutaire influence sur leur milieu. La 
Journée apostolique aura alors atteint l’un de ses buts, bi tous nos 
retraitants observaient très fidèlement le dimanche, si le dixième d’en­
tre eux se taisait apôtre du dimanche, qui ne voit l’immense bien qui 
se ferait rapidement autour de nous! Nous formulons le voeu de 
voir ce souhait s accomplir entièrement.

11 ne se réalisera pas sans la retraite fermée. C’est là, en effet, 
que se forgent les chefs, dans la réflexion et la prière. C’est l’école par 
excellence. C’est la que l’homme, en lace de sa conscience voit ses 
devoirs et ses responsabilités à la lueur d’une lumière qui lui semble 
nouvelle. A cette clarté il s impose plus volontiers les sacrifices qu il 
huit, corrige ce qu’il faut corriger, et aperçoit comme sur un écran 
non seulement les laideurs de la vie mais aussi l immensité du bien 
qu'il aurait pu faire et qu il n’a pas fait. 11 ne suffit pas de ne pas 
fane le mal, celui qui ne fait pas le bien n est pas chrétien. Notre 
religion n est pas faite toute de privations, de negations, de prohibi­
tions, elle renferme aussi des ordres, des commandements, des actions 
a faire. 11 ne suffit pas de ne pas voler, il faut aussi donner de son 
bien; il ne suffit pas de ne pas scandaliser son prochain, il faut aussi 
le secourir. 1 édifier par le bon exemple. La retraite fermée éclaire ad­
mirablement 1 échelle des valeurs et la grandeur des devoirs. Le matéria­
lisme a tant d emprise sur chacun de nous, sous une forme ou sous 
une autre, nous vivons dans une si forte ambiance paienne, que nous 
ne devons pas négliger des exercices qui nous ramènent sur les chemins 
de l’iivangile, du surnaturel.

La Journée apostolique, importante à cause des sujets qui y sont 
étudiés, l’est aussi par l’oeuvre qu elle préconise: la retraite fermée. 
Aussi, comme par les années passées, il faut qu’un groupe imposant 
d'hommes et de jeunes gens de notre diocèse se fassent un devoir d as­
sister pieusement et joyeusement à cette journée. A nos chefs reli­
gieux nous devons cette consolation et ce motif d’espérance.

Abbé Orner VALOIS

Deuil pour M.
l'abbé Forest RECOLLECTION

Notre compagnon, l’abbé Léo 
Forest, assistant-directeur de l’Ac­
tion populaire, pleure son frère 
Paul, décédé h ier matin, à l’hôpi­
tal St-Lusèbe à la suite d’un acci­
dent et malgré tous les efforts d' 
la science. Le défunt laisse dans 
le deuil, outre son épouse Ubaldi- 
ne Perreault, ses père et mère: M. 
et Mme Jos. Forest de St-Alcxis; 
ses frères: l’abbé Léo. Philibert de 
Montréal, Florent, Guy et Jean; 
ses soeurs: Mmes Robert Forget 
(Léoniej de Shawinigan, Mlles 
Honorine, Florence. Madeleine et 
Marg.-Marie, un neveu Yvon For­
get; ses beaux-parents: M. et Mme 
Hermas Perreault de St-Esprit; 
son beau-frère: M. R. Fcrget; sa 
belle-soeur: Mme Ph. Forest, et 
de nombreux autres parents dont 
son oncle i’.bbé Jos. Perreault, de 
Rawdon.

M. Paul Forest était mdrié de­
puis quelques mois seulement et 
âgé de 24 ans. Il était un jeune 
agriculteur très intéressé à sa pro­
fession et qui s’était toujours fait 
remarquer par sa piété et une 
conduite exemplaire. 11 ?. enduré 
ses dernières souffrances avec une 
résignation qui édifia toutes les 
personnes qui en furent témoins.

Les funérailles auront lieu de­
main. le 29 septembre à St-Alcxis 
(Montcalm) à 9 h. 30.

A notre compagnon, à la jeune 
épouse si durement éprouvée, et à 
toute la famille nous offrons 1 as­
surance de nos prières et nos meil­
leures sympathies.

La récollection mensuelle 
pour le clergé diocésain auia 
lieu au lieu habituel a la ca­
thédrale mardi le > octobie 
prochain, à 2 heures, sous la 
présidence de S. fixe. Mgr 
Papineau.| 1 J pu

lill.LET UE SEMAINE

DES ELECTIONS 
NOUS AURONS

Un coup de foudre dans notre 
firmament... Les Chambres pro- 
ci ne iules sont dissoutes samedi 
dernier, et les élections fixées au 
25 octobre. La mise en candidatu­
re aura lieu le 18 octobre. Peu ou 
point de personnes pouvaient s'at­
tendre à pareil coup de canon.

* * *

L'Union Nationale avait été 
élue le 17 août 1936 par une écra­
sante majorité. Quelques députés.

DEUIL POUR 
M. CASAVANT

M. J.-F. Casavant, gérant de la 
Banque Provinciale à Joliette est 
en deuil de sa soeur Marie-Antoi­
nette. épouse de M. Roméo Paul- 
bus, décédée à Montréal, à l’âge de 
41 ans et 1 1 mois. M. et Mme 
Paulhus ont habité Juliette, il y a 
plusieurs années. La défunte lais­
se dans le deuil, outre son mari, 
Quatre enfants, ses frères et soeurs 
M. Léon Casavant de Sorel: M. 
J.-F. Casavant de Joliette: Mmes 
hon. J.-P. Cardin, Edouard 
Champoux, Alcide Salvail et Léo 
Messier, de Sorel. Armand Mé­
nard de Trois-Rivières, et de 
nombreux autres parents, neveux 
et nièces.

Les funérailles eurent lieu à So­
rel samedi le 25 septembre. Nous 
offrons à notre concitoyen et à sa 
lamilie nos sincères sympathies.

CHRONIQUE MUNICIPALE

Une famille
à Thon

Reprise des travaux du canal
CHAUFFAGE DE L’ARENA — AVIS LEGAL

SEANCE TENANTE

Le Conseil a décidé de se réunir le Conseil on a formé une Com- 
tous les lundis et de convoquer des mission des sports, on demande 
sessions spéciales si besoin. Depuis donc à M. Zaien de faire part de 
le début de septembre il ne déroge son projet à cette organisation dont 
pas au but visé et c'est pourquoi. M. l’échevin F.-X. Morin est leau but vise et c est 
lundi dernier sous un ciel d’orage, 
les échevins ont quitté leur foyer 
pour participer aux délibérations 
régulières. On remarquait outre S. 
H. M. le maire J.-B. Fontaine, 
MM. les échevins F.-X. Morin, A. 
Savignac, N. Hottin, L. Mainville, 
N. Riopel, A. Hérard et A. Forest.

La séance s’est ouverte dès huit 
heures et vingt, par la lecture des 
minutes de la dernière assemblée.

DEMANDES VERVALES
M. U1 rie Chaput, surintendant 

des travaux provinciaux du 
Grand Canal”, annonce au Con­

seil que le gouvernement a T inten­
tion de continuer l’oeuvre en 
cours et de parfaire Tégoût-collec-Nous venons d'apprendre avec

P«‘ de temps après, avaient aban- plaisir la nomination du R. Père b“r' dansTe secïcuTdê 'iaïuVPapL 
donné M ^Duplessis. mais voici. Lucien Du fort. c.s.v.t autrefois du neau A cctte fln on emploiera des

chômeurs nécessiteux, pendant la

La campagne 
politique dans

Joliette
Assemblée dimanche soir 

De nouveau M. Antonio Bar­
rette et Me Lucien Dugas en vien­
dront aux prises dans le comté de 
Joliette. 11 y aura probablement 
un candidat de l’Action libérale 
nationale, mais nous n’avons pu 
rien savoir d’ofiieiel à ce sujet, ce 
matin. M. Antonio Barrette ou 
vre son comité central dans les 
salles de la Jeunesse Nationale, 
dans T immeuble du grand magasin 
Boulard, rue Notre Dame.

Dimanche soir à 8 heures, le 1er 
octobre. Me Lucien Dugas ouvre 
sa campagne par une assemblée 
qui aura lieu à la salle du marché 
à Joliette. L’hon. T.-D. Bou­
chard. MM. Jean Rochon. C.-E. 
Ferland. Lucien Dugas et quel­
ques autres seront les orateurs.

d après le Canada, la situation des scolasticat Saint-Charles, Joliette 
partis au moment de la dissolu- cl maintenant attaché au diocèse 

* tion des Chambres. Union Natio- d Amos, Abitibi ,a la position de 
raie: 72: Libéraux: 11: Parti secrétaire de Mgr A. Desmarais.
National: 5; Action Libérale Na- nouvel évêque de ce diocèse. 
tionale: I: Indépendant: 1. Il y Le R. Pere Lucien Dmurt est 
a actuellement S6 comtés dans la le frère de notre concitoyen M. Z. 
province au lieu de 90. Dufort, épicier de la ru»» Manseau.

* * * Au nouvel élu et à sa famille.
XL Paul Gouin, le chef de L Ac- j nos sincèrcs flotations. 

lion Libérale Nationale, continue ‘ m
à dire que son parti présentera un 
candidat par comté. Les libéraux 
en feront probablement autant.
Nous aurons donc au moins 2 5S 
candidats pour nous parler, d'ici Le succès des cours de solfège 
un mois, des affaires de la point- [de Tan dernier donnés par le pro- 
que provinciale. Nous serons cer- fesseur J.-A. Contant a incité le 
tainement suffisamment renseignés j gouvernement provincial à les

continuer cette année.
Les cours auront lieu au même 

local c’est-à-dire à d’Académie 
St-Viateur tous les mercredis soirs

Retraites fermées

PROJET D'UNE TECHNIQUE 
POUR FEDERER LES OEUVRES

DE CHARITE A JOLIETTE
Dans I»*- pmiiières notes rclalixes à un 

piojd «l»‘ fédération <li*s Oeuvre* de cha­
nté jolicttaincs parues jeudi dernier, 
nous avons lait allusion à la puissante 
organ Dation fédérative de Montré,il. 11 
M-rait difficile «l«* trouver ailleurs un 
orgaui-iiie plus eonsidéralde et plu* puis­
sant. \ou> disons “un organisin'; consi­
dérable**. Cela se comprend. Il se meut au 
'«-in d'une ci lé dont la population catho­
lique approche le million d'Iiahilanls et 
qui rridermc îles problèmes de eliaiité en 
conséquence. Non* disons de même que cet 
organisme laisse voir beaucoup dt puis­
sance. La preuve, c'est que, celte année, 
il peut distribuer près «le $300,000 dol­
lars aux oeimes qu'il patronne.

Il n’est pas -ans utilité de jeter un ra­
pide coup d’oeil -m celle magnifique oiga- 
libation. Kl le se compose de toute une 
série de comités bien reliés les mis aux 
nulicm par un but commun: faire chacun 
su part, aim d’amasser le plus de pain 
possilde pour ceux «pii en «ont prives.

Voici la série de ces comités: le Con­
seil; TKxéeutif: le Comité des Finances; 
le Comité de la Kcgie interne générale; 
les Comités d’Arrondissemeiits; les Comi­
tés Paroissiaux ; les Comités de Régie i n- 
terne particulière...

N icnueiit ensuite les sous-officiers et 
•'««biais de la grande armée, l’infanterie 
d'élite, «pii \a engager le combat contre 
les cordons de la bourse et qui s’appellent 
les chefs d'é piiprs et les auxiliaires.

I n mot sur chacun tie ces comités en 
commençant par ceux «pii entrent en action 
les premiers. Ce Comité des Finances d'a- 
lmrd, devant lequel comparaissent les dé­
légués des Oeuvre* de Charité fédérées, 
comme la Saint-Vincent de Paul, les Ou. 
vioirs, l'Assistance Maternelle... 11 s’en 
rencontre une trentaine à Montréal. Tes 
ruît membres de ?e comité examiner.! tout 
pèsent tout et font une liste des sommes 
qu ils croient pouvoir assurer à chacune.

Te rapport de ce comité est remis à 
TKxéeutif lequel est, d’ordinaire, chargé 
de régler les questions de routine. Dans 
l'occurence, il fait subir une seconde 
épreuve aux demandes des Oeuvres. Puis

il soumet le résultat ed ses délibéiutions 
au Conseil — au Conseil tout court — 
qui apparait à la tête de ce vaste corps 
et dont les décisions ne subissent pas 
d’appel.

Dès que ce Conseil, composé de vingt 
membres, a prononcé sur b* budget des 
Oeuvres, la question du eliilfre désiié 
est réglée et ce dernier devient l’objectif 
di- la prochaine campagne.

Loi» a mentionné les Comités iTatron- 
dbscmcnls paroissiaux, car la ville est di­
visée en diui/.c arrondissements. Il faut 
pouvoir lutter avec un minimum de dif- 
limités. car Montréal compte 10H parois­
ses. La Fédération de cctte ville possède 
donc douze Comités d’arrondissements qui 
^'assureront que l’organisation s’effectue 
normalement dans chacune des paroisses 
de leur jutidietion.

Viennent ensuite les Comités de Régie 
interne générale et particulière.

Le premier est une sorte de centrale où 
aboutissent tous les rapports des «liffé- 
rents -erviers chargés de solliciter, au 
nom des pauvres, la charité publique.

Il possède aussi comme rôle celui de 
prévenir les plaintes que pourraient sus­
citer de mauvaises méthodes de travail ou 
de percept ion.

Chaque jour de la campagne, il reçoit 
le- étals des souscriptions obtenues, clas­
se les rapports, enregistre l’argent, le re­
cueille et le dépose à la banque. Des cais- 
sieis des banque* locales se joignent aux 
membres de ce comité pour faciliter le 
travail de comptabilité et de verification.

Les auxiliaires qui reçoivent des sous­
criptions à domicile ne dependent pas di­
rectement de la Régie interne générale, 
mais d'un officier de la Régie interne par­
ticulière «le leur paroisse respective. Les 
auxiliaires lui remettent leurs rapports 
chaque jour et lui-même se met en com­
mun irai ion avec la Régie interne générale 
qu’il met au courant île tous les rapports 
reçus et à laquelle il confie to|tes les 
sommes à lui remises.

Nous en sommes maintenant arrives aux 
Comités paroissiaux. Chaque paroisse a le 
sien, composé d’un president, d un vice-

Chez les Soeurs de l’Immacu- 
fée-Conccption à Joliette les re­
traites suivantes:

Du 2 au 5 octobre: pour da- 
| mes ;

du 9 au 12 octobre: pour jeu­
nes filles:

zdu 12 au 15 octobre: pour da­
mes:

du 16 au 19 octobre: pour da­
mes ;

du 20 au 25 octobre: pour de­
moiselles âgées:

du 25 au 26 octobre: pour jeu- 
nés filles:

du 27 au 30 octobre: pour jeu­
nes filles:

du 31 octobre au 3 novembre: 
pour jeunes filles.

j.n.o.

Cours de solfège
à Joliette

période de l’automne.
♦ * *

président.
♦ * *

M. Stavros, dans une lettre au 
Conseil, demande â la force cons­
tabulaire d’évincer de la façade de 
son restaurant les autos qui sta­
tionnent jusqu’à vingt-quatre heu­
res par jour. On en profite pour 
l'avertir d’appeler la police quand 
il sera ennuyé. De plus, pour faire 
suite à certaines constatations de
M. le Maire, il sera défendu de sta­
tionner sur le côté nord de la rue
N. -Dame, près de l’hôpital, entre 
les rues Lajoie et St-Barthélemi.

♦ * *

Le R. P. P.-M. Farley, direc­
teur de la Maison Querbes, et un 
vue de la Journée apostolique qui 
doit avoir lieu dimanche prochain, 
tait certaines demandes au Con­
seil: lout l’abord, invitation très 
pressante au corps échevinal et à

pour donner un vote motivé et 
éclairé, éi moins qu'on ne réussisse 
à nous embrouiller davantage.

* * *

M. le Maire à se joindre aux mant- 
M. L. Martin, gérant de la Cie lestants, puis permission de vendre 

du I éléphone Bell pour le district des rubans-souvenirs, et de proces- 
Je Joliette, a confirmé par écrit une sionner à travers les rues de la ville, 
entente intervenue entre le Con- enfin, srevices de la force constabu- 
seil de Joliette et la compagnie qu - laire en ce grand rassemblement, 
il représente, pour enlever de la rue ♦ » *
Lajoie en réparation, les poteaux La société canadienne de la Croix 
téléphoniques qui la bordent. Le Rouge demande au Conseil de Tai- 
vOUl cnlrcPr^c - elevera a <jer à former une section. Le Con-
pres de $-, > Lbu. De cette som- scj| attend certaines décisions de
me la ville est-pre te a lourtur un l’Association des anciens combat- 
montant de 5,00.00. tants de Joliette pour en venir à

m . -7 • . j • quelque chose de précis.M. Jos. Zaien. lort des succès re- 1 r
marquablea du club de baseball de 
Joliette à travers les ditléientes Li­
gues de la province, propose au 
Conseil de former un club de ho-

tobre.
Les conditions sont : S 1.00

L honorable M. Duplessis lance 
la campagne politique sur un sujet
brûlant d'actualité et qui pourra , , i. , .. ■ i t pour les 2*? cours: les manuels etsusciter des aemeles avec le bureau ! , . . .___e____ • _
de la censure organisé en marge de

ckey qui ferait partie de la Ligu.
Intermédiaire Je hockey provincial

à 8 lires et commenceront le 4 oc- ! : *ln erniel/ Pour cvltcr des fric- bacs laurentiens sous la voie ferrée.
lions entre les groupes sportifs et (à suivre â la dernière

* * *

M. Edgley, des chemins de fer 
nationaux, vient d’adresser à M. 
A. Roy. chef de gare, un télégram­
me lui permettant de donner à la 
ville une autorisation de passage de 
l’égout de la Coopérative des ta­

page *

les cahiers d’exercices étant fournis
. -, , » ! .. j .'gratuitement.notre état de guerre. En Vertu de'"

la loi des Mesures de guerre, dé­
clare XI. Duplessis, le gouverne­
ment d Ut tau a a lancé une cam­
pagne il assimilation des pouvoirs 
provinciaux et de centralisation 
intolérable. De nombreux arrêtés

Les jeunes garçons âgés de pas 
moins de 14 ans seront admis.

Prière de s’inscrire dès mercredi 
prochain. Le R. Frère directeur del 
l’Académie St-Yiateur et MM. ies 
commissaires sont priés d’accepter 
les remerciements des intéressés

LA CHAMBRE DE COMMERCE
ET LES INDUSTRIES NOUVELLES

LA CHAMBRE RECOMMENCE A TRAVAILLER — INDUS­
TRIES DE CERAMIQUE — LA MANUFACTURE 

DE M. ASTPHAN — PROGRAMME DES
SEANCES A VENIR

ministeriels indiquent le désir de , T ,, .. . . ,, /• * /\.. . i r pour la belle salle mise a leur dts-centraliser a Ottawa pour des fins i . .
de guerre toute la finance des par- Posltlon*

FEU M. JOS.
LAMBERT

a
Samedi, â 10 hrcs. auront lieu 
St-Norbert, les funérailles de 

M. Jos. Lambert, époux de Pal- 
merina Hénault. décédé subitement 
â Tâge de 55 ans et 7 mois. 11 lais­
se son épouse, trois enfants, un 
frère M. Adélard Lambert de St- 
Gabriel. et parmi scs autres pa­
rents ses beaux-frères les abbés 
Donat et Léo Hénault. de Joliette.

Nous offrons nos sympathies 
aux familles éprouvées par ce dé­
cès.

président cl d’une vice-prcsidcnu*, m le 
besoin s’en présente. Le président subdi­
vise la paroisse en petits arrondi.-* ment** 
sous la direction d’autant de vireprési- 
dents, lesquels seront chargés tout parti­
culièrement île surveiller la solh 'dation 
dans la partie dont le soin leur esl confié.

Pour atteindre son but, chaque vice- 
président doit diviser son petit arrondisse­
ment en secteurs ù la tête desquels il pla­
ce des chefs d’équipe. Ceux-ci se choisi­
ront à leur tour des auxiliaire* assez nom­
breux poil** faire une sollicitation soignée.

Voilà de bien brefs éclaircissements sur 
le savant rouage de la Fédération des 
Oeuvres de Charité à Montréal. Pourquoi 
avoir consacré une colonne de journal à 
l'examen d’un organisme qui ne fonction­
ne pas chez, nous? Pour deux raisons au 
moins. La première, c’est que l’organisme 
de la Fédération des Oeuvre* de Charité 
à Montréal nous paraît le plus effectif de 
tous ceux du genre dans idle province. 
Il mérite, par conséquent, d’être connu et 
de guider ceux «pii désirent implanter une 
organisation similaire dans leur milieu. 
Fn second lieu, Texamen si bref qu’on 
peut en faire décèle rapidement qu’il a 
été institué pour fonctionner dans une 
métropole à la population considérable et 
que, par conséquent, clans un centre tout 
à fait plus restreint que le nôtre, il n’est 
pas ncessaire de recourir à un fonctionne­
ment aussi compliqué.

Dans une prochaine communication, 
nous tâcherons de répondre à la question 
suivante: Serait-il possible d’adapter For* 
ganisme fédératif des Oeuvres de Charité 
montréalaises à notre propre Cité?

/..*/\ LAMARCHE, chan.t curé.

ticuliers, des municipalités, des 
provinces et du pays". Notre pre­
mier ministre voit en cela un at­
tentat contre les prérogatives pro­
vinciales. Québec, ajoute-t-il, veut 
être loyal, mais sans compromet­
tre la prospérité du Canada ni cel­
le de la province, four sa part il 
refuse une collaboration financière 
ruineuse, anticonstitutionnelle et 
injuste. C'est sur cette polit que 
que M. Duplessis veut consulter 
les électeurs.

* * *
Sur et* sujet, l'opinion des élec­

teurs de la province est manifeste: 
aussi les pronostics des premiers 
jours de la présente campagne élec­
torale sont-ils en faveur de M.
Duplessis. Mais, il n’y a pas à en 
douter, les adversaires sauront en­
traîner les ministériels sut un ter­
rain entièrement provincial. La 
lutte sera peut-être alors plus chau- Vendredi dernier. S. Exc. Mgr 
de qu’on ne le pense. D’ailleurs or? G. Forbes, archevêques d Ottawa. 
contestera l’opportunité de faire était de passage à Joliette. 11 s ar- 
des élections provinciales en ce mo- rêta en notre ville en revenant 

• ment et sur pareille question. On d Amos où il avait assisté a 1 in- 
</ commencé de le faire déjà. M. tronisation tie S. Exc. Mgr Dcs- 
Camilicn II onde, maire de Mon- marais. Mgr Forbes a visité les ins- 
tréal et M. Savignac ont déclaré t it ut ions religieuses de la ville et a 
lundi qu'il est dangereux de faire pris le dîner â l’évêché avec le per* 
des élections sur le sujet en ce mo- sonnel de la maison. 
ment .Nous n entreprenutons pas 
de résoudre le problème. La parole 
est aux candidats et sera ensuite 
aux électeurs.

Sous la présidence de M. Emile engager des responsabilités finan- 
Boulard, la Chambre de comma- cières. Mais sachant maintenant 
ce a tenu le 2b dernier, une assetn- que M. Variasse ne demande qu'a 
blée qui marque la réouverture de connaître l'opinion des industriels

Visite de S. Exc.
Mqr Forbes ébranlés par notre organisation. 

^ A l’avenir il existera une plui

ses travaux, après une période d’i­
nactivité. Plusieurs membres 
étaient présents.

ORGANISATION
Mettant en valeur l’importance 

première d’une Chambre de com­
merce M. Emile Boulard. a de­
mandé aux membres présents de 
juger par eux-mêmes des moyens 
aptes â redonner de la vie à ce corps 
qui lut autrefois un des plus in- 
«1 items de la ville.

On se rallia autour d’une pro­
position de M. Paul Boucher de 
donner aux séances de la Cham­
bre un programme intéressant 
pour activer l’initiative de mem­
bres qui jusqu’ici n’étaient pas

plus
étroite collaboration entre la 
Chambre de commerce senior et 
celle des jeunes, de telle sorte que 
les intérêts du commerce seront

opu
et des commerçants sur ce qui le\ 
concerne, la Chambre T invitera a 
exposer ses vues et ses projets dans 
une assemblée prochaine.

Une longue discussion courut 
sur le sujet de cette industrie, dis­
cussion qui conduisit a déterminer 
la ligne de conduire de la Cham­
bre en face de telles questions. 11 
est certain qu’un corps comme la 
Chambre de commerce peut être 
d’un grand secours â la ville dans 
semblable occasion. 11 faut donc 
rechercher ces industries qui veu­
lent s’établir à Joliette. connaître 
mieux leurs chances de succès 
et les aider, du moins pat un sup­
port moral, si elles sont sérieuses.

LA MANUFACTURE 
ASTPHAN

La manufacture Asphan a dé­
jà demandé au Conseil de lui con­
sentir un emprunt considérable

Société d'une Messe

discutés pleinement de part et sous certaines conditions, pour lui 
d’autre. aider à reconstruire ses bâtisses Je

lent) ip i\ |- l'n xvii 1 ô rue St-Paul, \l. J.-Il, Sansrc- INDUS I RILDh CERAMI- gre[ fait savoir qu-n peut ü(Trir un
^ * site très approprié pour cette ma­

M Bertrand Vanasse a déjà nufacturc. à des conditions très 
demandé à la Chambre de corn- avantageuses. La Chambre entre- 
merce de discuter en assemblée des prendra certaines démarches à ce 
possibilités de l’ouverture à ,Jo- propos.

Son Exc. Mgr Paul Bruchési, 
archevêque de Montréal, décédé le 
20 septembre 19 39. était membre 
de la Société d’une Messe. —J.-C.

Pendant ce temps la guerre... en 
Eurojn\.. continue. Il n'y a pas
beaucoup de changements depuis Garceau. chancelier.
une semaine. Hitler et Staline tra- | wmhmm»m«mmhmmmm*
vaillent à s'établir solidement en . . . . , . , •ni ' rts me vivra. E Angleterre continu*.Pologne conquise. Quelques trou- V . *.î* / - / , ij sillonner les mers pour empetherpes polonaises résistent valeureu-

liette d’une manufacture de vais­
selle et de poterie. De prime abord, 
la Chambre croyant que M. Va­
nasse recherchait immédiatement 
des capitaux pour établir son in­
dustrie, la Chambre n’a pas voulu

SEANCES A VENIR
A la fin du mois d’octobre les 

membres seront convoqués à une 
assemblée que nous annoncerons 
par la voix de ce journal.

l'Allemagne de se ravitailler. Et 
tous de s'accorder ù dire que la 
guerre sera très longue. 

♦ * *
Nous avons commence de rece-

REMIGNY
Un wagon partira le 2 octobre

pes polo
semen t aux armées allemandes. On 
annonce que Wtrsovie détruite et 
réduite à la famine a capitulé.
Sur les frontières allemandes, 
des engagements ont lieu d'un 
jour ù Poutre
pertes aux armées, mais changeant . . , ^ f »------------------ ------- /....................
peu la situation. M. Mussolini rVons ty'lcment. Ce qu on nous a Ions> sont pru;cs do porter lours co­
continue a travailler en 
la paix, mais trouve une 
re et une France bien dête 
de faire la guerre tant que l'hitlé-

CONVOI POUR FORMATION
MENAGERE

Les cours d’art culinaire, de tis-
UI .Y Wf il ( IC ll il U 11 . , • > J ----- --------------------- l----------- ----------------O" 7 - -.........................

i\ causant quelques v.°,r lcs communiques du glicrs Les personnes qui auraient
nées, mais changeant dc Cl'nsure. Sous nous y contor- quciquo cj10sc à envoyer à nos co-

de Joliette pour Rémigny. via An- sôK'-'- do coupe et de confection à la
Congrégation de Notre-Dame s’ou­
vriront comme par le passé avec oc-

JMMWW(|U. . ... 4 4___________ tobre. Les dames et demoiselles qui
faveur de ^cmanc^e Juscl11 ta nc. mi*THlLlil[t lis au Canadien Pacifique, le 2 oc- désirent suivre ces cours sont priées 
An ale ter- ^fIS scns cl conccmcllt Pjtis SPX' tobre avant-midi. Ce wagon est de s’inscrire le plus tôt possible.

?terminées cia^emcnt ^cs 9ranc*s quotidiens. organise par la Société de coloni- Bienvenue à toutes.
BARTHELEMY, sation de Joliette. Congrégation de N.-Dame.
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Profitez des prix actuels
Les conditions internationales auront certai- jj 

ment leur répercussion sur les prix du 
marché. Profite* donc des prix 

actuels du marché.
:■

Achetez avant la hausse des prix
A CETTE OCCASION NOUS FAISONS

UNE GRANDE VENTE

Spécial à
Aubaines que vous ne verrez 

plus d’ici bien des années, pou­
vons-nous affirmer sans faire de 
prophétie.

Laveuse Easy 
Eureka . . . . 
Lasalle . . . .
Beatty...........
Blackstone . 
Speed Queen
Apex.............
De Forest . .

i
!

Tous les modèles "CONNOR" aux meilleurs 
prix possible: de S84.50 à $157.00

S

5

ü
■

GLACIERES ELECTRIQUES
"Kelvinator", "Westinghouse 

et "Norge" aux meilleurs 
prix du marché.

//
M.

Assortiment complet, marques 
et modèles très variés.

LES SCOUTS — La troupe 
des scouts a repris ses activités ré­
gulières, jeudi dernier. C'est la 
première réunion depuis le camp. 
On se sent encore de l’atmosphère 
chaud et entraînant du campe­
ment. Les scouts sont plus virils, 
plus décidés à entreprendre cette 
croisade du service ‘ en toute cir­
constance".

Les C. P. ont du affronter une 
besogne nouvelle et très difficile 
pour leur âge, c'est-à-dire la res­
ponsabilité de scouts du même âge 
dans leur patrouille. Au camp ils 
ont montré de très bonnes dispo­
sitions pour ce rôle de chef, et dans 
les réunions de chefs, ils prou­
vent de façon évidente leur désir 
de faire un vrai beau scoutisme 
avec leur patrouille.

Maurice Hétu est donc le chef 
de patrouille des Chevreuils, avec 
comme second, Georges Valois; 
René Comtois a la direction de la 
patrouille des Renards, assisté de 
son second, Lucien Hétu; et la 
patrouille des Lièvres a comme 
chef. Maurice Mireault, c.p. et 
Charlemagne Marchand, s.p.

La scoutmaîtrise qui veille à la

mas, ils ont réfléchi et discuté sur 
les problèmes de la jeunesse de nos 
campagnes. Le chef du secteur, 
Gilles Laporte, de Saint-Ambroi­
se mérite des félicitations pour le 
travail qu’il s’impose et le dévoue­
ment qu’il apporte à la cause ja- 
ciste. *

M. le chanoine E. Lachapelle, 
curé de Saint-Félix, nous avait 
ménagé un bon gite et de bons 
soins. Merci à MM. les vicaires.

Le travail au cours de la réu­
nion n’a jus manqué, et l’entrain 
non plus. Fous les groupes, y 
compris celui des aumôniers, ont 
voulu rivaliser d’ardeur pour faire 
de ces heures jacistes, un réel suc­
cès.

La J.A.C. n’est pas prête de 
mourir. Elle est plus solide que 
jamais. Et son action, toute rem­
plie de confiance en Dieu, va s’é­
tendre partout, dans tous les coins 
et dans tous les coeurs.

STE-JULIENNE

Billets à prix réduits
JOUR D'ACTIONS 

DE GRACES
TAIUF SIMPLE PLUS UN QUART 

POUR BILLET ALLER ET RETOUR

Entre touhu les Mutions uu Canadu et |l<)Ul 
certains endroits aux Etats-Unis

ALLER: depuis midi, vendredi, 6 octolm» 
jusquïi 2 li. p. m., lundi, 9 octobre IQ39 
Où il n'y u pus de train l'après-midi du 
6 octobre, billets valables sur train <{.. 
l'avant-midi.

RETOUR: départ jusqu'à minuit, manb 
10 octobre 1939.

MINIMUM DES PRIX REDUITS 
Adultes ou Enfants............................25...

Renseignements supplémentaires de 
tout agent.

Pacifique Canadien
21s. 2 f.

Bon l licâtre. Rendez-vous nom 
breux à la salle de l'hôtel de ville.

(D.N.C. ) — le 21 21 sept No!> amis dcs Placcs voisines s, 
funérailles ed Alphonse Jetté! ro,U lcs. bienvenus. Venez passer

formation des chefs et à la bonne vpmise de M. Jos. Bélisle. Un u”c agrc3b*e “irec* Cctu‘ .«*nce 
conduite de la troupe se compose grand npmbre de personnes y as- c,sl au pro,lt.dcs wtrJlu’s1 lerm<*' 
du R. P. A. Forest et de l'abbé P. Estaient. M.' Lionel Ricard diri- dc cctt.e parol.sse ct sous k P‘ltru- 
Masse. aumônier, du chef de trou- g'-'-dt les funérailles. njgL’ dcs anciens retraitants,
pc. Réai Hétu ct d’un assistant, * * *
Louis Laporte. j I-£ -2 sept., louanges de Eugè-

Lc local a été remis à neuf, ct ne, fils de M. et Mme Azarie Mar-

TOUJOURS A VOTRE SERVICE
Demandez une démonstration gratuite

à votre domicile.

Àvila Savignac
Téléphone : 333

les scouts remercient les bienfai­
teurs Je cette nouvelle marque 
d’estime et d'intérêt.

La scoutmaîtrise, les c. p., les 
s. p. et tous les scouts par la voix 
de l'Action populaire remercient 
Je leurs bienfaits, de leur généro­
sité et de leur sympathie tous ceux 
et celles qui ont fait bénéficier ia 
troupe d’un camp aussi magnifi­
que et aussi réconfortant.

Le groupe des scouts de la pa­
roisse invitera prochainement son 
comité protecteur, son groupe 
d’amis des scouts et le groupe des 
parents des scouts à assister à une 
réunion tenue en leur honneur et
à leur avantage.

* * *

LES LOUVETEAUX. — 
Mes chers petits loups.

11 était une fois un roi très chré­
tien qui voulait le bien de tous ses 

! sujets, et désirait reconnaître les

tin.

Le 24 sept., baptême dc M.- 
Thérèse-Lva ,fille de Rosaire For­
get ,et de Lauret te Deschamps. 
Parrain et marraine: Arthur et

DAMES DE CHARITE. —
La première réunion des Dames de 
Charité cet automne eut lieu le 2ü 
septembre, dans la salle de l’hôte, 
de ville.

Elles ont pour but d’aider no 
pauvres. Chaque année elles con 
îcciionncni des vêtements pour

H va Deschamps. Je Montréal, on ioux Ccst un r,}conf?n pour “
:le et tante. Porteuse: Mlle Fer-1 pJUVI>'s gcns ™?ins ljVünscs 
:unde Forget. sont heureux d être visites par ce:

" * * * anges de la charité.
^ ^ ^

Le 25 sept, mariage de M. BAPTEME. — Le 20 sept 
Maurice Roy a Mlle Ce,île Wolfe. WiHiam-Hugh-Carroll, fils de M

.'c nnnwiit v onctn v cAnr mriic °Les nouveaux epoux sont partis
en voyage à Thurso.

* * *

et Mme Hugh-David Carroll. Par 
rain et marraine: M. et Mme W’il

M; Roc h Fréchette de St-Es-i^iam ^FiUds.^ ^ ^
SCOUTS. — La belle soiréeprit a acheté la propriété de M.

Lionel Ricard du village.
* * *

Mlle Yvonne Ricard, en visite 
chez sa mère Mme Armand Ri­
card.

♦ ♦ *
MM. les abbés L.-P. Mclan-. 

çon et Riopel de Montréal, en vi-

//

109, St-Thomas, Joliette

Connor" la reine 
des laveuses.

Garantie: 2, 4 et 12 ans.

qualités particulières des plus ha­
biles d’entr’eux. Ce roi s’appelait site chez M. Gustave Mclançon.
Louis, le grand. 11 était en effet ------------- 13--------------
d’une taille vraiment imposante et RÂ^^DON
surtout il avait le coeur grand coin
me son royaume et davantage en- . ; ,
corv i D.N.C. ) — Dimanche der-

■i\
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Au Christ-Roi
M »* A V(D. N. C.) — RUE PA PI- tat de guerre déclaré sur la lig 

NE A U. — La guerre est déclarée (canal mais les sentinelles ont
sur la rue Papineau. Foute une vite fait de les chasser. Sur toute
armée est liguée contre notre ligne l’etendue du terrain ou se lont les
‘canal'' qui est notre “Siegfried opérations actuelles on a tendu

Un petit décachemenc est arrivéfiF'ts pour accrocher tous les
amis de la cause afin d entourer 
comme un mur de défense ce ter­
rain avec nos illusions, nos espé­
rances et un peu beaucoup les 
sympathies a Hitler pour lui an­
noncer que sur la ligne “canal’ 
une activité règne sans précédent.

Hitler a répondu: Pourvu
qu’il n’y ait pas de siège comme a 
Varsovie’ .

Chamberlain a répondu: Il
n’y a pas de danger, tout le mon­
de travaille, les sièges sont muti­
les".

ici lundi. Un second détachement 
a fait son apparition mardi. D’ici 
à la fin de la semaine, les autres 
détachements qui étaient sur le 
front nord, tapis derrière les 
broussailles pas loin de la gare ont 
décidé de venir porter secours à ia 
ligne “canal” pour crever le sol. 
faire des tranchées jusqu’à la rue 
St-Charlcs, y descendre de lourds 
tuyaux en vue des attaques aérien­
nes et terrestres.

Il est décide qu on laissera la 
gare en paix pour au moins deux 
mois.

Au moment ou j’écris ces li­
gnes une poussière d’or s’élève 
au-dessus du canal. On entend 
des cris de commandement, les pel­
les brillent au soleil comme des
baillonnettes, des brouettes la liberté de continuer toutes nos ct loulc entière ajoutes, elle

me présidente de la Fédération de sainte presentation du beau film 
Joliette. Ceci se passa dans i inti- missionnaire: L Inde sacrée, film 
mité en présence du Père Curé et réalisé par le Père L Hande, i au- 
des dirigeantes. Fernande a donné leur de Mon Petit Prêtre. Comme 
le meilleur de son âme a la cause documentaire: \ ie et mort, du Fr. 
jociste depuis le commencement. André.
Avec une grande simplicité, elle a * * * r Rnï
su diriger le groupe dans la cha-i ïFIL DL CHRISI-KUL 
rué. la paix et l’honneur. Pas une ! aN,oUS avons '•ornmcnce a preparer 
ombre n’est venue obscurcir lo : uronale 4UI aura Eeu
réunions. Sur tous les points à la octobre. Sachons bien que
fois, Fernande s’est très bien veil-|s* au cour •* CCUc 14 V a un 
lée. Elle a les mots qui consolent programme récréatif, c est surtout 
ct relèvent. Aux heun . d s débuts net: fêt< religieuse. Le Pere Cure 
devant l’étendue de la tâche, elle prêchera un triduum préparatoire 
a su sécher même les larmes. a cette îetc. Le matin et soir ser-

La section gardera dc Fernande m(pn ^cs ~~ ct octobre. Le ,

Un programme très instructif 
des jeux d entrain suivis de chants 
scouts, le tout sous l’experte ditec 
lion de l’abbé Valois, professeur 
au Séminaire de Joliette.

Nos scouts s’en souviendront 
longtemps.

Le clou de la soirée: des pro­
jections lumineuses sur le dernier 
campement de notre troupe. Les 
applaudissements éclatent à la vue 
de frimousses connues et aimées. 

Le chemin de croix dans la
v1v’t t, - • mW M i., p;.»,* ,inci nu» montagne vous aurait émus. ImaNaik liions erre ce soir ni ser- Uitr, Al. It. ciift 1 îttlt. ainsi ü Ut . ... .îNoiis auons ein. sc soir au svi i gmez nU un jour durant leu

vice de ce roi ct nous allons ecou- -M. le \uairt. M. i agronon.». .
ter ce qu’il veut bien nous deman- Marsolais rencontrèrent les culti- 
der pour so nroyaume. Or le grand vatcurs de la campagne a 1 école 
roi. mes chers loups, nous deman- de Kildare.
de de dessiner à terre avec des ro- M. le curé leur parla J agricul- 
chcs. des branches et autre chose turc et souligna le grand avanta- 
un château digne de sa personne, ge dont jouissait le cultivateur de 
Ensemble construisons! travailler dans la solitude, loin des

Maintenant le roi s’en vient Fruits de la grande ville... Le cul-
voir son château. De grâce soyez ti valeur ne travaille pas que pour ^ iv
propres. 11 cherche les ouvneis lui* H rend hommage à Dieu en tjls scouls tlJ
les meilleurs, les plus rapides, mais développant les richesses qu II lui p^^é Valois,
en même temps les plus soigneux. 3 données; il se dévoue pour sa
Attention le roi s’en vient. 1ns- patrie, del riche son territoire ».
pectez-vous les uns les autres et assure 1 avenir de ses enfants, 
quand le roi vous aura souri de On leur a proposé des équipes 
satisfaction, chantez lui une de d’études qui les aideront a deve-
vos plus jolies chansons. lopper certains sujets utiles a leur

teau. il va falloir sonner. Et la 
cloche est défendue par un épou­
vantable dragon, Si nous lui 
chantions le chant de la clochet- 
té? Ensemble!... Chantons. Et 
puis tous... les yeux... bandés car 
c est le dragon.

Ce n’est pas tout. Avant d’ar-
un éternel souvenir, comme elle soir du 29. grand gala scout avec river, il faut passer sur un tout 
n’a pas oublie Etiennette Riopel, présentation du drame du Pere L. P«u pont et tenir en équilibre, 
la première présidente. Gauthier. La grande aventure . Malheur a celui qui tombe. Enfin

fit c’est avec tristes.»: que nous drame en trois actes donné pour la voici que pour entrer dans
!a voyons partir, mais c’est avec premiere lois par des scouts, 
loie que nous la donnons a la Fé- Entree libre.

,, .deration, car nous savons quelle * ,
,........................... ,, apportera .. ia Fédéra-, ,n le même GALA DE LA BONNE j meurt. Heureusement que pour

Detacher a ajoute: 11 y a eu!amour ct ,e même Heureuse- CHANSON. — Le gala de la revivre .1 y a .Mêla et ses secrets
trois mois de siege il est temps m<m Fernande ne laisse pas bonne chanson aura lieu a la mi- de resurrection. Mais pour le chef,
il, m .. * i . . ■ • vt f \ i i ’ . .... , .. , 1 il., .. ...

Mais pour entrer dans le châ- profession. Ils étaient heureux
d’apprendre que dans un avenir 
rapproché ils jouiraient dc ces 
avantages.

M. l’agronome Marsolais leur 
parla de coopération: elle est né­
cessaire au progrès de la culture 
comme à celui de toute autre pro­
fession. L’union fait la force... De 
l’idée de votre voisin vous pouvez 
tirer profit. M. Marsolais invita 
les cultivateurs très cordialement 
et leur souhaita la plus sincère 
bienvenue.

ur
campement, une longue croix de 
bouleau est tôt construite.

Pieusement à travers la monta 
gne ils font le chemin de la croix. 
A tour de rôle, chaque scout fait 
à chaque station une prière à hau­
te voix. Pendant que sur l’écran 
en les voit gravir le Calvaire, le 
silence dans ia salie impressionne 
et vous dit ieur émotion. I es pe

Rawdon remercient 
lui demandent de 

revenir souvent avec l’abbé Géraid 
Gaudet. à Rawdon il y a place 
pour trois aumôniers. .

la pre­
mière salle il va falloir se rendre 
méconnaissable avec des déguise- 

1 monts. Si l’on est reconnu, on

qu’on travaille”.
Quant a moi. j assiège, tou- S3 socur M..jeanne la remplace, 

jours pour qu on en finisse avec la Comme Fernande, elle aime la J. 
ligne canal afin de nous laisser q. C.. T oujours g lie .très simole

totalement orphelines ses jocistes.1 novembre a .a salle Notre-Dame.
Tous les groupements de jeunes­

ses sont au programme. Cette loü

il faut approcher d’un espion, 
sans parler, sans être vu en mou­
vement. Lentement approchez. Et1

SEANCE — Le 5 octobre nous

MARIAGE. — Le 21 septem 
bre .M. le curé bénissait le maria 
ge de M. et Mme Jules Baulne 
(Rose-Aimée Purcell). M. Jules 
Beaulne est de Chertsey. Son frè 
re Charles lui servait de témoin «-t 
M. Joseph Des rosiers était le te
nioin de l’épouse.» » ♦

LOUANGES. — Dimanche 
après midi eut lieu la sépulture d: 
loseph Gilles»Vital» fils de M. ct 
Mme Josaphat Provost. Gil le 
Vital est mort à l’âge de deux 
mois.

* * *

EN VISITE — M. Achille 
Dumont, de Montréal, est en va

aurons une séance: \ ie de Famil- cances chez son cousin M. Donat 
Iv. donnée par les Compagnons du Morin.

. ...va
blindées transportent des cailloux offensives. ^ ^ prendre la succession pour servir
lavés par le vent et le soleil, de ^ * * * . ses soeurs
lourdes artilleries sont déplacées UES CROISES. Le Pere Les gars dc b j.q.C. s’unissent
du nord au sud et dc l'Est a Forest poursuit son travail d or- j ,eufS grandes socurs pcur
l’Ouest. L'avance est marquee, gamsation. A\ec les religieus s lucr h nouveue présidente ct lui
Une grande offensive se prépare comme assistantes techniciennes le souhaitcr an grjn*d succ-.
aux quartiers généraux pour la travai 1 se îera üe manière a don-
semaine prochaine. Les troupes ncr d heureux résultats.

réception de croisés. Qu’on se pré­
pare par l’étude et ia prière.* m 0

EN SERVICE. —

sont décidées à percer le canal jus- N'oublions pas que c est le 
qu’à la rue St-Charles. Déjà d< moyen par excellence pour prépa- 
grosses charrues d’assaut sont à rer les cadres de la J.O.G. Il y au- 
préparer cet immense travail. Des | ra au cours de janvier une grande 
camions transportent nuit et jour 
de vértiables munitions pour éven- 
trer le rue dans toute sa longueur.
On se servira de dynamite silen­
cieuse pour ne pas réveiller les doi- 
meurs. De plus on compte que les 
sentinelles de notre monument 
militaire viendront à tour de rôle 
frotter leurs baillonnettes dans le 
sable mouvant ct doux de la dite 
rue. Des tanks à gazoline atten­
dent le long du canal d’avoir des 
roues pour marcher.

C’est terrible à voir. Quelques 
curieux sont venus contempler l i­

on ajoutera des chansons mimées. s\ on ne peut reconnaître votre 
On sait qu'en mai 70U personnes nez qui traverse un trou dans un 
ont chanté pendant trois heures. ! journal, vous irez dans la .sade 
Le succès sera encore plus grand, voisine.
M. l’abbé Masse, apôtre de la bon- Enfin la troisième salle est tout 
ne chanson, mènera le bal et on à :ait obscure. Donc il laudra pas­
sait qu îl n’est pas un “chef’ qui | ser. les yeux bouchés, entre deux 
lâche. Préparons-nous activement, chaises sans toucher l'une d’elles.

Et maintenant, passez en dessous
EXERCICE DU ROSAIRE. 

— Voici le mois d’octobre, mois 
consacré au saint Rosaire.

L’exercice aura lieu chaque soir 
à 7 h. 30. Il faudra remplir Fé-

^1 LA PHOTOGRAVURENationale
TEL.MA H5H9 UMtTEE 
2 82 OOTPRfO OUÉST - montrai

LA PATINOIRE. — 11 est
décidé que nous aurons une pa­
tinoire. La J.O.C. ave: l’impul­
sion que va lui donnei Jean Bor- 
deleau et ses assistants, prend 1 i­
nitiative de ce mouvement. Les glise, car c’est le moment plus que 
zouaves par leurs conseils, ont jamais de demander la paix par 
donné une adhésion enthousiaste l’intercession de la Vierge de la 

. Jc %’,ens au projet. La J.O.C.F. a crié: Vi- paix.
; aPPrcndrc* CF10 nos Ruru‘s ve les gars. Les scouts ont clamé. Le meren li et le samedi il y au­

de 1 Institut se préparent a se met Prêts. Les louveteaux ont lancé ra un court sermon par le Père 
tre sous la direction d une ainee un granci hurlement. Le oremier Curé. Que chaque famille soit re- 
au service des scouts et des louves Akéla est très content. Nous re- présentée. Que le Seigneur nous
teaux: preparer des plans. Dire viendrons sur ce sujet bientôt. préserve de l'horreur de la cons-
<!„ d,SS,n,. e.c. I - - - cription: c.- wra notre demande.

Je crois que c est le meilleur DAlNQUia 1 ÜL 4cme AN- * * ♦
NI VERSA IRE. — Le 4ème an- FETE DH S. FRANCOIS. —
niversaire de la première messe au Le merer c!i 4 octobre la Fraternité
Christ-Roi sera célébré comme de St-Viateur célébrera de façon so-
coutume avec éclat. lennclle la fête de S. François.

. Jeudi le 12 octobre, grand ban- Il y aura le 4 au matin messe
ner des preuves de la sincérité dc quel à la salle Notre-Dame suivi solennelle, cantique, sermon par le
son vouloir. d'un programme récréatif. Les Père Directeur. A 1 1 lires, l’heure

. billets seront en vente bientôt au de S. François: chapelet, prières.
L ne simple vt prix de $0.50. méditation par le Père Directeur.

Le lendemain, messe d’action A 3 h res, chemin de la croix pour
,»de grâces à 8 lires, chant par les les tertiaires. Le soir, salut soleil-

moyen de devenir guides au pre­
mier appel de l’autorité. En at­
tendant. je souhaite qu elles con­
tinuent à servir le scoutisme. Et 
n’est-ce pas aussi travailler à den-

♦ *
LA J.O.C.F. - 

touchante cérémonie s’est dérou­
lée au Christ-Roi ces jours-ci.

Fernande Rivest. présidente de enfants ct une surprise au cours de nel et un mot sur la pauvreté vo­
la section jociste, abandonnait son 1 après-midi pour la jeunesse. lontairc par le Père L. Gauthier, 
poste pour mieux travailler corn-1 Vendredi soir, après l'heure c.s.v., curé.

de la corde empoisonnée, sans la 
toucher et sans poser vos mains à 
terre.

Chers loups, nous sommes ren­
dus dans l’oratoire que le pieux 
roi a fait ériger à la sainte Vierge. 
Ensemble et à haute voix nous 
allons dire à la Vierge la loi des 
louveteaux. Disons lui aussi notre 
prière louveteau. Pour bien graver 
dans nos coeurs notre loi. chaccn 
dans nos coeurs notre loi. chacun 
très qui forment le texte de la loi 
louveteau et apporter tout cela sa­
medi matin au local. Bonsoir, pe­
tits loups.

Cette histoire a été jouée exacte­
ment durant une heure mardi soir 
dernier, par les petits louveteaux 
de huit ans qui se préparent ainsi 
au grand service scout de plus 
tard tard.

* * *

J.A.C. — Nos garçons jacistes 
ont assisté dimanche, à Saint-Fé­
lix à la journée d’étude du sec­
teur de Joliette. Avec leurs frères 
de Saint-Ambroise, de Saint-Félix 
de Sainte-Elisabeth, de Saintc-E- 
mclie de l’Energie, de Saint-Tho-

Avant la
hausse ! !

NE SOYEZ PAS PRIS PAR SURPRISE. ACHETEZ 
TANDIS QU’IL EST TEMPS!

Grâce à des placements nous avons en magasin toute marchan­
dise d’automne et d’hiver pour vendre

AU PRIX D'AVANT-GUERRE
PROFITEZ DE CETTE CHANCE POUR VOUS

ACHETER VOTRE

paletot d'automne ou d'hiver 
Bientôt il sera trop tard.

Madame vous pouvez économiser de la même façon en 
achetant votre lingerie a la verge chez nous.

Venez aussi vêtir vos enfants
------ CHEZ--------

Geo. Daher
F.ntre la Banque Provinciale ct la Bijouterie Lachapelle

v.W.iW mwiHW
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NOUS MAINTENONS LES PRIX
D'AVANT-GUERRE

NOUS GARDONS DANS TOUTES NOS LIGNES LES
ANCIENS PRIX

• Citoyens de Juliette
# Habitants des campagnes environnantes 

Compte/combien vous épargnerez en achetant immédiatement
Paletots, sous-vêtements, babils "Fashion-Craft"

pour l’automne.
• • •

Plusieurs 100 livres de laine "Regent” à $1.20 la livre

t

35, Notre-Dame, Joliette

Au Séminaire

»Après avoir fait connaître la 
veritable signification du mot 

Séminaire’*, Je prédicateur a mon­
tré aux élèves que la devise des C. 
S. V. “Adoretur et Ametur Jé­
sus comportait un beau program­
me de vie pour un collégien chré­
tien et qu’ils pourraient le réali­
ser par leur fidélité à la devise du 
Séminaire "Lahore et Caritate” — 
C est sur ce sujet que portera tou­
te la prédication de l’année: “Le 
collège chrétien considéré dans ses
supérieurs et dans ses membres”.

♦ * *
Congé d’étude. — Ail lires

les élèves obtiennent congé detude
anticipé en l’honneur de St-Ciéo-
phas, dont nous célébrons la fête,
demain. S. Cléophas est en effet,
le saint patron du R. Père Cléc-
phas Dumontier, assis^ant-supé-
i/ieur, préfet de religion et Père

spirituel des élèves.
♦ * *

25 SEPT. — Fête de S. Cléo­
phas. — A cette occasion le R. 
Père Dumontier célèbre la messe 
de communauté.

BALLE MOLLE — Profitant
de la température idéale Ju di­
manche le 24, nos jacistes ont en­
registré des victoires centre les 
adversaires qui ont voulu les bra- 
vers.

Dans le rang de ia côte Joseph, 
il y eut une partie mouvementée 
entre les gars du rang et le club de 
St-Joachim. Le résultat lut désas­
treux pour l’ennemi: 18 à 29 pour 
les jacistes.

Dans le rang double, après une 
attente très prolongée entre les 
vieux du rang et les cultivateurs 
jacistes, la partie fut monotone, et 
1a victoire fut facilement rempor­
tée par les jeunes: résultat: 18 à 
2. et les vieux ont eu chaud long­
temps.

Nos jeunes gens de h campagne 
s’amusent d’une maniéré agréable 
et honnête: c’était leur program­
me pour leurs loisirs de l’été. La 
saison froide s’en vient, les jeux 
du dehors finiront, il faudra con­
tinuer à faire de la J.A.C. et 
mieux que dans le passé.

gue.
1 8 SL1 1 . - \ isiteut dislm-1 Honneur au merle. __

Nous avons l’honneur de voir d’aujourd’hui nous apprend
................ ’’ - ' la nomination du R. Père Guil­

laume Lavallée, o.f.

* * * I ---------------------- W

Cet avant-midi, en la basilique 1 ST—IC H L * 
de Montréal, le R. Père Supérieur 
représente le Séminaire aux funé­
railles de Son Excellence Mgr Paul 

Le De-1 Bruchési, archevêque de Montréal.

des fidèles étant devenu trop nom­
breux. ils appelèrent à leur aide 
les laïques. Son Excellence insista 
surtout sur la collaboration étroi­
te qui doit exister entre les laiques. 
les religieux et les religieuss.

Mgr remercia spécialement la 
chorale dirigée par M. Louis-Au­
guste Guillemette.

Après la messe, tous, précédés 
de la Garde d’honneur, faisaient 
route vers le couvent pour la b- 
nédiction solennelle.

Il y eut chant par la chorale des 
enfants, et l’adresse fut lue par M. 
Eddy Guilbault, fils de M. Alfred, 
président de la Commission sco­
laire.

La cérémonie terminée les reli­
gieuses de Ste-Croix présentèrent 
leurs hommages à Son Excellence. 
Au nombre de nos religieuses 
s’adjoignaient Mère générale, Mè­
re assistante, Sr Marie Jean du 
Sauveur, Sr Marguerite du Car­
mel ,ces dernières soni les filles de 
Mme veuve Jos. Thérien, et deux 
Srs de Sainte-Anne, filles de M. 
et Mme Alphonse Chaumont.

Un grand nombre de parents 
c A et d’amis se joignirent aux parois-UtJ MAINTS siens pour cette touchante cérémo-

HORAIRE DES MALLES AU BUREAU
DE POSTE DE JOLIETTE

recevoir parmi nous le célèbre his­
torien français, Dont Albert Ja- 
met. o.s.b. Accompagné de M. le 
chanoine I. Gcrvais, principal de 
l’Ecole normale et conduit par 
M. Cj. Robitnille, prêtre, membre 
de la Société Royale du Canada,
^ curé de l’Epiphanie, l’éminent 
Bénédictin a daigné prendre le dî­
ner au Séminaire et faire ensuite 
la visite de la maison.

Nous 1m sommes bien recon­
naissants de l’honneur qu’il nous 
a lait et nous remercions M. G.
Robitaille, ptre, de nous avoir 
lourni cet honneur.

* * *
De passage. — Nous recevions 

également, aujourd’hui, M. U.
Can mart in .pire, visiteur des Eco­
les de Montréal, accompagné de 
MM. A. Moreau et A. Séguin,
pires, vicaires a St-Jean-Berch- 
mans. Nous les remercions et leur 
souhaitons la bienvenue parmi 
nous.

* * *

Félicitations. — Nos felicita­
tions a M. Raymond Archam­
bault. élève ici de 1914-19. Exer- mont Ic 19. 
çant son ministère à l’église St- ... # * #
Patrice de Magog, il vient d’être l'unérailles de M. A. Chùlin.— 
nommé curé de Hereford. Au nou- ^'rc Dumontier, ass.-
veau curé. le Séminaire offre ses sup* 01 Talques professeurs se ren- 
me il leurs voeux de succès et d’a- dcm auJ°l,rd hui à la cathédrale

, . ni., au poste
d assistant-directeur du collège 
Séraphique des I rois-Rivières. Le 
R. Père arrive d'un voyage d’étu­
des en Europe. A cet ancien élève 
de 1914-21, le Séminaire offre ses
plus sincères félicitations.

* ♦ *

C.e soir M. D.-B. Brunelle, 
ptre, ancien curé, élève au Sémi­
naire de 1886-93 et professeur de 
189 3-95 et de 1896-1902. et M. 
J. E. Brunelle, ptre-curé de Notre- 
Dame du bon Conseil, Phénix, 
R.-L, élève de 1901-09 et profes­
seur en 1909-10 et en 1912-13, 
prennent le souper avec nous. Le> 
lendemain, ce dernier célébra la
messe Je communauté.

♦ * *
22 SEP I . — Arrivée du R. F. 

h. Roy. — Cet après-midi quel­
ques professeurs se rendent au ci­
metière de la communauté pour

JOLIETTE
DEFAIT LE

VERDUN

.

nie.
Sincères remerciement à la

LES CHAMPIONS DES CAN­
TONS DE L’EST JOUENT 
A JOLIETTE DIMANCHE

Devant 8,000 personnes le club 
de baseball Joliette a joué deux 
parties a Verdun, dimanche der­
nier. Une couple de cents person­
nes de Joliette se rendirent a Ver­
dun ou nos joueurs eurent aussi le 
support de plusieurs spectateurs de 
Montréal. Dans la première joute, 
Hétu étant sur le monticule, Ver­
dun remporta la victoire par 6 à 5. 
Hétu n’était pas à son meilleur. Le 
vétéran Lacombe a lancé la secon­
de partie pour gagner par 7 à 2. I

assister à 1 inhumation des restes dans les deux cas 
du R. Frère Edouard Roy. c.s.v.. ; jülictlc a donc‘ dcux dcs
directeur de 1 Lcole normale Saint- trüis partics jouées contre le Ver

f0R,gaud’ dccedc subltc* , dun et a éliminé cette équipe.
Dimanche prochain, sur le ter­

rain du Christ-Roi, à 2 h. 30, no-

Le 1er septembre, Joseph- 
Uenomme lut excellent receveur Raymond-Gabriel-Bernard, fils de

M. et Mme Doria Goulet fl rêne 
Charette). Parrain et marraine: 
M. et Mme Gabriel Charette, on­
cle et tante.

♦ * *

Mme Adélard De Carufel, de

Changements à vue
Schulmeister, 1 espion de la 

Grande Armée, avait un talent de 
‘camouflage qui confinait au ge­

nie.

(D.N.C.) — BAP'l EMES — ^ -y-v.T................ • i ,Le 22 août. Mar. -Alma-Cécile, Gardc d honn<-ur a. b,cn vo"‘ 
fille de M. et Mme Albert Du- lu re*?.ausser dc sa prcscncc cclle
rand (Germaine Dulac), de St- ^Hle ^ ____
Zenon. Parrain et marraine: M. 
et Mme Rémi Duiac.

— Le 27, Joseph-Robert-Wil- 
frid-Paul, enfant de M. et Mme 
Martial Plante (Léonne Lanoue)
Parrain: M. Wilfrid Plante,
grand-père: marraine: Mlle Geot- 
gette Plante, tante.

— Le 29, J.-Alphonse-André- 
Gaétan, enfant de M. et Mme A­
ristide Charland (Louisa Gouger)
Parrain et marraine: M. et Mme 
Alphonse Dupuis, de Montréal.

M. Dupuis remplacé par procu­
ration, par son fils Marcel.

— Le 29, Joseph-Rolland-Y- 
van. fils de M. et Mme Viateur 
Dufresne (Donalda Lcfrançois), 
de St-Ignace du Lac. Parrain et 
marraine: M. et Mme Donat Mo­
rin (Lucia Savignao.

postolat fécond*
19 M PI . A’o.s* visiteurs. — 

M- Etienne Blanchard, p.s.s., de 
1 église Notre Dame de Montreal, 
prend le dîner avec nous.
“ M. Pierre Martineau, ptre­

cure, de Otter-Lake, vient rendre 
visite à son Alma Mater. C’est un 
de nos anciens, élève de 1898­
1905 et professeur de 1907-09.

Au souper, nous avions le 
plaisir de revoir le R. P. Eugène 
C.outu. des Pères Blancs, élève ici 
de 1916-23.

Merci et bienvenue à tous ces
visiteurs distingués.

v * *
Depuis quelques jours. notre 

personnel n’était pas au complet 
car M. J.-L.-M. Lévesque, ptre. 
ancien curé, retiré au Séminaire, 
était retenu à l’Hôtcl-Dieu de 
Montréal. Ce soir, il nous revient 
et. bien portant, du moins exté­
rieurement.

vt assistent aux funérailles de M. 
Arthur Châlin. électricien en chel 
de la cité de Joliette. Le défunt 
était le père de MM. Victor et 
Auguste Châlin. tous deux anciens 
élèves du Séminaire.

Le Séminaire offre ses plus sin­
cères sympathies a ces deux an­
ciens ainsi qu’aux membres de 
leur famille.

♦ * *

Distingués visiteurs. — Notre 
ancien Lvèque, Son Excellence 
Mgr J.-G.-L. Eorbes, archevêque 
i} Ottawa et l’un des Présidents 
d’honneur de «’Association des 
Anciens, nous fait aujourd’hui, 
l’honneur d’une courte visite.

C’est toujours pour nous un 
plaisir nouveau que de revoir cet 
ancien Evêque que nous avons 
bien aimé et dont nous conservons 
un souvenir inoubliable.

— Nous recevons aussi aujour- 
d but le R. Poe L.-Ph. Eafard, 
c.s.v., supérieur provincial de

tre club rencontrera le champion 
des Cantons de l’Est le Brompton- ! parents pour une dizaine Je jours, 
ville pour commencer une série de * *
deux parties dans trois.

Les directeurs du Joliette espè­
rent que leurs amis seront nom­
breux pour aider Hétu et ses co­
pains à filer une autre victoire.

Pour tous renseignements au su­
jet de ces parties on peut télépho­
ner à Joliette, au no 684.

ST-LIN DES
LAURENTIDES

(D.N.C. ) — DECES BRA­
' — Gos Jours derniers est 

décédé presque subitement M. Jo­
seph Brabant, époux de Aurélie 
La ramée. Le défunt est un ancien 
professeur d'écoles à Montréal. 
Depuis quelques années, il avait 
pris sa retraite et était venu de­
meurer dans notre ville.. 11 a don­
né l’exemple d’un citoyen exem­
plaire et un époux chrétien et

Dans la campagne de 1809, 
avant même l’ouverture des hos­
tilités. il est déjà en Bavière et ap­
prend qu un corps autrichien va 
être incessement passé en revue par 
un prince allemand dont la phy­
sionomie lui est connue. En hâte 
il frète un équipage, se munit du 
costume nécessaire, brûle le pavé et 
réussit â devancer l’altesse sérénis- 
sime. En chemin, il se lait la tê­
te” du prince. La chaise de poste 
s’arrête devant les troupes rassem­
blées. C’est Schulmeister qui y est 
monté, mais c’est le prince qui en 
descend: même visage, même dé­
marche.

Le gaillard passe sa revue, prend 
force notes sur les chefs et les effec­
tifs... et se retire.

Le surlendemain soir, le carnet 
était aux mains du général Savary, 

Montréal, est en visite chez ses ! chef direct de Schulmeister.
11 en fit tant voir aux Autri-

, . . . i chiens qu'à la fin, las d'tre bernés.
Mlle Aime Lesage. mst.tutr.ee j mir,nl leurs policiers à ses

de Mont rca est en repos a la pen- trousses Mjis c, dublc d'homme
sion Nap. Hrovost

* * *

TRISTE ACCIDENT. —
Vendredi le 22 septembre, quatre 
jeunes hommes revenaient, en ca­
not d’un voyage de chasse et de 
pêche. Rendus à la Rivière du Mi­
lieu. par une mauvaise manoeuvre, 
et le vent faisant rage, le canot 
chavira et les occupants ainsi que 
tout le contenu tombèrent â l’eau.
Après beaucoup d'efforts deux 
perdirent prise et enfoncèrent sous 
l’eau: MM. Gérard Gaudreau, fils 
de M. André Gaudreau, de St- 
Jacques et J. Black, des Etats-U­
nis.

Les deux autres: MM. Payette 
de St-Jacques et Brondshop des 
Etats-Unis furent aperçus cl fu­
rent sauvés par MM. J. Ménard 
et Gaston Beauséjour, Martial 
Plante et Lucien Lacerte.

EN VIGUEUR DEPUIS LE 25 SEPTEMBRE 1939 

Départ du bureau de poste
6.35 a.m. pour Crabtree-Mills, L’Assomption L, Epiphanie, Mon­

tréal, St-Jérôme, St-Hyacinthe, Sherbrooke, Hull, 
Prov. d'Ontario, Maritimes, de l’Ouest, Pays 

_ étrangers, etc.
9.3 5 a.m. pour St- 1 bornas, Lanoraie, Terrebonne, Lavaltrie, Loui-

Seville, St-Cuthbert, St-Ursule, Montréal, etc.
10.23 a.m. pour Ste-Elisabeth. St-Justin. St-Norbert, Québec, etc. 
J 0.35 a.m. pour St-Felix, St-Gabriel, St-Michel des Saints, etc.
10.45 a.m. pour St-Jacques, St-Alexis, St-Esprit, Ste-Julienne,

St-Liguori, Rawdon, Chertsey. St-Emile. etc. 
12.00 p.m. pour Ste-Béatrix. Pied de la Montagne.

3.00 jp.m. pour Crabtree-Mills. L’Assomption. L’Epiphanie, St-
Paul. Montréal, St-Jérôme, St-Hyacinthe, Sher­
brooke, Hull, Prov. d’Ontario. Maritimes, de 

_ 1 Ouest, Pays étrangers, etc.
D.40 p.m. pour Montréal, Trois-Rivières. Québec, etc
6.20 p.m. pour Lourdes, St-Cléophas, St-Félix. St-Gabriel, etc.
7.F p.m. pour St-Ambroise (Kildare), Ste-Marcelline, Corcoran,
_ „ ' St-Alphonse, St-Côme, Ste-Mélanie.
7.50 p.m. pour St-Liguori.
7.50 p.m. pour Ste-Elisabeth, Abitibi. Lac Si-Jean. Québec, etc. 

Arrivée des malles
Chicoutimi, Lac St-Jean, Abitibi. Québec, St-Noi- 
bert, etc.
St-Côme, St-Alphonse, Ste-Marcelline, Corcoran, 
St-Ambroise de Kildare. Ste-Béatrix, Pied de la 
Montagne.
St-Félix, St-Gabriel, etc.
Montréal, L Epiphanie, L’Assomption, etc. 
Montreal T rois-Rivières, Louiseville, Berthier- 
vide Lanoraie, St-Cuthbert, Terrebonne, etc. 
Ste-iMelanie.
St-Jacques, St-Alexis, St-Esprit. Ste-Julienne. 
St-Liguori, Rawdon.
Québec, Ste-Elisabeth, etc.
St-Félix. St-Gabriel. etc.
Montreal, malle principale, St-Thomas de Joliette, 
c te •
St-Liguori.

Montreal. L’Epiphanie, Crabtree-Mills, etc. 
non 5lT<IIcS f°nt distribuées environ 30 minutes après leur rccep- 
8.30 p.m. —PLe"s guichets'som ouverTs deToO^'m'?Ô^O7'^ a‘m' ‘‘

KSd?7,0ys.ooV.-"'M L'«** *

Louts-J. MASS F, Maître de Poste.

6.55 a.m. de

9.00 a.m. de

10.03 a.m. de
10.47 a.m. de
n.oo a.m. de

1.00 p.m. de
1.30 p.m. de
2.00 p.m. de
3.25 p.m. de
3.35 p.m. de
6.45 p.m. de

7 00 p.m. de
8.12 p.m. de

\ cuise: M. Bond i none : â Rome: 
M. Boudinozzi: â Edimbourg: 
M. Macboudin: a Dublin: M.
O Boudin”.

Ce document, qui fût trouve 
apres 1848 dans les papiers de 
Louis-Philippe, passa devant une 
commission que présidait le duc 
de Broglie, laquelle s’en dessaisit 
au profit, semble-t-il, de Chabrier, 
conseiller-maître.

................ L.N.V., Mipcucui pruviiui.il uc ?°^ s°uvenir demeurera. 11 était
L’accueil chaleureux et fraternel ' Montréal, et ancien supérieur du’*1^1 ' ^ ans*

qu’on lui a fait, les nombreuses Séminaire .ainsi que le R. Père W.

trousses. Mais ce 
était insaisissable: avec lui. les gen- 
d’armes arrivaient trop tard. A la 
bataille de Wagram, comme il se 
promenait â sa guise au milieu des 
lignes autrichiennes, il est enfin si­
gnalé. il se réfugie dans un village, 
pénètre dans une maison qui est 
aussitôt cernée par la troupe. Un 
officier s’élance â l’intérieur avec 
plusieurs soldats. A ce moment, 
un barbier, savonnette en main, 
descend T escalier.

Ou est l’espion! s’écrie l’ofii- 
cier. 11 doit être caché ici.

Je viens de voir en effet un
homme s’introduire dans une 
chambre et se cacher sous un lit,
riposte le barbier. Vous allez pou- , _ _ .
voir le pincer facilement. tfHis fromage cottage, se vend â

Et il se dirige vers la porte. ' Pnx raLonnable: niais on peut aus- 
Les soldats envahissent la pièce aisément faire soi-même â la mai- 

“ s«‘n un bon fromage blanc avec le
lait sur. que l’on a souvent pen­
dant les chaleurs. Une des écono-

.’oût: IJj tasse de fromage blanc.
Laites ircini-er la gelatine dans 

J j tasse de jus de tomates. Ajou­
tez ! assaisonnement au jus qui res- 
t«. ci amenez au point d ebullition.
I ailes dissoudre la gélatine dans le 
jus chaud. Versez dans un gros 
moule et refroidissez .Lorsque le 
melange commence â s'épaissir, 
pressez par cuillers â soupe dans le 
1 rom age blanc. Refoidissez jusqu’à 
ce que ce soit ferme. Démoulez sur 
de la laitue ou sur mite autre sala­
de.

TARTELETTES AU FRO­
MAGE

J - > tasse de lait: 3-* tasse de su­
cre; 2 cuil. à soupe de farine; pm- 
cee de sel; 2 jaunes d’oeufs; 1 )/2 
tasse de fromage blanc: 2 cuil. à
soupe de beurre; jus et zeste râpé de 
citron.

Faites chauffer le lait. Ajoutez 
le sucre, la farine et le sel. Faites

EPROI IVFFÇ cuirc ,c nu;|an8e jusqu’à épaisisse- 
»-■ «WW T ttj ment, en remuant constamment.

Ajoutez les jaunes d’oeufs bien
battus et faites cuire 3 minutes de
plus. Ajoutez le fromage, le hour-

I.v fromage blanc, appelé en an- 'iVm q! ^'i Cltr<?n: Ver:

tartes ou à tartelettes bien cuites.

Mots déniants
La petite tille d’une riche famille 

et probablement d’une maman 
mondaine, voyant une bande d’en - I 
tants déguenillés près de sa voitu- 
rv\ s’exclama avec pitié:

—Pauvres enfants! Je suppose 
qu ils n’ont que leurs mères et pas 
de bonnes!...

RECETTES

FROMAGE BLANC POUR 
L'AUTOMNE

indiquée. Bonsoir! Plus personne. 
Schulmeister s’est envolé. L’espion. 

Le R. Père Raphael, o.f.m., est c’était le barbier qui renseignait si
* • • 1 fl • % . ^ 1 % 1 a « a%« .1 t I 1.1 fl t n

'J I Ulif iW J liuilll/uuaia w/v IIIKIliAftlV (4IIIIJI VJUV «V * \ • * v I W • ------------^ i »IV U U l * L. 1 11 , %

questions qu’on lui a posées sur Sénécal, supérieur du collège Bour- au ntilieu de nombreux parents et Plus de 150 membres toi
sa maladie, et son état tie santé ac- get de Rigaud et ancien professeur am«s* et entouré de ses confrères c^e cette conlrérie.
tuel, tout prouve l’estime que nous de la maison. H Ligue du Sacré-Coeur et de Mercredi prochain, le 4
1 • • • • ^ • t I 11 • t 11 I fl 1 T . a . # • 'T' • a « I _ \ 1 f _ _ _ * . ] . I . ^ - 1
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venu prêcher un triduum, demie- j obligeamment les soldats.
Son service eut lieu à St-Lin. renient et a établi le Tiers-Ordre, i------------- ® —

J * ’ Plus de 150 membres font par- 5Jne plaisanterie

prouve I estime que 
lui portons et la joie que nous — Ce soir. M. Henri-J. Beau 
ressentions de le revoir au Sémi- dry. ptre, ancien élève de 1892­

1900, prend le souper avec nous.

octo-

naire.
Nous souhaitons que sa santé

continue de s améliorer et qu’il
vive en paix parmi nous.

♦ * ♦

20 SEPT. — Ce matin, le R. 
Père Coutil qui doit bientôt re­
tourner dans ses missons, célèbre 
la messe de communauté.

MUNICIPALITES
SCOLAIRES

• • •
Pour votre papeterie: livrets de 

reçus, factures, entêtes de lettres, 
enveloppes de tous formats;

pour avis légaux dans le jour­
nal .adressez-vous à

FACTION
POPULAIRE
JOLIETTE

EN VENTE*:

Code scolaire 
Tellier

Code municipal 
Tellier .

$5.00 le volume 
$8.00 les 2 volumes
Expédiés à nos frais si payés 

comptant.

* * 4

23 SEPT. — Ce matin, à 
l’heure de la messe de communau­
té. un service solennel, offert par 
le Séminaire, est célébré pour le re­
pos de l’âme de la mère de M. Ro­
saire Du fort, professeur en cette 
maison. M. Dulori officiait lui-

, _ ~ .----------- . . de Ls-Philippe
la Fraternité du Tiers-Ordre. Mgr > Bre. à 1 occasion de la fete de saint _________
lo Curé fit la Icvcc du corps a François, notre curé M. l'abbé par k,s soins dc M. Georges An
chanta Ja messe accompagné des j Chagnon fera la reception de nou- drK,ux a vcndu. cn février 1937
abbes A. Forest et V. Fafard. D'eaux membres. + ^ a l'hôtel de la rue Drouot un ma-

4a chorale, sous la direction de1 * ... , . c
I abbé Z. Mailhot, rendit la messe “ Mlle R.oh,la,1Ic dc Ia ruc St“
harmonisée de ^'on Louis. Joliette, est en vacance de-

Après le service.' le corps fut puis ^urs. chez Mme L.-Phi-
ansporlé au cimetière de Mon- 1,ppe St-Georges et Mlle Regtna

# fl * « • a I / . . . . ^ ^ ■ • ■■
transporte
treal, pour l’inhumation.

F l: I E DE S. LIN. — Diman-

Beauséjour.

’e
même, assisté comme diacre et — -
sous-diacre, de MM. Léo Hénauil 'j ÎCt ° -4 septembre lut célébré, 
et Léo Gamache, ptres. A cette oc-, a s°L*nnité de la fête de saint Lin, 
casion, le Séminaire réitère à M. i Palron lfi’ 1*' paroisse. Le matin, 
l’abbé Dufort, ses sincères sym- 1 3 ^’l,t l|n grand nombre de com­
panies . munions. et à la grand’messe, le

♦ ♦ ♦ 
l'unérailles de Me Albert Papt- 

neau. — Cet avant-midi, en la 
cathédrale de Saint-Jean-de-Qué- 
bec, le R. P. Supérieur accompa­
gné du R. P. Assistant, du R. P. 
Préfet de discipline et de M. P.-C. 
Bonin, professeur de philosophie, 
assiste aux funérailles de Me Al­
bert Papineau .avocat et frère de 
Son Excellence Mgr J.-A. Papi­
neau. évêque de Joliette.

Les autorités du Séminaire te­
naient à assister à ces obsèques 
pour montrer à Son Excellence la 
part que le Sémianire veut prendre 
au deuil qui Ta frappé.

Aujourd’hui par la voix du 
chroniqueur, tous les membres du 
personnel offrent leurs plus sincè­
res sympathies à Son Excellence 
ainsi qu’aux membres de sa fa­
mille distinguée.

* * *

24 SEPT. — Sujet de prédica­
tion pour l’année scolaire. — A 
la grand'messe, M. D.-A. Robert.

sermon fut donné par l'abbé V. 
Fafard, vicaire.

♦ * *
SERMON AU CIMETIERE 

— Le R. P. Alphonse Sylvestre a 
ilonné le sermon sur les morts lors 
du pèlerinage annuel au cimetière 
qui eut lieu le 24, après la grand - 
messe.

♦ * *
LOS JEUNES FILLES EN

R El RAI I E — Un groupe de 
jeunes filles est parti lundi soir

ST-JOACHIM
(D.N.C.) — BENEDIC­

TION DU COU VENT. — Di­
manche dernier. Son Excellence 
Mgr Papineau entrait dans notre 
église paroissiale précédé de la 
Garde djionncur de l'Epiphanie. 
Son Excellence assistait au trône 
accompagné de M. l’abbé J. Rio- 
pel et de M. le curé S. Barrette, 
fondateur de cette paroisse, il y 
aura bientôt 25 ans. M. le curé 
Valois chanta la messe assisté des 
abbés A. Forest de St-Lin et R. 
Forest, curé de St Norbert.

Dans son prône, M. le curé Va­
lois présenta les hommages d u-- I —--------- - ■ %» v» a ■ — — | ---------- u

pour la maison des retraites fer- sage à Son Excellence. 11 lit men-
# • > *v _ m a a . _

mees chez les RR. Soeurs de Marie
Immaculée, à Joliette.

* * *
PENIBLE ACCIDENT. — 

Lundi après-midi ,1e 25. M. Do­
nat Fournier, demeurant près de

tion du fondateur. M. le curé Bar­
rette dont le souvenir restera à ja­
mais mémorable dans le coeur de 
tous ses paroissiens.

Il présenta aussi ses hommages 
à M. le curé Forest à qui nous de­

là ville fut victime d un accident vons la construction de notre cou- 
a^sez grave lorsque s’en allant sur vent et qui s’est dépensé sans
sa bicyclette, il fut frappé par un 
auto sur un pont. Le prêtre et un 
médecin furent* demandés auprès 
de la victime qui fut transportée 
chez le Dr A. Beaudoin, après les 
premiers soins on transporta ic—- i ------ — — ” — w w m « • V

ptre .professeur dc Philosophie, a blessé à l’hôpital Notre-Dame, à 
donné à nos élèves le premier ser- Montréal. Pour le moment, son 
mon de l’année. état est assez critique.

compter afin d’assurer à la jeunes­
se une solide formation intellec­
tuelle et nioraic.

Après le dernier Evangile, Mgr 
adressa la parole aux paroissiens.
Son Exc. rappela que les premiers 
instituteurs f lurent les Evêques, les
prêtres assistés par les religieux et ....._____________  . .. — ______
les religieuses. Bientôt le nombre heim; à Gênes: M. Boudinotti; à

nuscrit de Louis-Philippe. C'est un 
document curieux par ce qu’il nous 
révèle de l’esprit du roi-citoyen.

Certain jour Louis-Philippe ré­
solu à se divertir laissa libre cours 
à son imagination et voici ce qu’il j 
écrivit :

M. Boudin, le père, natif de 
Paris, avant souvent éprouvé dans 
le cours de ses voages que son nom 
parisien ne lui attirait pas toute la 
considération à laquelle il préten­
dait. recommanda à M. Jean Bou­
din. son fils, quand il voulut voy­
ager. d’avoir soin de toujours mo­
difier son nom. de manière à le 
mettre en harmonie avec ceux des 
pays qu’il devait parcourir”.

Là-dessus Louis-Philippe dresse 
à l'usage de M. Jean Boudin une 
liste qui ne compte pas moins de 
89 manières d’accommoder le bon 
din.

“En partant de Paris, tu iras à 
Beauvais, là tout simplement M. 
Boudinot. Mais en Picardie il y a 
de la noblesse: M. de Boudincourt: 
en Normandie: M. île Boudinville; 
en Bretagne: M. de la Boudinay; 
dans les villes de commerce: M. 
Kerboudin: en Anjou: M. de Bou- 
dinure: en Lorraine: M. de Boudi- 
nanges: en Bourbonnais: M. de
Boudinoli; à Lyon: M. Boudinon; 
en Gascogne: M. de Boudinzac”.

Et cela continue. Le roi n’ou­
blie pas les étrangers:

“En Flandres: M. Boudin- 
brock: en Hollande M. Van der 
Boudin: à Liège: M. de Boudin- 
ghem. en Autriche: M. de Bou- 
dinberg; à Baden: M. de Boudin-

mistes ménagères du Service des 
marchés, du Ministère fédéral de 
l’agriculture, a fait l'essai des re­
cettes suivantes qu elle recomman­
de pour fi* menu.

FROMAGE BLANC
2 pintes le lait entier, sur. ou 

lait écrémé sur; 1 cuil. à thé de sel;
I poivre; crème.

Servez-vous do lait d’un bon 
goût qui vient de surir. Mettez ce 
lait sur dans une casserole ou dans 
un bain-marie et placez-le sur de
1 eau chaude jusqu'à ce qu'il se sé­
paré en caillé et en petit-lait. Cette 
séparation se produit lorsque la 
température du lait atteint de 100 
à 1 10 degrés F. Remuez le lait de 
temps à autre pendant qu'il chauf­
fe. Recouvrez une grosse passoire 
d une toile à fromage et faites 
égoutter le caillé par dessus. Lors­
que le petit-lait est soutiré, on peut 
laver le caillé en versant de l’eau 
froide dessus. Mettez le caillé dans 
un bol. mélangez bien, assaisonnez 
de sel et de poivre et humectez de 
crème. Cette recette fait environ
2 tasses île fromage.

FROMAGE BLANC

Province de Québec 
District de Joliette 
No 6583

Cour Supérieure

2 cuil. à soupe de gélatine: 2 FS 
tasse de jus de tomates; l cuil à 
thé de sucre; 1 cuil. à thé de sauce 
W’orcertehshire; sel et poivre au

RENE LACHAPELLE, épi­
cier-boucher. dc la municipali­
té du canton Lussier, comté de 
Montcalm, district de Joliette, 
demandeur

vs
JOHNNY LA VIGNE, cultiva­
teur du même Reu, REGINA 
LA VIGNE, ménagère, fille ma­
jeure, du même lieu, et MARIA 
LAVIGNE, ménagère de Mo- 
rinville, province d’Alberta, Ca­
nada. défendeurs.

Il est ordonné à la défende­
resse MARIA LA VIGNE, de com­
paraître dans le mois.

Joliette. ce 21 septembre 1939
RI VEST & ALLARD.

P.C.S.
MM. Genest. Gel inas V 

Champeau.
Avocats du demandeur,
10, ouest, St-Jacques,

Montréal
28 sept. 2 fs

Encourageons nos 
annonceurs

t
»T
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IPEINTURES - AUBAINES
Assortiment complet de peintures, blanc de plomb, térében­

thine, huile .peinture préparée à l’huile
ou à l’émail.

Prix défiant toute compétition.

Lin Archambault
boucher-cpicicr

ST-LIN DES LAURENTIDES. Co. L'Assomption
21s. 2 fs

i
T
♦
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L'ACTION POPULAIRE. JEUDI 28 SEPTEMBRE 1939

CHAUSSEZ-VOUS A PRIX POPULAIRES
NOS PRIX N’AUGMENTENT POINT - ACHETEZ ET SOYEZ PRÉVOYANTS

CHAUSSURES POUR TOUTES OCCASIONS ___________

LEON RATELLE, FILS - 32, rue Notre-Dame, Joliette
|

Un beau grand portrait en couleurs
de

Sa Sainteté té Pape Pie XII
Format : 18 x 22 pouces 

PROCUREZ-VOUS LE VOTRE 
AVEC 4 MORCEAUX 

DE SAVON

“(Uaslmterc ïuuuutct”

25 LE TOUT 
POUR 25

Oscar Landry
LA PHARMACIE LA MIEl'X ASSORTIE DU DISTRICT

Tél.228 et229 51, rue Notre-Dame
JOUETTE

j rcs de U arena paieraient la moitié DECES DE M.
de ce prix tout en se reservant le 
droit de récupérer sans irais la par­
tie qui chauffera les gradins et le 

| parterre. Le Conseil, pour ne pas 
tomber dans l'illégalité demande 
sur 1 echamp l’avis legal de Me 
Robert Tellier qui conseille de re­
courir au procédé des soumissions.
Cependant, les intéressés de Farena 
n'ont pas le temps d’attendre le dé­
lai de telles formalités. L'étude des 
plans et même la levée des pla 
ne se ferait pas dans une semaine.
MM. Tellier et Desrochers ne peu­
vent accepter la solution et retirent 
leur demande en remerciant le Con­
seil de s’être donné du double pen­
dant deux grosses heures.

v * *
COMITE PRIVE 

Me Georges Sylvestre est chargé 
d'intenter des procédures légales 
contre les magasins Regent et Do­
minion pour obtenir le paiement 

! d’arrérages de licences.

Dans certains logis dont on juge 
que les propriétaires sont aptes à 
payer leur dû. on fermera l'eau, ra­
dicalement. jusqu'au paiement.» *

M. le Maire rencontrera le gé­
rant de la Banque Canadienne Na-

ANDRE MALO
Demain, à 9 heur*s, auront lieu 

à l’église St-Pierre les lunéraillcs 
de M. André Malo décédé mercre­
di matin à l’âge do 77 ans et 3 
mois. Le défunt c* lit l'époux de 
feu Marie-Louise C evalier et lais­
se dans le deuil si< uls Onésime. 
Rosaire et Georges Malo. ses tilles 
soeur André Martyr. C. N. D.. cl 
Mme veuve Eva Malo-Lapalme, 
et autres parents.

L'inhumation aura lieu a St- 
Paul où un Libit . sera chanté 
apres le service célébré a Joliet te. 
Les restes sont ex. >cs au no lo*>, 
rue Notre-Dame.

Nous offrons nos meilleures 
sympathies à la ! am il le.

SOUS LA LOI
DE FAILLITE

PENDANT L'AVANT-GUERRE
Nous n'avons pas exploité

nos clients.

No '>16
Dans l’affaire iv

LUCIEN GAUTHIER, 
marchand général de St-Sul- 
picc. district Je Jolictte, de­
biteur.

tionale pour régler un différend Avis aux créancier J* la premiere 
pour commission sur coupons d o- * * * ' ‘
bligations.

Au Conseil
(suite de la première page *

La Shawinigan Water & Power 
se rendant à la demande de la ville 
pour cessation d’un droit de passa­
ge d’égoût. informe cette dernière 
qu'elle devra verser dans ses coffres 
un droit de $3.00 par an. Le Con­
seil trouve le marché moins a van 
tageux que celui conclu récemment 
avec les autorités du C. N. ou l’on 
ne paie qu’un dollar pour un ter­
rain beaucoup plus vaste.* m *

Le règlement des taxis vient de 
subir des mutations importantes 
qui visent surtout aux pénalités 
encourues par les délinquants. On 
parle d emprisonnement, de frais 
judiciaires et d’amendes.

--------------------------------------------- Le directeur a fait certaines de­
dans le deuil. Le Conseil a passé la Iluru^s auxquelles le Conseil a 
résolution suivante.----------------------donne son assentiment:

1 — i apisser la cuisine du sur- 
'•* M- iéplore, à celle phase U intendant de Vaqueduc:

rassemblée. Je décès de M. Henri %. Châ 2 - Permettre â M. M. Sans
lin. le«|uel. durant lc> nombreuses année» ! 
de • i» service eoinine clieLélectricien «le 
cette municipalité, a rendu des services

Le département de la police et

apprécia!'!* * à cette dernière.
S»u- «J*- dehois un peu ?é.êre«*. il * a* 

■luit un cueiir t«»ujotir» prêt à rendre ser­
vice et à se dépenser pour le bien com­
mun.

>a perte sera vivement regrettée pou 
ceux principalement «pii eurent l'avanta­
ge de le connaître dans Tint imité.

M. réciievin F«»re>t, appuyé par M. l’é­
lu vin Hérard. propose:
Une • e < on»eil emIo*»c les sentiements 

\ primé* par >on Honneur le Maire et que 
opie b* la présente résolution .»*»it adres* 

*ér à la famille et aux journaux.
Adopté.

* * *

regret de déplacer d'angle un esca­
lier extérieur;

Ne pas charger de location 
à la Cie Lareault pour le malaxeur 
à ciment de la ville si les échanges 
entre celui de la ville et de cette 
compagnie sont conclus:

4 — Acheter au prix de S50.00 
un morceau de terrain près de l’a- 
réna:

5 — Donner toutes les raisons 
possibles à la commission chargée 
de la surveillance de la sécurité des 
édifices publics, pour éviter la dis­
grâce d’un escalier de sauvetage ac­
croché au mur de l’édifice du Mar-LL CHAUFFAGE A L’ARENA 

M. Jean Tellier. intéressé dans 
l’exploitation de l'aréna, formule

du feu. sentant venir la bise gla- Conseil ce qui suit: L arena a (ju trJctcur ja Vqjv, 
dale de l'automne et de l'hiver, de- besoin d’un système de chauffage * ‘ * *
mande certains vêtements plus dans une semaine, sans retard, pour Partageant le deuil de i Eglise
chauds et anti-rhumatisants ”... pouvoir continuer ses représenta- du Canada français, causé par la ------

* * * lions cinématographiques. On pro- mort de Son Exc. Mgr Pau, Bru- Cni* '
La mort de M. H. Châlin a pose au Conseil une installation chési. archevêque de Montréal, le

plongé les employés municipaux qui coûterait $1.800. Les locatai- Conseil a voté des sympathies qu'il
. : = -_:= —-r .. ..... ....... : a fait parvenir à S. Exc. Mgr J.-

assemblêe à la mute d'unt 
cession a.:: on see.

AVIS est par Ks présentes don­
né que LUCIEN GAUTHIER, j 
marchand généra! ie St-Sulpicc. a 
fait une cession le 7Sème jour de 
septembre 1939. que la prenne ; 
re assemblée des créanciers sera te­
nue le cinquième our d’octobre 
19 39, à ONZE 1 1 ) heures de 
l'avant-midi, au bureui du Sé­
questre Officiel. Palais de Justice 
de Jolictte, P. Q

Pour vous don nu droit de voie 
il faut que votre preuve de créance 
et votre procurati- n soient dépo­
sées entre mes mains avant l’as­
semblée.

Aussitôt le syndic nommé, si 
vous voulez figurer a titre de cré­
ancier. il vous faudra produite vo­
tre réclamation en re mes mains, 
autrement il . scribucra l’actif 
sans égard à vo're réclamation. 

Date à Jolictte. ce 2Sème jour

Une Raison de plus
QUI VOUS ASSURE PLEINE

confiance
NOUS VENDONS ENCORE AUX MEMES

BAS PRIX.
DU STOCK FRAIS RIEN QUI N'A ETE

ENTREPOSE.
ET POUR VOUS PROUVER UNE EOIS DE PLUS NOTRE SINCERITE

TRES GRAND SPECIAL

Samedi le 30
LA MAISON “SEMI-READS '- ETANT LA SEULE: AU CANADA QUI

GARANTIT SES PRIX JUSQU’A JANVIER

M. Plourde, expert tailleur
PRENDRA VOS MESURES POUR HABITS ET PALETOTS

D AUTOMNE.
PROFITEZ DE CETTE OPPORTUNITE

r<-

E* B ’
fcft

fM C»

$
*5K*

P R I X

Antonio Lanoie
PLACE LAVÀLTRIE, JOLIETTE

Gérald Coutu, gérant

ché;
6 — S’entendre de prix avec la de septembre 1939.

Joliette Steel Co., pour réparations GEORGES DUCLOS.
gardien,

10. rue St-Jacqucs, est.
Montréal.

LA VISITE

GRAND SPECIAL à la NOUVELLE

Librairie Mette
50, NOTRE-DAME

300 chansons - petite copie,
dernières créations françaises. 
Rég. 15c. chacune, pour . . . 10c.

Disques "Colombia"
chansons franc. Rég. $1., pour 75c.

A. Papineau, évêque de Jolictte. 
Voici.le texte de cette résolution.

remise 
à St-Esorit

Bourget, Jolictte, tél. 226 21
place 

1 f.p.

A cause d’une retraite paroissia­
le la grande soirée du Cercle des 

M. réciievin Savignac, appuyé par M. Fermières est remise au 14 octo-
'“'",vir ,,érar/J’ «*ru»,ow: bre prochain. Trois beaux dra-

■Jue 1rs parole? qui vicnent d être pro*
noncres par Son Honneur le Maire. |*-•

Si

Si

Disques "Victor"
chansons franc. Rég. 75c, pour 65c.

Disques "Star
Reels et chansons. Rég. 35c.
3 pour.......................................... $1.00

Disques "Blue Bird
Reels et chansons. Rég. 39c.
3 pour.......................................... $1.00

Disques "Decca"
Musique de danse. Rég. 35c.
3 pour................... !...................$1.00

PROFITEZ dITcES PRIX AVANTAGEUX AVANT LA 
HAUSSE EN VIGUEUR LE 1er OCT. PROCHAIN

Vous trouverez en même temps et à de bons prix à la nouvelle 
librairie un assortiment complet de papeterie, articles de 

bureau, livres de classe, articles religieux, jolis 
cadres, choix de cadeaux et littérature.

R. LESSARD, prop. A. DESAULNIERS. gérant

Téléphone 1055

quelle* traduisaient la dotilei*r «b- la pu* 
pu ation cl du Conseil munit ipal de cet­
te cité, soient considérée» comme «elle? 
propres «le ce corp? public, en rapport 
awc le décè- de N>n Kxcdlence Mgr Paul 
Bruchési, archevêque de Montréal, tous 
ayant à la mémoire «jue ce fut sous le ré* 
£**•* du regrette disparu qu’un premier 
é\équ«- prit place à la tête «lu diocèéc de 
l««!i*tt.- .-t tou» »«• rappelant d’autre part 
I , grande urbanité et le» profondes vertu» 
d«* ce noble prélat «!•• 1 Kgli-c catholi(|ue.

LE CONSEIL EXPRIME AUSSI SES 
S3 M PATH I ES \ - EXC 

MGR PAPINEAU
M. l’éclievin Gervais. appuyé par M. 

i écli*-vin Mainville, propose:
t.)u«- « «• Conseil endo»»e entièrement 1rs 

-♦•miment» «|ui viennent d’être exprimés 
par Son Honneur l« Maire *t dont l\-x* 
pression avait pour but «1«- s*a»«*ocier à la 
• b mi Ion r que vient d’éprouver Son Excel* 
lence Mgr J.-Arthur Papineau par suite 
du déc«*s à un «ne prématuré de »«»n frère 
\ I ber t, avocat au barreau «1« la Province 
de (Juébec.

mes seront interprétés.
Cette semaine, les Dames sui­

vent des cours de tissage donnés 
par une experte du gouvernement 
qui fait aussi l'inspection des tra­
vaux d'art domestique.

BUREAU DE
___CENSURE

N\;us avons reçu les premières 
communications du Bureau de cen­
sure. Si nous y avons remarqué avec 
plaisir le nom de M. Claude Me 
;ançon .nous avons vivement re 
gretté que ces communiqués nous 
soient envoyés exclusivement en. 
anglais. Nous espérons qu’il n’en 
sera pas toujours ainsi.

Partie de cartes
à St-Pau!

Mardi prochain, le 3 octobre, 
au couvent de St-Paul grande par­
tie de cartes De nombreux prix in­
téressants seront distribués et des 
numéros variés sont au program­
me. Cordiale invitation à tous.

RAISIN BLEU
rouge ou vert

le panier .
CH ES de choix

le panier . . 29c.
Un gros lot d’ORANGES

Sunkist"

25c.
Citrons. la doz.
Fleur d’avoine, 6 lbs . 25C
Gros sel. 10 lbs
Oeufs B I arge, la doz. 3Ôcï
Beurre de erémcric
Savon haché 4 lbs ' ' 25<*
Biscuits cassés
Biscuits secs, chocolats,

sandwiches, marsha-
ma'Iow. 5 lbs pour 19 c

et and: s de choix
Jeune porc frais

ou épaule
want c. igneau

Boeul à bouillir, frais.
viandeux 12 K c

Steak haché
Saucisse fraîche 2 lbs

îe boeuf

misse Swift 
chaud

Jo ellede
FORT

blvd

DECES

MACHINES A COUDRE
0 a n Airr T J-L. DeLisle, expert mécanicien, of*

Ut I AKUI frc vn vvtüv quantité «l« machines à coudre
marqu* »: Singer, NewWilium, New-Home, 

1 New*Leader, Wheeler Wilson, a partir de
Les prêtres de la cathédrale ont ^ •“ "“,cl,,,,Y'

commence la Visite de la paroisse ( machines à coudre. S’adresser à 17 place 
lundi dernier. Demain, le 29 sept.
ils visiteront les familles sur les 
rues suivantes: Manseau, no 2 à 
112; St-Viateur, no 1 a 115;.
Lundi le 2 octobre: St-Viatcur, 
nombres pairs et St-Louis: no 5 
a 7 5; Mardi le 3 octobre: Si-
Louis de 73 à 161, et 10 à 98:% 
rue l abre. Mercredi le 4 octobre: 
rues Archambault, Baby. Guil- 
bault. Richard, no i à 101. Jeudi 
le 5 octobre: rues Richard: nom­
bres pairs: rues Champlain. Ste- 
Angélique, St-Barthélemy : no 7 
à 161.

MARIAGES

MELI-MELO

FOURNAISES A L’HUILE

A LA CATHEDRALE
lXsmarais — Le 26 sept., l'ab­

bé Y. Amyot a présidé ! inhuma­
tion de Mlle Carmen Desmarais, 
nlle de feu Chs Auguste Desma­
rais et de Mme J. brouette. La dé- 
.unie était âgee tie 19 ans et 
9 mois.

♦ *• *
lia/.met — I.e 26 sept., l’abbé 

v. Amyot présidait l'inhumation 
Je Mlle Madeleine Bazinet. fille 
U M Charles Bazinet. décodée à 

i âge de 2} ans et 9 mois.
♦ * *

M
Deux brûleurs à l’huile qui ser­

vaient a l’église St-Joachim la Plai­
ne, à vendre à grande réduction. . ...

! S’adresser â M. le curé O. Valois, i 4Î l,e 6 mois, 
à la Plaine, ou à Emilien Valois,
(Robillard Enrg.) 55, Lajoie,
Joliette. lf.p.

HOMME DEMANDE

pt.

A LA CATHEDRALE
Jodoin - Forest — Le 2 3 s.pt. 

l'abbé Amyot a béni le manage 
de M. Roger Jodoin, fils de .1 
Anthime Jodoin de Montréal a 
Mlle Simonne Forest, fille de 
Edouard Forest .conducteur u 
C.N.R., Joliette. MM. Jodoin et 
Forest accompagnaient leurs c; 
fanis.

/ « t>esque - Jalette I
sept., M. le chanoine L.-P. ! a 
marche, curé, a béni le mariag.
M. Pierre Lévesque à Mlle R.-A:i 
na-Cécilia Jalette. MM. Zéphirin 
Jalette et J.-B. Lévesque accom­
pagnaient leurs enfants.

* * *

Aiujer - Beltemare — Le - 
septembre, l'abbé F. Gadour) a 
béni le mariage de M. Roméo 
ger à Mlle M.-Blanche Bellem :Ciênvreux — Le 23 ,,

I abbé F. Mousseau a présidé ks Georges Auger de St-Li. : *-
louanges de Nicole, enfant de M. ......................
et Mme Hector Généreux, décédée

Pour territoire Rawleigh de 800 
familles. Ventes plus élevées cette 
année. Ouvrage permanent si vous 
êtes énergique. Ecrivez Rawleigh. 
dépt. ML-5 1 2-1 23-1, Montréal 
Can.
BIBLIOTHEQUE A VENDRE

Belle bibliothèque à rayons â 
vendre, appartenant a M. l’abbé 
Léo Blais. S’adresser à 87 rue St- 
Louis. Joliette. 5tyt. lf.p.

Servantes demandées
Servantes d expérience 

demandées.
S’adresser à Mme J.-E. 

Champagne.
CHATEAU WINDSOR.

Joliette
28s. I f.

ri et Oguinas Bellcmare accoir. 
gnaient leurs enfants.

♦ ♦ ♦
Goulet - Pelland — Le 27 pt. 

tenibre. le R. P. Fabien M i ni. 
c.s.v., du Séminaire, bénissait 
mariage de M. Jules Goulet, n 
ployé de la Shawinigan. â S 
â Mlle Madeleine Pelland. M* 
Lazare Goulet accompagnait 
frère et M. Charles Pelland. pi r* 
macien. sa fille.

Encourageons ncs 
annonceurs

CIIE/. i
I Ls Desrochers & Fils i

i I'«US trouver#** tout re qu’il vou*« I 
faut pour con»triirlioii n amélioru* , 
lion. INSUL-BRIC p«»ur l.unliri»»«T J 
voire maison. — PLANCHE ISO* I 

I LANTE, - - INSU!,HOARD. - 
TEN TEST. GVPROC, - PA* 
PIER A RARDKAI X ou à * otiver* f 
tun* il»* toute**- »««rl*'M. VENEZ KAIRE Iv * / l'fij r /*vf a* i# . !

i
| VOIRE (.IIOIX, «*i vous aurez l< 
j meilleur prix.

“N/ c est tie la jerronneric nous 
en aeons'*.i i

examen scientifique
DE VOS YEUX

TROUBl.ES MUSCULAIRE8 CORRIGE*. STRABISME. ,veo no»

I raitements Orthoptiques

Emile Prévost
SPECIALISTE OPTOMETRISTE 

AJUSTEMENT DES YEUX ARTIFICIEL*

26, rue Sf-Poul, Joliette, Que.

Biscuits
cassés

la Ib
6i/2c

GRAISSE 
pure, lard

20 lbs

Boudin

2 lbs

BEURRE

la Ib
CîAMACHEg, [_AN DRE VILLE

BOUCHERS

17, place Lavaltrie

Fromage
canadien

2 lbs

Saucisse

2 lbs

Agneau
Devant

la Ib

Boeuf
haché
2 lbs



I C’est pourquoi, il est absolument nécessaire qu’à notre épo- j que tous soient apôtres: il est absolument nécessaire que les Iaï- j ques catholiques ne mènent pas un vie oisive, mais qu’unis à la 
| hiérarchie ecclésiastique et dévoués à ses ordres, ils prennent part 
j au combat sacré et lui offrent leurs services de manière que par 

leurs prières, par leurs sacrifices et leur collaboration active, ils 
j contribuent puissamment à l'accroissement de la foi et à l’amen- 
I dement chrétien des moeurs. p{e XI.

Beaucoup s’imaginent que le soin spirituel du prochain est 
un devoir qui n’incombe qu'aux prêtres: si pouj ces derniers il 
constitue généralement un devoir de justice, il est cependant 
pour les simples fidèles un devoir strict de charité.

On estime avoir tout fait, quand on s'est occupé de son âme 
propre... (Civardi) Combien de chrétiens sont disposés à ré­
pondre comme Caïn: “Suis-je peut-être le gardien de mon frè­
re?”

L
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Le Congrès des Jeunesses
catholiques n’a pas lieu

Journée nationale de prières pour la paix
le dimanche 8 octobre

l e comité exécutif de l’Union 
.les Jeunesses catholiques Cana­
diennes lors d'une assemblée dur* 
»vnce a Ottawa a décidé que le 
deuxième Congrès national de l'U- 
îion qui devait avoir lieu à To- 
onto les 7, 8 et 9 octobre prochain 
levait être remis “sine die”. La si­
tuation internationale et nationale 
rend pratiquement impossible la 
tenue d’un tel Congrès.

Les directeurs de l'Union ont 
pris par ailleurs la décision d’or­
ganiser une journée nationale .1 
prières en faveur de la paix La

date de cette journée de prières a été 
fixée au 8 octobre.

Bien que le Congrès national Je 
l’Union soit remis, son travail ne 
cessera pas. Les membres du Conn 
té exécutif ont demandé que le se­
crétariat national s’occupe de pro­
mouvoir davantage l'union des lor- 
ces catholiques dans les diocèses et
de consolider les moyens d’action 
de l’Union. En même temps, l’U­
nion s’occupera de mettre à exécu­
tion un nouveau plan d'action.

Communiqué.

DEUIL POUR Réunion
S. EXC. MGR de la Société

PAPINEAU Historique

TROIS SOUS LE NUMERO

Alors que Son Exc. Mgr Papi­
neau assistait aux fêtes de l'introni­
sation de S. Lxc. Mgr Desmarais, 
a Amos, il reçut une dépêche lui

Vendredi dernier, à l’évêché, il y 
avait réunion des membres de la 
Société Historique de Joliette, sous 
la présidence de sir J.-Mathias Tel-

annonçant le décès de son Itère M. lier. Etaient aussi présents les ab­
! avocat Albert Papineau, Le dé- bés Wilfriçl Caillé, secrétaire, Gé- 
*11111 pratiquait sa prolcssion a ! raid Coderre, archiviste, MM. les 
Montreal et était âgé de 51 ans. Il les chanoines L.-P. Lamarche et 
est décode à la suite d une opéra- Omcr Bonin, l’abbé Orner Valois, 
nom Son Excellence était de retour ! MM. Dr A. Pelletier, A. Geoffroy,

C.-A. Roussin, M. le notaire J.- 
A.-N. Perland, M. J.-O.-E. Po­
res t de St-Jacques.

Après la lecture des minutes de

.i Montréal ,vendredi soir et assis­
tait aux lu lierai Iles qui eurent lieu 
dans la cathédrale de St-Jean, sa­
medi matin.

M. 1 abbé Claude Paradis, neveu la dernière assemblée, les membres 
du delunt. chanta le service, assis- reçoivent plusieurs communications 
te des abbés Donatien Donais et intéressantes, puis M. le Dr Albert 
Léo Raymond. S. Excellence était Geoffroy, donne une causerie sur 
accompagnée de Mgr Chausse, su- ! rétablissement des religieuses de la 
pêneur du Séminaire de St-Jean, Congrégation Notre-Dame à Joliet-
de M. le chanoine L Gervais et de 
l'abbé J. Riopel, secrétaire. Au 
choeur, outre plusieurs prêtres de 
St-Jean: les RR. PP. Ls-Ph. Fa- 
lard, provincial à Montréal. Cas­

te. M. Geoffroy a découvert plu­
sieurs choses très intéressantes dans 
les archives du bureau d’enregistre­
ment de Joliette. 11 attend quel­
ques autres documents pour com-

i * , J. ;

Z'- y

? :

U ntt-

■

'.St'i.

y y

- 'V

•

■ ■ :

,»>■ .y(i 
->

-W,'rtr'T,<y>

Zy*• » 'a.

Exposition du Cercle
des Jeunes Eleveurs

8 I ErMARlE SALOME — d’excellents conseils aux jeunes qui 
(D.N.C.J — Jeudi le 21 septem- ne doivent pas s’en tenir a leur pre- 
bre eut lieu l’exposition des bovins mier succès, mais qui doivent con- 
canadiens du cercle des Jeunes Lie- tinuer à marcher de l’avant.
veurs de Ste-Marie Salomé. Ce cer­
cle il y a six ans fut fondé par M. 
St-Pierre ,chef du Service des Jeu­
nes éleveurs de bovins, a toujours 
marché de succès en succès depuis 
sa fondation .75 sujets étaient ex­
hibés sur la ferme de M. Placide 
Mireault, tous bien préparés, en­
tretenus et dressés. Ils offraient un 
beau coup d’oeil d’ensemble, et les 
jeunes éleveurs, garçons et filles, 
étaient fiers de leurs sujets: veaux

M. Anthime Charbonneau fé­
licita les jeunes éleveurs de leur 
belle exposition et leur fit entre­
voir l’espoir de voir se fonder par­
mi eux un Cercle d’élevage de trou­
peaux.

M. Montreuil donna aussi des 
conseils très appropriés et suggéra 
aux jeunes l’idée de se composer 
une bibliothèque agricole qui est 
indispensable a qui veut marcher 
dans la voie du progrès.

S, Exc. Mgr Paul Bruchési, archevêque de 
Montréal et dont le décès, survenu la 

semaine dernière jette dans le deuil 
toute l’Eglise canadienne,

de l’année, génisses d’un an, vaches Louis Sylvestre parla très
de 2 ans et 3 ans. pratiquement d’élevage et de coo-

Une foule de spectateurs étaient Pcratlon. 
rendus sur les lieux et s’interes- M- Fleury expliqua que la cause 
saient à la vue des succès de ces cou- des grands succès des jeunes de Ste- 
rageux jeunes qui n’ont pas mé- Marie Salomé était due en grande 
nagé leurs efforts afin de produire partie a leur bonne volonté d’a­
ces beaux spécimens. bord et à la collaboration de leurs

M. St-Pierre, leur chef, était parents qui leur avaient fourni gé- 
présent ainsi que M. A. Charbon- nércusemcnt les éléments nécessaires 
neau. agronome régional de Joliet- ^ L*ur réussite, 
te et M. Louis Sylvestre, agrono- M. C. Archambault prêcha aux 
me du comté de Montcalm, et M. jeunes l’amour de la terre et l’a- 
Pleury, agronome et promoteur de rnour de leur profession, 
ces cercles. Ils jugèrent avec coin-j M. Ferland, m.p., au fédéral, 
pétence la valeur des sujets expo- ! parla de la belle profession d ba­
sés. bitants qui égale celle des avocats.

Le soir il y eut un grand ban- cl encouragea les jeunes à chercher 
quet à la salle publique, sous les à toujours améliorer leurs métho- 
aiispices du cercle. Ce banquet avait cL*s de culture, 
réuni plus de 150 convives qui fi-! M. Maurice Tellier, m.p., de 
rent honneur aux mets excellents, Québec aussura les jeunes éleveuis 
préparés pour la circonstance. A la qu’en s’intéressant a leurs bovins 
table d’honneur on remarquait ou- ils seraient toujours heureux de res- 
tre les agronomes déjà nommés, les ter attachés â la culture de la terre 
députés fédéral et provincial: MM. et moins tentés de s’en aller tra- 
Ferland et T ellier, Mme St-Pierre, vailler dans les villes.
M. Montreuil, gérant de la Ferme 
Expérimentale de l’Assomption. 
M. Camille Archambault, prési-

Le tout se termina par le chant 
de O Canada, exécuté par toute 
l’assistance, debout et chantant

paid Dumas, ass.-provincial a Jo- plétcr son travail que nous aurons 
lutte. A. DcGrandpré, supérieur du ensuite le plaisir de publier peut- 
Séminaire de Joliette, C. Dumon- être. M. le Dr C.-A. Roussin pro­
tier et L Fréchette, c.s.v., M. . ie pose une excursion dans les îles, â 
chanoine Odon Archambault, M. j |jv. Dupas particulièrement dont
le chanoine J.-C. Garceau, les ab­
bés Chrysologue Bonin, Orner \ a­
lois, Felix Gadoury, Ferdinand 
Mousseau et Gérard Coderre.

Dans la nef on remarquait des 
religieuses de la Providence et de la 
Congrégation de Joliette, M. le 
député Antonio Barrette. De tous 
les points du diocèse Son Excellen­
ce reçut de sincères témoignages de 
sympathies auxquels nous joignons 
le nôtre.

les membres ont étudié l’histoire 
l’an dernier. La proposition est 
agrée et l’excursion eut lieu diman­
che dernier. Les quelques membres 
qui y prirent part furent vivement 
intéressés de vérifier sur place quel­
ques points de petite histoire. Ils 
le firent par une magnifique jour­
née d’automne qui faisait resplen­
dir les beautés de ce coin de notre 
pays.

SOIREES A
ST-CLEOPHAS

VENDREDI ET SAMEDI LES 
6 ET 7 OCTOBRE

CHEZ NOS
VETERANS

samedi soir prochain, à 8 lires.

A 1'assemblce de la Légion Ca­
nadienne de Service de l’Empire 
Britannique, tenue le 18 septem­
bre 1939, les membres suivants 
étaient présents: Camarades Wm 
Hogg, L.-E. Healc, Chs Granger, 

Deux belles soirées s’organisent Jules Burgy, A.-R. Nobert, Do- 
actuellement à St-Cléophas pour minique Lafrenière, Martial Tel­
les 0 et 7 octobre prochain, au pro- lier. Major G. Dubeau, Arthur 
fit de la fabrique. Le cercle des 1er- Charland, Ovide Bernard, LJ 1 rie 
micros et les linfants de Marie ri- Quenneville, A.-A. Boucher: MM. 
valisent de zèle et de dévouement Elio Ven ne, Gcdcon Thibault, 
pour réaliser la somme nécessaire à Philorum Dumoulin, Edmond 
l’achat d’un lapis de choeur et d or- Gravci, Emilicn Ferland, Joseph 
nements sacerdotaux. Lafond, Edouard Gagnon, Albert

A ces deux soirées il y aura de ( Rcmcleau, Josaphat Lebcau et J.- 
multiples attractions et samedi soir p.0 Robillard. 
le sort désignera le gagnant d un j| ful proposé et adopté que M. 
•S 10.00 mis en râtlc depuis quel- C.-E. Ferianti, m.p., soit accepté 
que temps. 'comme membre honoraire.

Bienvenue à tous dans les salles Proposé par Camarade Healc, 
de l’école à St-Cléophas vendredi e* exondé par Camarade T hibault,

que les députes au fédéral et pro­
vincial. le Colonel Chicoine, offi- 
uer commandant du 8 3e regiment 
de Juliette ainsi que le Maire de la 
cité de .Joliette, soient acceptes 
comme membres honoraires de cet­
te succursale.

11 est suggéré que Camarade No­
bert soit chargé de voir M. Char­
bon neau du Canadien National le 
priant de bien vouloir donner la 
préférence aux Vétérans comme 
gardes et lui recommandant trois 
de nos membres.

Proposé par Camarade Nobert 
et secondé par Camarade A.-A. 
Boucher que Camarades Major 
Gérald Dubeau et Ulric Quenne­
ville soient délégués pour voir les 
autorités de la Cité à propos de la 
formation d’une section locale de 
la Croix Rouge et d’assurer à la 
Cité l’entière coopération de notre 
Légion.

L’assemblée fut mise au courant 
des renseignements demandés et

Proposé par Camarade Quenne­
ville. secondé par Camarade Du­
moulin et adopté que Camarades 
Wm Hogg, A.-A. Boucher. MM. 
Dominique Lafrenière, L.-L. Hea­
lc, Jules Burgy et A.-A. Nobert 
soient membres du comité chargé 
d’obtenir les renseignements né­
cessaires à l’organisation pour la 
vente de ’ Poppies” à la fête de 
T Armistice, le 1 1 novembre.

Pproposé par Camarade A.-R. 
Nobert. secondé par Camarade A - 
A. Boucher M.M. et adopté:

Que cette succursale dépose deux 
couronnes, une au cimetière catho­
lique et une au cimetière protestant, 
dimanche le 12 novembre et que

L'Exposition Adèle, chez les garçons. Devenue 
directrice du Jardin de l’Enfance 
du Mile-End, Montréal, elle re­

dent des Cercles des Jeunes éleveurs ; avec entrain, 
du district, M. Raymond Lévcillê, M. Adrien Bourgeois agissait
président du Cercle de Ste-Marie comme maître de cérémonies et 
Salomé, M. J. Bourgeois, vice- remplit sa charge avec verve et brio, 
président, M. Adrien Bourgeois, I Nous donnerons les noms des 

I directeur du Cercle avec sa dame, gagnants des nombreux prix dans 
Mlle Mariette Mireault. lauréate du d'autres colonnes, 
concours et plusieurs autres. Des prix magnifiques furentRoyale suspend Iournj ..s qucIqucs ànnécs à St M- >«•’ president souhaita h bien donnes par MM. les deputes Eer

ses activités Casimir, avec le t.tre dp supéiicu-i ™nik' au* >nv,t" et d intéressants land et I ellier. par M St-I .erre,
re. Maîtresse des Novices à Joliet-. discours furent ensuite prononces par M. Montrent . par M. C. Ar­

------------- te. elle remplit ensuite les fonctions PJr M StTterre qui tra.ta de 1 c- charnbault. par M. Fleury, par M.
Dans une communication adres- Je conseillère provinciale, de supc- *cvaSc de bons suJets

sév à 1 honorable M. Bona Dus- rieurc au couvent de Ste-Elisabeth, — ------- - -.........
sault, ministre de T Agriculture, le de nouveau supérieure à St-Casi- a g , •.«
président de l'Exposition Royale mir, puis à St-Vincent de Paul. AUX vUndTaillCS 
d hiver, de I oronto. confirme la IR Jésus. Elle occupait le poste de
nouvelle qui circulait depuis quel- supérieure du Jardin de l’Enfance
que temps, à 1 effet qu il n y aurait St-Lnfant-Jésus du Mile-End au
pas d exposition agricole d hiver à moment où la maladie qui devait
Toronto, cette année. l’emporter vint la terrasser. I

En effet, le gouvernement cana-

.*t donna Arthur 1 remblay et autres.

de Mgr Bruchési
S. Exc. Mgr Papineau assistait, 

lundi matin, aux funérailles de S.
......... . .. o_______________ A Mgr Alphonse Piette, à M. j Exc. Mgr Paul Bruchési à Mont­

........................ .. ................ ^_dien se reservant l’usage du cotisée l'abbé Mathias Piette, à Rvde SrI r^al- Monseigneur de Joliette a
tous les membres soient par la pré- royal pour des fins militaires, cet Alphonse du Sauveur, à M. le Dr chanté 1 une des Absoutes. Piu-
sente résolution invités à prendre organisme national d’encourage- Edmond Piette. notre distingué sieurs prêtres du diocese assistèrent
part â cette cérémonie, ainsi que ment à l’agriculture se voit obligé concitoyen et à tous les mem- à Iunéraillcs. ^
d’inviter l’Aumônier du régiment de suspendre ses activités pour un bros de la famille ainsi qu’aux re-’ t L illustre archevêque, lut^ pen­
de Joliette, le R. M. Charland. temps indéterminé. ligicuscs de la Providence, nous

... ■■ — — ■■ ... - - — _ --------  ■ ---------présentons nos plus vives sympa­
thies à l’occasion de leur deuil dou-

La Semaine 
Soc. de Québec

est remise

DERNIER HOMMAGE A LA
REVERENDE SR JOS.-XAVIER

lou reux.

Une foule très considérable, } Piette, C.-O. Roulea i. Max. Piet- 
comprenant des membres du der- te, J.-A. Tremblay R. P. P.-M. 
gé. des religieuses de la Providcn- Farley, c.s.v., abbés C. Danais, L.

La population 
du Canada est de

11,195,000 âmes
Le Bureau fédéral de la statis­

tique estime ci ne la population du 
Canada est de 11,195.000 âmes 
au 3| d éce m b re 1938. soi t u n e 
augmentation de 89.000 sur 19 37.
La population augmente dans ton­
ies Ls provinces du Dominion.

Les naissances vivantes se chit - 
front à 229.183 contre 220.
235. Les naissances augmentent 
dans la Nouvelle-Ecosse, le Nou­
veau Brunswick. le Québec. l’On­
tario. le Manitoba et la Colombie- 
britannique; mais elles diminuent 
dans Tile du Prince-Edouard, la 
Saskatchewan et T Alberta.

En 1038. les thariages sont plus fournis au sujet de Camarade 
nombreux qu’en 1 937. soit 88,392 Duncan McCallum de Rawdon, 
comparativement â 87,800. (gravement malade.

ce et de diverses autres communau­
tés. des parents et amis venus no­
tamment de Joliette, St-Jacques et 
Ste-Elisabeth. assistait, mardi, en 
la chapelle Bon Secours, aux impo­
santes funérailles de la Révérende 
Soeur Jos.-Xavier (M.-Albcrtinc- 
Léontinc-Anna Piette), décédée le 
24 septembre, à la Maison provin­
ciale de Joliette, à l’âge de 57 ans, 
après 41 ans de vie religieuse.

La levée du corps fut faite par 
M. le curé Dulrcsne de St-Enfant- 
Jésus, Mile-End, où la défunte 
avait le supériorat du Jardin de 
l'Enfance jusqu’en août dernier. Le 
service fut ensuite chanté par Mgr 
Alphonse Piette, P.A., curé de St- 
Jacques de Montcalm, son frère, 

i qui présida ensuite l’absoute.
La chapelle Bon Secours était 

remplie jusque dans les galeries du 
troisième étage. Parmi les mem­
bres du clergé, nous avons retenu 
les noms de Mgr E. Dugas, P.A., 
Vicaire Général, Mgr J.-A. Pelle-

Au Pensionnat
de St-Félix

dant quelques années, avant la cré­
ation du diocèse de Joliette, notre 
premier pasteur. A ce titre et a cau­
se du rôle prédominant qu’il a joué 
pendant de longues années dans 
l’Eglise canadienne, nous nous as­
socions au grand deuil qui vient 
de frapper Tarchidiocèse de Mont­
réal déjà éprouve par la longue ma­
ladie de son archevêque..

Etant donné les heures difficiles 
que nous traversons et les graves 
préoccupations qui absorbent ac­
tuellement les esprits, les dirigeants 
des Semaines sociales du Canada 
ont cru préférable d’ajourner la 
session qui devait se tenir à Québec 
du 24 au 29 septembre prochain, 
lis espèrent que ce n’est que partie 
remise et que des temps meilleurs 
leur prmettront de reprendre bien- 
té)! ces assises annuelles.

Hénault, Alb. Lalande, J. Riopel, 
H. Geoffroy. F. 13lo .in, L. Gravel, 
Léo Forest. L. Gamache, R. Guil- 
bault, etc., etc.

Dans la nef, les frères et soeurs, 
beaux-frères et belles-sœurs, ne­
veux et autres parents. Thon. Juge 
M. Tellier. M. le député C.-E. 
Ferland et Mme lvrland. Me Ro­
bert Tellier. les Dis J. Lafortune, 
R. Magnan, R. Masse, S. Ferland 
et nombre d’autres personnages 
dont nous n’avons malheureuse­
ment pas les noms; nous avons 
aussi noté la présence de religieuses 
de la C.N.D.. des Srs Ste-Anne, 
des SS. CC. cle Jésus-Marie, des 
Sis Noms de J.-Marie et du Pré­
cieux-Sang.

Rvde Sr Jos.-Xavier est née

Soeur Supérieure et le Conseil 
Lie l’Amicale du couvent de Saint- 
Félix de Valois invitent cordiale­
ment toutes les anciennes élèves à 
se réunir à leur Alma Mater, di­
manche le 8 octobre .à 2 heures 
p. m.

Que toutes et chacune considè­
rent cette invitation comme per­
sonnelle. 28s. 2 fs

■1 -

L'HEURE
CATHOLIQUE

A I H. AU POSTE CKAC

PROGRAMME
Journée Apostolique à Joliette 

dimanche le 1er octobre
Avant-midi

9 li. 30 — Ralliement a la Maison Qucrbes.
Il) 10 li. — Depart pour la salle Academique du Séminaire.
10 h. 30

L’Heure catholique, organisée 
par le Comité des Oeuvres catlio- 

Ste-Elisabeth de Joliette en l’an- ^clucs d*-’ Montréal, sous le distin- 
née 1881 du Mariage de Maxime patronage de S. Exc. Mgr 
Piette et de Pulchérie Ferland. Elle Gauthier, archevêque de Montréal, 
laisse dans le deuil ses frètes et rcPrcnd ses émissions dominicales 
soeurs: Mgr Alphonse Piette. M. dimanche prochain, le 1er octobre.

_____________ 0___________ l'abbé Mathias Piette................. - -'uront lieu .comme l’an der-
tier, P.A., du Séminaire de Joliet- | plionse du Sauveur, M. le Dr Ed- ni®r' a I hfe au Postc CKAC. Le 
te: MM. les chan. O. Archam- mond Piette. M. Orner Piette et,!suJct S™*»1 dcs «tueries sera la
bault. O. Bonin: M. l'abbé Ma- Mme Ernest Jasmin: ses belles- P*1'*- La pretmere sera donnée par 
thins Piette, frère de la défunte; R. soeurs: Mmes Dr Piette et Orner| ° *}' * ere Louis Cbagnon, S.J., 
P. DcGrandpré, sup. du Seminai- Piette: son beau-frère: M. le Dr professeur a 1 Université Grego-
re: les RR. PP. V. Cardin, sup. 
Prov. de Joliette et L.-P. Fafard. 
sup. prov. de Montréal, tous deux 
de la communauté des Clercs de St- 
Vinteur; MM. les abbés G. Mc- 
lançon, J.-H. Ducharmc. Cuth. 
Fafard, R. P. L. Gauthier, c.s.v., 
H. Ferland, Art. Richard, Damien 
Robert, R. P. C. Dumontier, c.s.v., 
Jos. Pelletier, O. Ferland. V. 
Piette, J-C. Chaussé. J. Perreault. 
Y. Laporte, Az. Houle. Aimé

Ernest Jasmin. MAL: des neveux 
et nièces: M. l'abbé Max. Piette.
Mlles Gisèle. Yolande, MM. J.- 
Yves et Luc Piette: Bernard, An­
dré. Madeleine et Jacqueline Jas­
min. René. Marguerite, Anna, Su­
zanne. Marcelle ci J.-Paul Piette.

Sr Joseph-Xavier était entrée en 
religion il y a 41 ans. Après sa 
profession religieuse, elle fut en­
voyée en mission â St-Casimir de 
Portneuf. De là elle enseigna à Ste-

rienne de Rome.

12 h.

— Au Séminaire:
— Souhaits de bienvenue: K. l\ P.-Maurice Farley, c.s.v., 

directeur de la Maison Qucrbes.
— Presentation du conférencier par M. le notaire J.-F. 

Forest, président de la Fédération diocésaine des Ligues 
de Retraitants.
Conférence: Le Dimanche, chez nous” par A/, le doc­
teur Damien Saint-Pierre.

— Remerciements par A/, le chanoine L.-P. Lamarche, 
curé de la cathédrale de Joliette.

— Dîner. Salle de récréation des élèves du Séminaire.

Après-midi
1 h. 15

FIN DE RETRAITE
Dimanche matin se terminait la 

retraite de commencement d’année 
à la Congrégation de Notre-Dame 
de Joliette. Le prédicateur de cette 
retraite, le R. Père Guay, o.m.i., 
d’Ottawa, fut vivement apprécié.

2 h. 30

Départ du groupe du Séminaire pour la cathédrale. 
Sermon sur Le Devoir Dominical” par le R. P. Al­
phonse de Grandpré, c.s.v., supérieur du Séminaire de 
Joliette.
Bénédiction du T. S. Sacrement.
A la salle académique du Séminaire, interprétation par 
le Cercle Dramatique de F Epiphanie du drame en trois 
actes et quatre tableaux de G. Lcclos et R. Dumaine: 
”2019 au Maroni”.
Allocution de Son Excellence Mar Papineau 
O CANADA !

H 1 A 10 h. — Messe basse, au sous-sol de la cathédrale pour ceux qui n'auront pu y
assister dans leur paroisse.

^
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Coin de poète

VIVRE
Vivre pour un chrétien, c’est souîîrir avec joie, 
C est suivre le Sauveur sur la sanglante voie 
Pour toute âme qui vole en haut d un libre essor 
Le Golgotha souvent se transforme en 1 habor.
Vivre, c’est secourir â tout moment les autres, 
Attirer dans son sein le zèle des Apôtres, 
S’immoler sans retour, au .prochain se donner 
C est par la chanté sans cesse rayonner.
Vivre, c’est de l'amour goûter la pure ivresse, 
C’est restaurer son coeur affamé de tendresse,
C est a I*épouse chère offrir son dévouement,■a

Jusqu’à l’ultime adieu, c est garder son serment.
Vivre, c’est activer la flamme intérieure,
C’est guider tous ses pas vers une fin meilleure. 
C’est n aspirer qu’au bien, c’est réduire le mal, 
C est a coups de vertu tendre vers l'idéal.
Vivre c’est exploiter ses puissances intimes,
C’est être toujours prêt a des tâches sublimes, 
C’est vaquer tout d’abord a son humble devoir. 
C’est lutter le matin pour triompher le soir.
Vivre, c'est du péché réparer la blessure,
C’est demander au prêtre un pardon qui rassure 
C’est crier dans l’orage: O Seigneur ,sauvez-nous! 
Quand Te coeur est broyé, c’est gémir à genoux.
Vivre, c’est faire face a la vaine chimère,
C’est prier et chanter, surtout dans la douleur, 
C’est en courbant son front, accroître sa valeur.
Vivre, c’est croire en Dieu, dans sa grâce renaître 
Converser avec lui afin de le connaître.
Marcher en sa presence et grandir a ses yeux. 
Voyager sur la terre en regardant les deux...

Voix des humbles 
Envoi de Fleur-Ange.

Delvida POIRIER.

A MON PETIT ROSAIRE
Mon cher petit: Rosaire 
O bijou précieux 
Sur tes grains ma prière 
S'envole vers les cieux.
Tes grains chantent Marie, 
Ta croix chante Jésus;
Ma couronne chérie.
Je ne te quitte plus.
Sur la chaîne vermeille 
Roulant les grains bénits 
Je m’endors et m’éveille 
Sans crainte ni soucis.
Et lorsque de l’aurore 
Je vois les feux nouveaux. 
Je te reprends encore 
Pour charmer mes travaux.
Partout tu m’accompagnes, 
Par toi. j’aime et je crois;
Je ne veux pour compagnes 
Que ta chaîne et ta croix.
Aussi chaque semaine 
Cueillant tes fleurs d’amour 
De ton aimable chaîne 

Je fais sept fois le tour.

F.-A., St-Gabriel.
X X X.

siste à développer par une culture 
intelligente et patiente les forces 
physiques de l’enfant et ses facul­
tés morales: intelligence, coeur,
volonté; c’est à vous d'en faire un 
homme un chrétien, une image vi­
vante de J.-C...

Que vous demande cette impor­
tante mission? Une forte dose de 
sérieux et de caractère. L’homme 
sérieux n’agit point parce que cela 
lui plaît, mais parce que son de­
voir lui commande; il ne recule 
pas devant une difficulté; c’est une 
affaire d’observation constante, 
d’étude intelligente qui exige que 
vous ayez du sérieux. 11 faut de 
plus que vos paroles soient douces 
vos réponses modestes et exemples 
d’amertumes; ne répondez pas vi­
vement, d’un ton élevé, mais pen­
sez que vous êtes comme une bon­
ne mere pour ces enfants qui sont 
sous vos charges; gardez-vous de 
ces airs d orgueil et de légèreté qui 
otent tout à l’édification que vous 
devez à vos élèves; le tout s’impri­
me si profondément dans l intelli-1 
gence de l’enfant. Sachez que le 

| grand moyen de travailler efficace­
ment au salut des âmes et à leur 
formation c'est de les instruire 
avant tout des vérités de la foi et 
Je les leur imprimer profondément 
dans leurs coeur. Si c’est de leur ap­
prendre le catéchisme et de leur ex­
pliquer les maximes de l’Evangile; 
car c’est la seule voie qui conduit a 
la sainteté chrétienne. Pour cela il 
îaut que vous soyez imprégnées 
vous-mêmes du véritable christia­
nisme, base de notre salut. Appli­
quez-vous à éprouver de la sympa­
thie et d’en inspirer; aimez les en­
tants en Dieu et pour Dieu, mais 
aussi en eux-mêmes; leur faire sen 
tir que vous vivez pour eux, que 
vous vous associez à leurs senti­
ments. à leurs intérts, que vous 
vous inquiétez de leur sort, qu’ils 
sont enfin pour vous une chose pro­
digieusement précieuse, exercer am- : 
si sur tous une sorte

Il vous a confié, comme au prêtre, 
charge d’âmes. 11 vous demande 
par votre enseignement et vos bons 
exemples de les éclairer et de les
'.onduire au ciel. 11 sait que par 
vous-même vous êtes incapables de
remplir cette grande mission.. Il 
vous destine donc des secours pro­
portionnés à cette tâche difiieile. 
Mais avec Dieu, il faut demander 
pour obtenir; il faut prier pour re­
cevoir largement comme vous le 
savez, il faut que la semence soit 
déposée en terre chaque printemps 
pour qu’à l'automne elle se couvre 
de moissons. Ne vous lass.z pas 
d implorer les secours de Dieu, 
vous en avez un besoin indispensa­
ble... car si Dieu ne forme pas vos 
élèves à la piété, a l’obéissance et 
aux autres vertus, tous vos soins 
seront inutiles...

Institutrices, que votre aposto­
lat soit fécond! Que les grandes 
vertus surnaturelles soient mainte­
nues vivantes dans l’heureuse at­
mosphère de l’école, sanctuaire bé­
ni. embaumé de piété et de grâce. 
Aimez votre noble vocation; rem- 
plissez-là avec amour malgré les 
nombreux sacrifices qu elle vous 
demande et Dieu vous donnera la 
récompense promise aux âmes rem­
plies d’apostolat et d’amour ; 
ayant accompli dans les décrets di 
vins votre belle vocation sacerdotJr 
le!

LOTUS BLEU.

à tous les périls qui les menacent? 
Songeons-nous que, dans la pro­
vince de Québec, de 1914 à 1918, 
la tuberculose a fauché deux lois 
plus de vie» humaines que la guer­
re? Et qu il n’y a eu avec elle ni 
armistice ni traitc de Versailles.^

Seulement de 19 26 à 1937 — 
douze années de paix — nous 
avons perdu ^6,82^ de nos compa­
triotes. Actuellement, il meurt en 
moyenne huit tuberculeux par 
jour et nos hôpitaux et nos sana­
toriums ne suffisent pas à recevoir 
les malades.

Or, ce n’est pas Hitler, c’est nous 
qui portons la responsabilité de ce 
massacre. Tout le monde sait, en 
effet, que la tuberculose est évita­
ble. Four la prévenir il n’y a qu’à 
se présenter au médecin, au dispen 
sa ire

Et tandis qu’on envie son hon­
neur. la porte du bureau s’ouvre 
brusquement: c’est lui! Dans quel 
état! Sans chapeau, sans gants, les 
cheveux en désordre, tremblant de 
tous ses membres; il s’écroule sur 
une chaise, pâmé, sans voix, cla­
quant des dents... Quand il put en­
fin parler, il raconta, tout haletant 
encore. Admis chez 1 empereur, il 
l’avait trouvé seul, marchant a 
grands pas dans son cabinet. Fia 
poléon, toisant d’un coup d’oeil 
son nouveau secrétaire, lui avait dé­
signé la chaise et le bureau placés 
dans l’embrasure de la lenêire: 
"Mettez-vous là”. Puis il avait re­
pris sa promenade sans plus s occu­
per de lui, gesticulant, gromme­
lant çà et là quelques phrases en­
trecoupées "qui ressemblaient a des

aire, à la clinique. Dépisté en jurons”, et parfaitement inintclli- 
temps .le mal est même curable. j gibles. 11 paraissait être de tort

Pourquoi, à la lumière des ira- niaussaude humeur. S..., très mal à 
giques événements qui se déroulent son aise, le suivait lurtivement des 
en Europe et ont leur répercussion yCUx, n’osant tourner la tête, rete

UORIGINE
DES NOMS

au Canada, ne prendrions-nous pas 
la résolution de nous mieux proté­
ger? Il y a quelques années, la ville 
de Détroit inaugurait un plan 
quinquennal pour enrayer défini­
tivement la peste blanche. $1.000,-

nant son souille en attendant un 
ordre.

L empereur marcha ainsi durant 
une demi-heure, grondant a part 
soi des mots que 1 autre, par dis­
cretion, tâchait de ne pas saisir. En-

LIPfOM
LE THÉ QUi N’EST 
JAMAiS iNSÎPÎDE!

Mm.

•«.
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GRATIS 
ARGENTERIE

Chaque p;»quct d'une 
livre et d'une demi-livre 
de thé Liptun contient 
des coupons du valeur, 
échangeable* pour de |.i 
superbe argenterie Wm. 
Rogers & Son. Ecrivez 
pour la liste des nr unes 

A Thos. J. Lrpton 
Ltd., Immeuble 
Lipton,Toronto.

000. étaient votés à cette fin, et loi fin, traversant la pièce à grands 
geste nous parut de la dernière ex- pas, Napoléon se rapprocha subite- 
travagance. Mais voici que, de- ment; le jeune homme, le cou ren- 
puis un mois, nous dépensons quo- tré dans les épaules, sentit le dieu 
tidiennement le même montant tout près de lui, contre sa chaise.
pour les armements. —Relisez-moi ça dit 1 Lmpc-

La guerre suspendra-t-elle les rcur.

A quelle époque, en France, 
a-t-on donné la dénomination qui 
la caractérise, en s’appliquant à 
chacun de ses membres, ceux-ci
gardant individuellement leur per- . , .
sonnalitc par le nom de baptmc! ro!cmcnt’ P0^1'01 n >' auriüns

modestes efforts que nous avons 
faits jusqu’ici pour vaincre la tu­
berculose? Ne nous incitera-t-elle 
pas au contraire à équilibrer un 
peu mieux nos budgets, en faveur 
de la survivance tout court?

Lorsque, dans quelques semai 
nés. s’ouvrira la campagne du 
timbre de Noel, hésiterons-nous 
encore à donner un sou pour per­
mettre à de petits enfants, sembla­
bles à ceux dont le destin nous fait 
trembler, de se maintenir en bonne 
santé?

Quant à l’examen médical, que 
l’on impose aux candidats a l en-

On pense généralement, que la plu­
part remontent au commencement 
du douzième siècle Alors les serfs 
s’étaient relativement affranchis: ils 
n étaient plus autant la chose, la

nous pas recours en faveur de l’a­
dolescent et de l’adolescente qui sc 
préparent aux batailles de la vie?

En douze années de paix, la tu­
berculose a fait chez nous ^6.823

;, I-ACUIT am- propriété dcs sejgIWurs féodaux; on j \’ictimcs* Sans avio™ d* ^mbar- 
: d attraction les désignait sous un nom autre que !, CI1Unt,5’ s‘îns m,lfrai dans ^ Sl“ 

magnétique... vous faire aimer de! leur nom de baptême ou celui de
I W A

tous pour les donner tous au | *eur maitrc*
On admet l’hypothèse suivante:Christ; être vraiment le signe sen­

sible de l’amour que Dieu porte à 
chaque âme. Voilà la règle d'or de 
saint Paul: La bienfaisante chari­
té. Gravez fortement dans vos es­
prits et dans vos coeurs ce qu’on 
appelle Je "sens du devoir". Lais­
sez de côté toute crainte servile, 
toute ambition mesquine et cher­
chez votre bonheur et votre re­
compense dans la seule satisfaction 
chrétienne du devoir accompli; 
c’est ainsi que sc formera en vous, 
pour appuyer le sens du devoir.

Les noms nouveaux adoptés par 
les chefs de familles affranchies, se 
divisent en cinq catégories princi­
pales:

La première représente la masse 
des manants, vilains, roturiers”, 
qui ont gardé le nom de leur pro­
fession: le meunier. le boulanger, 
le boucher. le tailleur, le couturier. . 
le charpentier, le maçon, le labre j 
( le lèvre. le fébure, c’est-à-dire, le 
forgeron i, etc.

La deuxième comprend surtout 
les ruraux: du pré. de la vigne, du 
mont, du val, du bois, du mas. du 
chêne, du frêne, de l'orme, de la

lence des tristes chambres, au mi­
lieu des sanglots que provoque 
peut-être autant le remords que le 
regret, constamment elle fauche. 
Huit .dix jeunes gens s’en vont ain­
si chaque jour au cimetière. Huit 
ou dix jeunes gens que nous pou­
vions, que nous devions conserver!

N’aurons-nous pas pitié de ceux 
qui restent;* Continuerons-nous de 
ne voir le danger qu'en Pologne? 
Hélas nous savons qu'il est à nos 
portes.

Relire quoi, sire?
Ce que |e viens de dicter.

— Di... dicter? balbutia S...; je 
ne savais pas... je n ai rien écrit.... 
je croyais...

La foudre tombant sur les 1 ui- 
leries et renversant le vieux palais 
eût causé au pauvre garçon moins 
d effroi que le cri Je colère qui tran­
cha net sa phrase Comme un hom­
me échappé à une grande catastro­
phe, il ne s'etait d ailleurs rendu 
compte de rien et n’en pouvait due 
davantage. 11 s était trouvé dehors, 
avau traversé Paris, tout courant, 
se dirigeant d instinct vers le mi­
nistère, n ayant qu une idée, cchap 
per au danger, se mettre à 1 ’abri, se 
relugier parmi ses camarades. 11 en 
lut malade pendant cinq jours; ja 
mais, au reste, il n entendit parier 
de l'aventure et ne remit plus les 
pieds aux 1 uileries; de toute sa 
vie, qui lut longue, il lui lallaii se 
laire violence pour traverser le jar­
din, et trente ans après que Napo­
leon lût mort à Sainte-Hélène M. 
S... n apercevait pas de loin les dô­
mes du Château sans être saisi d un 
petit trisson rétrospectif.

G. LLN’Ü l RE.
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une conscience droite, éclairée, sûre lontaine, du puits, du bac, etc.
d’elle-même, qui décide avec *■ >*■lit La troisième est plus particulière

//LE SECOND "SACERDOCE
DEDIE AUX INSTITUTRICES

Les vacances ont passé avec la comme le prêtre, vous monterez â
brièveté des beaux rêves, le travail l'autel du sacrifice afin d’offrir à
tout autant que le temps les recule Dieu comme une hostie d agréable Prodiguez en toutes circonstances
affreusement dans le lointain des odeur, votre vie. votre temps, vo- jcs conseils les plus tendres et le
souvenirs, il emporte non seulement tre santé pour les âmes de cette ar- ..i......... .. _
des beaux jours et nos vacances, dente jeunesse, espoir de l’avenir.

Chaque instant de votre vie,sera

meté parce qu elle est toujours ap- a *a bourgeoisie et aux fonctions ou
puyée sur la base solide du "Fais Prolt'SSK’ris tJu elle exerçait: le pré­
. t • #* » . . . vost. le doyen, le maire, le bailly,

c; qU0 düls • Le sons du dl-'vo,r Pr°- le sénéchal, le marchand, etc. 
dim lui-meme ces qualités requises: La quatrième s’applique à ceux
la ponctualité, l’assiduité et l’at- que des particularités physiques ou

morales caractérisent: le fort, le
l’instant doux\ Iong’ lc grand, le court. 

c .le petit, le gros, le gras, le noir, le
f . . K rouge, le blond, le blanc, le gris, le

temps voulu et qu on s applique à camus, le borgne, etc.
bien remplir la tâche imposée. Que Enfin, une cinquième classe en-
votre plus grande sollicitude soit 8*°^ ceux auxquels, par raillerie
de veiller sur la candeur de l’en- pcut‘C‘trv/ on décerne des sobriquets.

comme le roi, le prince, le duc, le
marquis. Ic comte, le baron, le che-
va;nr. ou ceux qui avaient voulu

tention soutenue faisant qu'on est 
toujours a son poste, à 
marqué, qu'on s’y tient

lant et d'en écarter tout ce qui 
pourrait en ternir la beauté. Faites 
que cette jeunesse que vous avez 
sous votre tutelle grandisse loin de 
toute influence néfaste et conta­
gieuse gardant toujours l'intégrité 
de I honneur et l’angélique vertu.

mais même un bon morceau de no­
tre vie.

La jeunesse vive et alerte a re­
pris le chemin de l'école afin de 
continuer d’ouvrir son intelligence 
aux bienfaisantes lumières des scien­
ces profanes. Mais le point primor­
dial est surtout, d’ouvrir ces jeu­
nes coeurs aux lumineuses sciences 
de l’amour et du sens chrétien.

Institutrices, voilà votre sacer­
doce; vous faites partie de la divi­
ne mi lie? du Christ. Chaque jour.

plus sages épiant attentivement et 
vous efforçant de diriger vers le

pour les âmes, les coeurs, les intcl-jc*e^ loutcs Ls impressions de l’en- 
ligences de vos élèves. Votre noble Lint. Enfin, soyez bonnes, douces.
vocation est toute de dévouement, 
de sacrifice et d'abnégation. Si vous 
savez remplir dignement votre tâ­
che et apprécier vos sublimes fonc­
tions, vous devez regarder votre 
ministère comme le plus élevé après 
le sacerdoce.....

Que comporte votre misffon? 
L’éducation et l’instruction de l’en­
fant. L’éducation d’abord qui con-

—• -
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îaire de leur nom de baptême, le 
nom de famille de leurs enfants: 
1 Ci it I. Louis. Albert, André, Pierre,
Siméon, etc.

On 
temps 
très d
suiter des c mfusions et des diffi­
cultés de toute sorte. Cet état de 
choses ne prit fin en France, qu’au 
seizième sièCe, quand une ordon­
nance de 1 rançois 1er imposa au 
clergé paroissial l'obligation d’en­
registrer les naissances, noms et 
prénoms des enfants.

Secrétaire de
l'Empereur

L n placide notaire de petite vil­
le écrivit ses mémoires encore iné­
dits. et pour toujours sans doute, 
car l’énorme cahier ou ce brave 
homme consigna les impressions de 
sa vie sans aventures forme le plus 
somnifère manuscrit que j’aie lu.

J’en ai retenu une anecdote, une 
seule, que voici. A l'cpoque eu il 
terminait ses éludes de droit, le fu­
tur tabellion, un peu effrayé de 
1 austère existence qui se préparait 
pour lui en province dans l'étude 
paternelle, essaya de se creer une 
situation a Paris et se fit admettre, 
en qualité d attaché, au cabinet du 
ministre de la Guerre. C’était au 
temps du premier Empire...

L n jour le ministre, Bcrthier,

3 minutes dans une casserole u- 
couverte. Enlevez les feuilles <L 
menthe au tamis. Faites chauffer 
jusqu’au point d'ébullition 
ajoutez la gélatine. Laissez durci; 
partiellement. Ajoutez l'agneau ^ 
le piment rouge doux. Laissa 
prendre dans un grand moule ou 
six moules séparés. Servez sur dv 
la laitue croquante. Garnissez. Je 
légumes frais.

Note — Cette gelée paraît enco
re plus belle quand on ajoute de la
matière colorante verte au mélange
avant qu’elle se prenne.

* * *

OEUFS A LA DIABLE AVEC 
GELEE AUX TOMATES
2 tasses de jus de tomates; 2 c. 

a soupe de gélatine; assaisonne 
monts ; ).\ tasse d’eau froide; 
oeufs cuits dur, à la diable.

Faites chauffer le jus de torn a 
tes et les assaisonnements au goût 
Faites tremper la gélatine dans de 
l’eau froide. Ajoutez au jus de to 
mates bouillant. Coupez les oeufs 
cuits dur en deux. Enlevez les jau 
nés. Mélangez avec la sauce à sa 
Iade et ajoutez le jambon ou le b.» 
con haché. Assaisonnez. Remplis 
scz les blancs et mettez ensemble 
deux moitiés de chaque oeuf. Rem 
plissez â moitié six moules du jus 
de tomates partiellement pris. Met 
tez les oeufs dans la gelée. Lorsqm 
le mélange est parfaitement [iris 
ajoutez la gelée qui reste et refroi­
dissez. Démoulez sur de la lait m 
façonnée en tasses. Garnissez T 
cresson.

* * *
LAITUE EN ROULEAUX
1 y'j tasse de fromage de ci ém­

ou de fromage blanc; tasse de 
jambon ou d amandes hachés; sau­
ce â salade; 6 grosses feuilles ci 
lait ue.

Ajoutez le jambon ou les aman­
des nu fromage. Mélangez parfai­
tement avec suffisamment de sau 
ce â salade pour que le mélange 

_________  puisse se tartiner aisément. 'Parti
Le cordon bleu" était autrefois ncz fc.uilk's dc ,laituc avc'

insigne distinctif des chevaliers ,couchc SLlncrcuse du mdange d.
Iromnge. Faites un rouleau de ena
que feuille. Refroidissez bien. Cou

Corrigeons-nous !
A MEUBLEMENT 

Ne dites pas — Mais dites: 
Banc-lit: Canapé-lit, dican-ht; 

Berçante: Berceuse; Bibliothèque à 
rayons, â sections: Bibliothèque a 

\caissettes; Bras de fauteuil: Acco­
toir; Bunk: Couchette ; Bureau, 
pour Commode; Bureau de toilet­
te: I able de toilette; Chaise ber­
çante: Chaise berceuse; Coinçon: 
Coin ou encoignure; l armier: Hu­
che ou tari mère.

//Cordon Bleu //

du St-Esprit, ordre institué en
1579 par Henri 111. L’ordre du , . . T/
St-Esprit. dont le grand maître pcz cn K’n-u^urs dc O/2 ponce 
était le roi. ne comptait que 100 Tvez tro.s ou quatre rouleaux su,comptait qu 
membres: 87 chevaliers, 9 com­
mandeurs et 4 grands-officiers. On 
peut voir, au musée de Cl un y, les 
attributions distinctives de cet or­
dre ainsi que sur le vêtement de cé-

chaquc assiette â salade reconvert- 
de laitue.

* * *

SALADE HYGIENIQUE
1 cnil, â sonne de gélatine:

r • . • 9 *1 v > vil IUL ill Uv LL" _ * I * i » r • t

fau appeler scs s.x attachés; .1 leur'rémonic et les superbes manteaux CUl1- \ S°UDC d fro,ld';; 1 
annonce que l'un des secrétaires ! dc velours bleu que revêtaient les USSC dc f*-omaRc blanc: tasse
particuliers de 1 empereur est mala- {chevaliers du St-Esprit. Le cordon S,a.UCC a M c# cU1 V1 1 h.c 10 :v
/I i ^ LI . _. ' . . ■ I « . * I . f C/* /P» r* /~\ /• L tin...... - . i ---------- it-Esprit. ... .
de. oblige de quitter son service, et [bleu, auquel était attaché la croix [.. 
que Sa Majesté demande une belle de l'ordre, se portait en sautoir de

con, it d'ailleurs mi'.n ! \VU,n P°Ur complctcr s°n cabinet, l'épaule gauche a la hanche droite, u iUWii- i q LrU' P‘1K"' dc pr°Se osl dwlùc aux r n raison de cet attribut, les
e l u i ciîil i n rwô8'5' T”'* g"nS LT m‘lniL'rC d '■‘Preuve; chevaliers de l'ordre étaient couram- 

• 1 C,-V1!' ll vP deVaU rc- ‘hacun s apphque dc son mieux. , ment appelés "cordons bleus"
!e coeur battant., le cerveau en fie-! _ Et par extension, on prit l ha-

affables, obiig. eantes envers eux. 
mais que ce soit sans faiblesse, car 
il ne laut être complaisant et mê­
me pacifique que dans ce qui est bon 
et peut édifier. N’oubliez pas sur­
tout que vous devez vous occuper
principale nu nt de 1 education. Dans celte guerre oû nous ve- 
c’est-à-dire de Ja formation, chez nons d’entrer, la première dc nos

LES DEUX
GUERRES

l’enfant .de généreux et lumineux 
principes capables de guider et de 
féconder toute sa vie individuelle, 
familiale, professionnelle, civile et 
nationale. Il est vrai que l’instruc­
tion est une excellente chose, mais 
faute d’éducation chrétienne, so­
ciale et humaine, elle ne pourra ser­
vir qu’a l’asservissement et à la 
destruction du genre humain. Que 
cette éducation, en dernier lieu, soit 
imprégnée de patriotisme qui élève 
les esprits et les âmes au-dessus de 
toute ambition, de toute fourbe­
rie et de toute bassesse. Soyez avant 
tout de véritables éducatrices de 
coeur remplies d’amour pour le 
Christ et pour les âmes.

Dieu, comme vous le voyez vous 
a confié une mission quasi divine.

preoccupations, celle qui nous ho­
nore davantage, est le sort de nos 
enfants. Pour eux il n’est pas de 
sacrifice auquel nous ne soyons 
prêts.

L’accroissement des taxes, l’aug­
mentation des prix des denrées, tout 
le luxe qu'il nous faudra bannir, 
toutes les privations que nous au­
rons à subit de telles perspectives 
n’ont rien de réjouissant sans dou­
te mais nous les redoutons moins 
pour nous mêmes que pour les fa­
milles dont nous avons charge. 
Pourvu, songent des milliers de pè­
res et de mères, que l’impôt du 
•sang soit épargné à nos fils!

Nos fils, c’est-à-dire notre es­
poir. ceux qui, demain, paracht 
Vont notre oeuvre. Et, certes, 
avons-nous mille fois raison de 
vouloir les conserver à la patrie. 
Mais songeons-nous assez, en de­
hors des heures où sonne le tocsin,

vr,-. a l idéc que le maître du mon- | Etude, pour désigner dans chaque 
decho.s.ra, au vu de ces s.x feuil- sphère quelqu'un d'un mérite su­
Jets, 1 heureux predestine dont se 
trouveront assurées la gloire et la 
fortune.

Les dictées finies sont portées 
par le ministre aux T uileries; une 
heure d’attente anxieuse, de rêves 
dorés, d'illusions folles. Enfin,
Berthier rentre a son hôtel; sa voi­
ture s’arrête au perron; i! monte 
J escalier; il pénètre dans le salon 
ou languissent les six attachés, blê­
mes d’angoisse; il nomme l’un 
d eux; — ce n était pas mon futur 
notaire, mais l’un de ses amis, S.... 
qui, je crois, était de Valenciennes.,............

—Monsieur, l’Empereur vous a monde, 
désigné; montrez-vous toujours di- j - 
gne de cet insigne honneur; allez,;
Sa Majesté vous attend.

Les autres, en bons camarades, 
embrassent leur fortuné collègue, 
un peu pâle, très ému, abassourdi, 
pour tout dire, de l’écrasante au­
baine; on le brosse, on le gante, on 
étale son jabot, on lisse son cha­
peau, on l’accompagne en triom­
phe jusqu’à la voiture qui l’attend.
Il part. Le travail ce jour-là fut 
sans entrain au ministère; on son­
geait à 1 absent, on le suivait en 
pensée: "Il entre au Château, il 
traverse les antichambres, il est ac­
cueilli par l’Empereur, le voilà ins­
tallé, il entend la voix du dieu, re­
çoit ses confidences, collabore avec 
lui...”

péricur,, de dire le cordon bleu” 
comme on dirait maintenant, plus 
vulgairement un “as”.

Il y eut des “cordons bleus” 
dans toutes les branches de la so­
ciété, dans les professions les plus 
diverses, jusqu à... la cuisine. Puis 
comme l’ordre fut aboli à la Ré­
volution, et apres une brève réap­
parition sous la Restauration, de 
nouveau aboli en 18 30, le mot se 
perdit et il ne resta bientôt plus 
d autres cordons bleus” que les 
cuisinières.... et que celui qu’arbore 
au vent le paquebot le plus vite du

RECETTES
EPROUVEES

AGNEAU MOULE AVEC GF- 
LEE DE MENTHE

1 K* c. à soupe de gélatine; y\ 
lasse d’eau froide; 1 ^ tasse d’eau 
bouillante; ]/\ tasse de vinaigre; 3 
tasses d agneau froid coupés en 
dés; }4 tasse de sucre; 1 c. à the 
de sel; A-i tasse de feuilles de men­
the hachée; j/-i tasse de piment vert 
ou rouge coupé en dés.

Faites tremper la gélatine dans 
I eau froide. Combinez l’eau, le su­
cre. le vinaigre ,1e sel et les feuilles 
de menthe. Faites bouillir pendant

sel
1 R? tasse de concombre égrené 
coupé en dés: 2 cnil, à soupe de s 
cre; 2 cnil, à soupe de jus de citr°r.

1 tasse de carotte râpée: } j tasse d 
pimnt vert, haché fin 2 cnil, a ou 
pe d’oignon émincé.

Faites tremper la gélatine dan 
l’eau froide et faites dissoudre su 
l’eau chaude. Mélangez le fromag* 
et la sauce à salade. Ajoutez le si 
le sucre, le jus dc citron et les 1< 
gumes. A joutez la gélatine di.ssou 
te. Mettez cn moules et refroidi 
sez. Servez sur de la laitue croquan 
te.

FAITES
Masscz-lul la 
gorge, la poitrine 
et le dos avec dti \ 
Vlcks VnpoRub, 
et mcttcz-lc au 
lit. Ensuite, met­
tez une cuillerée 

do VnpoRub dans un bol d'eau 
bouillante; posez un Journul ou 
lin drap sur la tête de l'enfant, 
comme une tente, dc façon qu'elle 
couvre aussi le bol, et que liébô 
puisse aspirer les vapeurs médi­
camentées pendant plusieurs mi­
nutes. Ce traitement détachera 
les mucosltés-dégngcra les voles 
nasales—enrayera la tendance A 
la toux—apaisera la congestion 
locale. Longtemps après que Bébé 
se fiera endormi d'un sommeil 
paisible, l’action cataplasme-et- 
vapeurs du VnpoRub continuera 
fi agir et A soulager le mal—et 
vous aurez, 
vous - aussi,
une bonne _ . , - _
nuit de repos. W VapoRüB

i
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RETRAITE — Du 4 au 8 oc­
tobre il y aura une retraite préchée 
par le R. Père Paul Eugène, o.f.m.

ST-AMBROISE
(D.N.C; — BAPTEMES — 

ANNIVERSAIRE - Vendredi cîaiK.XÆ AlpSÔ^!
le 6 octobre, 50e anniversaire de la 
première messe célébrée à St-Ed- 
mond par l’abbé Fabien Pariseau, 
ancien vicaire à St-Barthélemy. A 
celte occasion il y aura une messe 
J action de grâces.

Dimanche le 8 octobre, à 9 h. 
^0, il y aura une grand’messe so­
lennelle a laquelle assistera Son 
l:xc. Mgr Joseph-Arthur Papi­
neau.

Apres la messe aura lieu le tira­
ge d un $5. au profit de l’église de 
St-Edmond, restaurée l’an dernier.

ST-COME

se Simard. Parrain n marraine M. 
Mme Henri Gaudet, oncle et tante 
de l'enfant.

— Le 1 2 sept. Joseph-Gérard- 
Maurice-Réné, fils de M. et Mme 
Albert Desrosiers. Parrain et mar­
raine M. et Mme Gérard Desro­
siers, oncle et tante de l’enfant.

#— Le 13 sept. Joseph-Eugène- 
Pierre. lils de M. et Mme Raoul 
Laurin. Parrain et marraine, M. 
et Mme Eugène Laurin, oncle et 
tante de l’enfant.

— Le 1 5 sept. Joseph-Charles- 
Edouard - Benny, fils de M. et 
Mme Arsène Simard. Parrain et 
marraine. M. et Mme Paul-Emile 
Bellerose de St-Fclix de Valois, on­
cle et tante de l’enfant.

— en VISITE —Le 10 sept. 
M elles Blandine. Géraldine, Fran-

^.. . *
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Ce que les bonnes nouvelles voyagent vitej 

Savez-vous que l’antigel "Prestone” se vend main­
tenant au plus bas prix qu’il n’ait jamais été?

-TT
-, •h

Maintenant, plus que jamais, cet 
antigel garanti est un achat éco­
nomique. Pas d’argent à dépenser pour 
en ajouter d'autres chop in es pendant 
l’hiver. Aucun risque de réparations 
coûteuses dues au gel. Pas d’évapora­
tion lorsque la température est douce.

Protection garantie, aussi, contre 
l’obtruction par la rouille et la corro­
sion—grâce au xingrédients spéciaux 
qui composent l’antigel "Prestone”.

Plus de i.f.ooo garages et stations de 
service sont maintenant prêts à vous servir 
l'antigel national du Canada.

m

CANADIAN NATIONAL CARBON CO.
Halifax Toronto MONTRÉAL V/innipes

LIMITED
Vancouver
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Le 1 3 sept, fut baptisé Joseph- 
Rcné-Luc -Alfred enfant de M. et 
Mme Louis Lachapelle (Irène
Geoflroy). Parrain: M. Alfred ____ ___ ____w.iiV> A gaii.
Gauthier marraine: Louise Lacha- çoise Lamontagne, ainsi que M 
pelle, tante de l’enfant; porteuse: Jean Râtelle rendaient visite à M 
Melle Hélène Lachapelle tante Je et Mme Yvon Lamontagne de

Montréal.
# Ee 16 sept. M. et Mme 

'' illrid Bah! de St-Jean étaient de 
passage chez M. Hormisdas La­
montagne.

l’enfant.
* * *

Ln groupe de 38 jeunes gens de 
notre paroisse ont suivi les exerci­
ces d’une retraite fermée a la mai­
son Querbes.

STE-MELANIE
(D.N.C.) — MARIAGES — 

Le 21 sept, lut bérçj le mariage de 
Melle Yvette Hétu fille de H. Dé­
siré llétu a M. Jean-Paul Lafre- 
niere, de St-Ambroise. La bénédic­
tion nuptiale leur fut donnée par 
M. le vicaire V. Bérard. Après 
la cérémonie religieuse, les époux 
prirent le vin chez M. Désiré Hétu 
père de la mariée. Les époux parti-

Le barrage du 
placement en viager a 
permis à nos 100,000 
sociétaires de capter

$13,000,000 et do dis­

tribuer, cette année, 

à 45,396 d’entre eux 

$752,016.67 de rentes, 

soit un total de $6,477,­

226.53 depuis 21 ans.

ST-DAMIEN
. (^«N.C.j Le 5 septembre, 
a 1 épouse de M. Antonio Bruneau, 
barbier (Elmire Leblanc) un fils: 
Joseph-Luc-Louis. Parrain et mar- ! 
raine: M. et Mme Louis Leblanc 
de Louiseville. oncle et tante de 
1 entant, représentés par M. et Mme
Désiré Bruneau, grands-parents.

♦ * *
Le 21 septembre. M. René Du- 

beau. beurrier, unissait sa destinée

* CAISSE * 
NATIONALE 
D'ECONOMIE

R. TESSIER
Poste restante, Joliette

rent ensuite en voyage de noces aux à Mlle Florence Beaulieu. M. Jo-
Etats-Unis. jscPh Dubcau servait de témoin a officiers de la Ligue. M. Joseph

— Le 12 M. Charlemagne Mas-! son fils et M. Eugène Beaulieu a sa Dupuis fut nommé président; M.

FUNERAILLES DE MME
JOSEPH LAFERRIÈRt

A ST-EEUX DE VALOIS
Récemment ont eu lieu en notre' SYMPA I 1I1ES — Famille 

église les lunérailles de Mme Jo- Dominique Fessier de Bertlnervil-
seph F a ferrière (Ovida Fessier), le; MM. et Mmes Joseph St-Geor-
décédée le 8 septembre dernier, a ges, de St-Jean de Matha; Jean-
l'Hôtel - Dieu de Montréal, à F.ige M. Handheld, de Willimantic,
île 62 ans. 11 mois et 23 jouis, Con.; Viateur Fessier, de Willi-
après un grand nombre d'années mamie; Narcisse Lalerrière, de
de maladie, endurée avec un grand Lowell Mass.; W ilfrid Moreau, de mase de Rome, s. de la P., Si M.- 
courage. Elle a vu venir sa dernière Lowell, Mass.; Mère Marie de Ambroise de Sienne, les religieuses 
heure avec le même courage, avec ! Gcthscmani. assistante générale et et les élèves du couvent de St-Es- 
une grande résignation à la volonté .Sr Bernadette Marie, des Srs de la I prit, les élèves de l'école paroissia- 
de Dieu et un grand esprit de foi. ; Providence; Mme veuve Léandre Je. 7e année. C. N. D., Mme A.

Elle laisse dans le deuil son Geoffroy, de Joliette; Mlle Lucien- St-Jean, M. et Mme F. Si-Jean.
ne Durand, M. Romeo St-Georges. [Mlle Th. St-Jean. familles G. Rio- 
lamille Auguste Ducharme, MM. pel, et H. Riopel, Mme Gilb. Rio- 
et Mmes Joseph Ducharme. Ronut- pci. Mlle G. Riopel. Mlle F. Lau- 
lus I essicr, tous de St-Jean de Ma- rin, M. et Mme Wr. Lorain. M. A. 
tha; lamille Alfred Jodoin, de Pépin, ses enfants, M. et Mme J.- 
Montréal; M. et Mme John Brièrc, j U. Chaput, famille J.-A. Sylves- 
lIc Montréal; M. et Mme Maurice tre, Mlle \’. Castelleau, M. et Mme 
Michaud, de Montréal; famille A- Oscar Leblanc, M. et Mme W. 
délard Durand, de Joliette; MM. 
et Mmes Julien Asselin, de Joiid­
le; Georges Parent, Maurice Des­
rosiers et M. Jean Brisson, Mile

Jean, M. A. Lasalle, iVl.et Mme | Goyet, Dr J.-E. Gervais, M. R. 
l\ I remblay, M. P. Riopel, la la­
mille F. Fitzpatrick, M. U. Cham- 
poux, Melle Luc. Chaput, M. A.
Dugas. Mme Alcide Perreault, M.
J.-K. Piette, M. C.-B. Marcotte,
M. et Mme h. Dugas, M. R. Pou- 
liot, M.et Mme H. Contre. M. J.
Blondin, Melle A. Boulet, Mlle 
Àngclmc Breault, la famille G.
Rivest.

BOUQUETS SPIRITUELS - 
R. F. G. Pauzé, c.s.v., R. Sr Da-

époux éploré M. Joseph Laferriè- 
re; une fille adoptive, sa nièce Mme 
Ernest Robert ( Simonne Fessier ) : 
lui survivent aussi une soeur Mire 
J ose pli St-Georges (Marie Louise 
Tessier..), de St-Jean de Matha; 2 
frères: MM. Sévère Tc.vficr, de 
Woonsocket et Alphonse Fessier, 
de Montreal: un grand nombre de 
neveux et de nièces et plusieurs 
cousins et cousines.

Les porteurs étaient tous du
Tiers-Ordre de S. François et ne- Bernadette Bazinct, de Joliette; 
compagnes aussi de dames tertiai- MM. et Mmes J. Georges Dufres- 
res: MM. et Mmes notaire Laval- ne, Dr Alfred Ducharme, Wilfrid 
lee. M. \\ illrid Bonin et Mme Gagné, le Comptoir Avicole. MM. 
Gagné ; M. et Mme Arthur Foi Mmes Lugène Aubin. J. 1 1. La 
rier, M. et Mme Xavier Brault. M. vallée. Schciding, W ilt rid Bomn. 
et Mme Olivier Généreux. M. cl Gérard Bonin, famille Florian Foi- 
Mme Raoul Piette. La bannière rier. MM et Mmes Georges Albert
des Dames de Ste-Anne était por­
tée par MM. et Mmes Albert et 
Edouard Bellerose. La bannière du 
'Tiers-Ordre par MM. et Mmes 
Orner Bernier et Napoléon Char 
bon n eau.

OFFRANDES DE MESSES - - 
Les Fraternités du Fiers-Ordre, les 
Dames de Ste-Anne. la famille

Tellier, Henri Benny, M. Edouard 
1 lénaull. Mlle Simonne Sarrazin; 
M. Ronald Rainville, Mlle N vctlc 
Joly, Mme veuve Flic Eaferrière, 
MM. et Mmes Lucien Lalerrière. 
J.-L. Bruneau, Mme Léopold Chc 
va lier.

REMERCIEMENTS. M.

Bourgeois, Mme C. Marchand.
SYMPATHIES — M. l’abbé 

M. Sylvestre, R. Fr. G. Caron, 
c.s.v., R. Sr M. Joseph du Précieux 
Sang, s.s.a., Supérieure du couvent 
de bt-Esprit, M. et Mme L. Pauzé, 
Mme Armand St-Jean, Mlles G. 
u A. St-Jean, la famille H. Riopel, 
Aime D. St-André, famille G. Per­
reault, Mlle Simonne Pauzé, M. 
et Mme A. Parent. Mlle G. Payette 
M .et Mme A. Clément, Swedish 
Separator Company, l'Etoile du 
Nord, M. et Mme R. Perreault, M. 
et Mme M. Champoux, M. et 
Mme F. Parent, Mlle P. Cham­
poux. M. et Mme W. Rivest, Mlle 
Jeanne d Arc Brousscau, Mlle A. 
W’odon, M. R. Marion, M. et 
Mme Viateur Comtois, famille A. 
Chevrette, Mlle J. Guilbault, M. 
et Mme Alp. Forest. M. et Mme

sicotte épousait Melle Liliane Ma- fille, 
rion de Joliette. M. Orner Massi- Le même jour, M. Amédée 
cotte et M. Louis Marion père des Beaulieu, fils d’Eugène, forgeron, 
époux agissaient comme témoins, de St-Gabriel de Brandon, épou- 
Les époux firent un voyage de noces | sait Mlle Aline Turenne. M. Moïse 
aux Trois-Rivières. Beaulieu servait de témoin à son

Nos voeux de bonheur aux petit-fils et M. Israel 1 urenne a sa 
nouveaux mariés. fi IL’.

* * * A ces deux couples, la bénédic-
Depuis le 5 sept, nos élèves sont lion nuptiale fut donnée par M. 

en classe. Les institutrices sont: l'abbé Hcrmas Lavallée, vicaire de 
Ecole no 1 Melle Fernande Riber- la paroisse.Marsolais, famille Max. Duchar 

me, famille F. Neveu, M. G. Le- dy. no 2 Melle Jeannette Malo, Durant la messe il y eut chant 
blanc, lamille J. Lépine, M. G. no 3 Melle Isabelle Riberdy, no 4 par la chorale des Enfants de Ma 
Bernard, M. R. Nadeau, lamille Melle Irène Desrosiers, no 5 Melle rie et par Mme Albert Dubeau. 
W. Lépicicr, famille J. W . Desro- f Gaétane Benny, no 6 Melle Pris­
siez. lamille John G. Landry, cille Perreault, no 7 Melle Reine- 
Mme L.-P. Sylvestre, famille F. Aimée Malo. no 8 Melle Anne- 
Parc, M. B. Marchand, lamille W . Marie Perreault, no 9 Melle 1 hé­
/. Miron, M. G. Poirier, M. P. 1 rose Massicotte, no 10 les religieu- 
Savignac, famille A. Dalphond, scs des S.S. Coeurs.
M. J. Brisson, les membres de l’A- i * * *
micale du couvent de St-Ambroise, j Le 7 sept., M. Lucien Hamelin.
M. Maurice Clement, Matthew inspecteur, donnait une intéressait- 
Moody et Sons Co. par L. Gareau te conférence au institutrices sur
et O. Ouimet.* * •

REMER( Il MI N I S — La fa­
mille Pauzé remercie bien sincère­
ment tous ceux qui lui ont témoi­
gné quelque sympathie à l'occasion 
de la mort de Mlle Claire Pauzé.

Féd ucation.

TABAC JAUNE — La récolte 
du tabac jaune a laquelle nous nous 
sommes intéressés pendant la belle 
saison est enfin en parfaite sécu­
rité. La gelée qui a semblé menacer 
certains retardataires n’a pas accom­
pli son oeuvre. I oute la récolte en 
a heureusement été préservée. Le 
tabac est de belle qualité et nos

nous
décrivit les tourments des âmes du 
purgatoire et les moyens de les se­
courir.

Georges Benny,t M. et Mme Ernest
Robcrt- .. . . . . . . . , |Josc!?h L"Vmc,v « 5“ P‘lrc'us ,v j Ovi 1 à Lajcutiesse. M. n'. ' Massl-

\1 1 Ul.LS. - niorcicnt sincèrement tomes les per \i ... \i i ......BOUQULTS sFlRI i u,:,.a mercuni sinceremcm toutes les per-jcollc> M. ct Mme M. Lafortunc. 
MM. et Mmes M.-J. Gilbert. Na- sonnes qui leur ont témoigné des XIllcS J et F Savignac, M et Mme 
poléon Charbonneau, i.i lamille marques de sympathies à l’occasion Grégoire M et Mme E Lan-
Albcrt Joly, Mlle Irène Boucher et de la mort de Mme Joseph Lafer 
ses élèves. rière.

SYMPATHIES A LA FAMILLE PAUZE
Nous avons publié la semaine tés à la famille en deuil et auxquels 

dernière le décès de Mlle Claire nous joignons les nôtres.
Pauzé, enfant bien-aimée de M. et OFFRANDES DE MESSES — 
Mme Arthur Pauzé décédée le 8 
sept, à l’âge de 17 ans.

Voici la liste des nombreux té­
moignages de sympathie présen-

goire
dry, M. ct Mme G. Frisé, M. et 
Mme H. Roy, M. et Mme G. Gré­
goire, Mlle R. Rivest MM. et 
Mmes E. Lavignc, V. Barrette, W. 
Gnboury, A. Lussier, A. Beausc- 
jour ,Dr Massicotte, R. Malo, Dr 
L. Des rosi ers, Roland Perrault, R. 
Charland. L. Désilcts, A. Malo, A. 
Perreault. J.-E. Richard, R. Bon-

Melle Eugénie Lorrain. M.et |c',cr* L\Dc0mc”; E', F 4‘
Mme J. Desormeaux.M.le chanoi \°\CsU, \ RunM':: L- G«g0|rc. A. 
ne L. F. Lamarche curé, le R.F.L. Jol>’' L' A- Forl,n>
P. Gauvreau c.s.v., Mme A. St-

On y gagne d'acheter
LE MEILLEUR !

PEINTUREZ-
LES

MAINTENANT!

Voyez votre 
marchand 

C-l-L

INDüsr

PiinturES

Brisson, P. Lachapelle, J.-E. Beau­
lieu, G. Beauchamp, E. Viens, 1\- 
II. Gingras; Mlles Luce et Bella 
Lavignc, L. Vincent A. Des y, M. 
Gagnon, Cat. Massicotte P. et M. 
Gouger, F. et R. Lippe, B. Gosse­
lin. L. Lachapelle, R. Côté Mlles 
Desfonds, A. Brissette, H. Lamar­
che. J. Migué, R. Tessier, S. et C. 
Déry, G. Main ville, C. et F. Mar­
ch. Y. Tabah, L. Laflamme, J., 
Y. et R. Perreault; famille J.-R. 
Lasalle, M. G. Lalonde, M. M. 
Savignac, famille J. Massicotte, 
lamille A. Ayottc. M. R. Bazinct, 
famille Béland, Chevalier et Pauzé, 
Malo et Frère, M. R. Jetté. les croi­
sés de F Eucharistie. M. U. Dal­
phond. Mme Z. Chcsney, famille 
J.-A. Bérubé, famille G. C. M. 
Coutu, famille A. Lévesque, M. E.

travaux sont très avances. Nous 
aurons maintenant une belle rouu 
dans le village.

MASCOUCHE
(D.N.C.) — FETE DLS

MORTS — Le 24 septembre nous 
avons eu notre pèlerinage annuel au .
cimetière. Cette année le sermon fut prochain. ^
donné par le R P. A. de Grand-j VISITE DE PAROISSE —
pre. c.sA" supcruur u c n.n irt vicaire Bérard est à terminer
de Joliette. Avec 1 eloquence qu * :, . . , . .... - i p iS%r, la visite de paroisse M. le cure n c­on lui connaît, le K. Pere nous 1 . . . . ,tant pas en état de visiter ses pa­

roissiens.
AMELIORATIONS — Notre 

route du village est beaucoup amé-
JOURNEE DE VOCATION 1,oriV' nilc scrJ. cn asphalle' l tS

. . trtuinv In'C IVinClK X.hK

— Le 25 septembre il y eut jour­
née de vocation pour tous les en­
fants de la paroisse. En plus d’ins­
tructions pratiques sur le sujet on 
montra ce qui sert au culte liturgi­
que. Le lendemain, fête dc> Saints 
Martyrs Canadiens, les enfants as­
sistèrent à une messe durant laquel­
le ils firent la sainte communion.

♦ * *
ENFANTS DE MARIE —

Lors de leur réunion du mois de 
septembre, les Enfants de Marie de 
la paroisse, firent l’élection d’un 
nouveau comité. Voici le résultat:
Présidente: Mlle Françoise Beau­
doin: vice-présidente: Mlle Ma­
riette Desnoyers; secrétaire: Mlle
Juliette Marien; trésoricro: Mlle
Elianc Beaudoin: conseillères :
Mlles Antoinette Cad Lux. Ga- 
brielle Gauthier et Noella Marion.

Elie Dauchy. vice-prcscident; M. 
Armand Gagné, secrétaire; M. 
Gaspard Dupuis, trésorier; MM. 
Lucien Riopel et Joseph Miron lu­
rent choisis comme conseillers.

Les nouveaux élus se rassemblè­
rent ensuite au presbytère, ou il fut 
décidé que les membres de la Ligue 
feraient une communion générale 
mensuelle le premier dimanche de 
chaque mois, puis feraient en grou­
pe le chemin de la croix. Le soir, 
après le salut du F. S. Sacrement, 
aura lieu la réunion mensuelle. 

Cette Ligue, espérons-le. en tre- 
Après le mariage, les heureux tiendra parmi les membres l’esprit 

couples partirent en voyage aux surnaturel et apostolique qu’il au- 
Etats-Unis après une réception qui ront puisé dans le silence des re­
çut lieu chez M. Eugène Beaulieu, traites fermées, et contribuera à re­

Nos voeux de bonheur les ac- pandre le bien dans toute la parois- 
compagnent. se.

Les deux mariées étaient En­
fants de Marie e- reçurent les hon­
neurs de la Congrégation.

Mme Roger Latulippe et ses en­
fants Lise et Jean-Louis sont en 
promenade chez Mme Louis Ma­
rion depuis quelques jours

♦ * *

M. et Mme Alphonse Boucher. 
M. et Mme Odilon T rappier de Jo­
liet te. M. Gérard Erappur de Car- 
tierville, M. et Mme Hildège Frap- 
pier et leur petite-fille Jacqueline 
Lesage de Ste-Emélie de l’Energie,

ST-ROCH

planteurs de tabac se proposent étain t les hôtes de Mm* Gustave 
d'agrandir leurs plantations Fan t Frappier. dimanche dernier.

ST-THEODORE

(D.N.C.) — BAPTEME. — 
Le 19 septembre, Marie-Hélène- 
Huguctte. enfant de M. et Mme 
Alban Gagnon (Véronique l > 
pras >. Parrain et marraine: M. Ar­
mand Gagnon et Mlle Armandine 
Gagnon.

* * *

RETRAITE DES ELEVES— 
Les 18, 19 et 20 septembre a été 
préchée par M. l’abbé WF Caillé, 
directeur de la Action catholique, 
une retraite pour les élèves du cou 
vent et les enfants des écoles. Plus 
de 200 enfants ont suivi ces exer­
cices.

* * *

CATECHISME D’AUTOM­
NE. — Lundi de cette semaine, a 
eu lieu l’ouverture du catéchisme 
d’automne pour les élèves des 5c

ST-ROCH

ST-EDMOND
(D.N.C.) — BAPTEME. —

Le 20 août: Joseph-Paul-Jean-
Marie, fils de M. et Mme J.-Bpte
Drainville. Parrain et marraine:
Jean-Paul et Marie-Louise Dubois
de Montréal. Porteuse : Julienne
Desroches, de Montréal.

♦ * *
MARIAGE Le 2 septembre,

mariage de Joseph-René-Fernand
Chrétien, avec Marie-Exilda-Oliva
Durand. NE René Chrétien servait
de témoin à son fils et M. Régis
Durand à sa fille.

♦ * *
RESENCEMENT DE LA PA­

ROISSE — 11 y a 88 familles : 
3 14 communiants; 58 non-com­
muniants; 37 2 de population.

11 y a 57 élèves qui fréquentent 
les écoles.

CERCLE DES FERMIERES.
— Le 12 septembre, lors de 
l’exposition à F Assomption, nous
avons pu admirer des exhibits de 
produits de terme et de travaux de 
tissage au métier des Fermières du 
Cercle. Plusieurs d’entre elles ont 
remporté des firix. Que ce couron 
nement tourne à l’honneur du cer-

(D.N.C > — NAISSANCE —
A M. et Mme Rosaire Deschai nés 
(Isabelle Riopel), le 24 septem­
bre. un fils baptisé sous les noms
de Joseph-Bruno-Florent. Parrain , . . . . .

m . v « % M,.., _ et 6e années des ecoles rurales,et marraine: M. e: Mme Bruno % »
Eclair, onde ct tante dt l'enfant: ... . oioruccr
porteuse: Mme 1 homas Riopel, sa t ' * *- / AROISSE.
grand’mère. C est cette semaine que se fait la

* * * visite de paroisse. Toutes les fa-
LIGUE DE RETRAITANTS milles auront l’honneur de recevoir

— Dimanche dernier, le R. P. P.- le représentant du Christ qui vient
Maurice Farley. ;.s v., directeur de 
la Maison Querbes, venait en no­
tre paroisse, à la demande Je M. le 
Curé, établir une ligue de Retrai­
tants. Le R. Père Farley a d’aboid 
fait le sermon à la messe et a tap 
pelé Futilité d ur Ligue pour assu­
rer la persévérance des retraitants, 
et pour servir de base à l’Action 
catholique dans une paroisse, qui 
doit recruter ses me*’leurs membres

cle et soit un encouragement pour dans la Ligue. Se sentir unis dans
Faction rend l’apostolat plus faci­
le et plus efficace.

Après la messe, il a rassemblé 
tous les hommes et jeunes gens qui 
avaient fréquenté la Maison de Re­
traites fermées; 44 étaient présents. 
11 procéda ensuite à l’élection des

les Fermières.
♦ * *

LES QUARAN'TE-HEURES. 
— Les 12. 13 et 14 septembre, ont 
eu lieu dans notre paroisse, les ex­
ercices des Quarante-Heures. Le 
premier jour, la messe solennelle 
fut célébrée par M. l’abbé A. Poi­
rier. vicaire à Mascouchc, assist 
des abbés Z. Mailhot, vicaire à St* 
l in et Cl. Clément, vicaire à l’Epi­
phanie. Le second jour. M. l’abbé 
M. Piette, vicaire à l’Epiphanie ot- 
ficiait. A la clôture. M. l’abbé Z. 
Mailhot chanta la messe, assisté
des abbés A. Poirier et NE Piette.

♦ * *
BALLE MOLLE — Le choc 

des îorccs. comme le choc des idées 
fait jaillir les maîtres. Les joueurs 
de notre équipe de balle molle ont 
été les maîtres de l’équipe de St- 
Lin dans le comptage de 9 à 7. Nos 
félicitations et notre encourage­
ment.

a elles les mains remplies de béné­
dictions et les lèvres prêtes à laisser 
échapper un bon conseil, un bon 
mot.

Jos. Frenette
TrnJrurt Hrs auto»

Packard et Hudson
rt camiiuia

International
Bureau: 29. St-Paul - Tel. 750 
Résilience: 96. Manseau — Tel. 474 
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PRIX DE REMISE DE LA
COOPERATIVE FEDEREE

DE QUEBEC
SEMAINE FINISSANT LE 21 SEPTEMBRE 1939

32c.
30c,

17c.1

OEUFS
A - Gros...............................
A - Moyens .........................
A - Poulettes........................
13 -..........................................
C-..........................................

VEAUX ABATTUS .
Bons................................... 14c.
Moyens.............................. 1 3 c.
Communs.......................... Ile.

POULES ABATTUES
A - 5 lbs et plus............. 1 9c.
A - 4 lbs jusqu’à 5 lbs .. 18c.
B - 5 lbs et plus.............  1 7c.
B - 4 lbs jusqu'à 5 lbs .. 16c.
C - 5 lbs et plus .. ........ 13c.
C-4 lbs jusqu’à 5 lbs .. 14c.

POULETS ABATTUS
B - 4 lbs et plus............  20c.
B - 3 lbs jusqu’à 4 lbs .. 19c.
C-4 lbs et plus............. 1 "c.
C - 3 lbs jusqu'à 4 lbs .. 16c.
C - 2 lbs jusqu’à 3 lbs .. 15c.

Sur les prix ci-haut mentionnés, 
nous retenons une commission de 

aux coopératives affiliées et5
C « a u x c xpéditeurs individuels.
PORCS LIVRES ABATTUS

Prix nets
A - Bacon de choix

1 40 lbs à 1 70 lbs .. .
Plus prime.................

B - Bacon
130 lbs à 170 lbs . ..

Bouchers.
170 lbs

POULETS VIVANTS A RO­
TIR — (ROUGES)

A - 6 lbs et plus........... 1 6c.
23c. B - 5 lbs jusqu’à 6 lbs .. 14c.
23c. C-4 lbs jusqu’à 5 lbs .. 12c.

D - 3 lbs jusqu’à 4 lbs .. 11c.
N. B. — Les poulets de pesan- 

i teurs moindres et de mauvaise qua­
lité qui n entrent pas dans ces ca­
tégories indiquées seront payés aux 
prix qu’il nous sera possible d’ob­
tenir.

OEUFS
A - Gros....................  .. .
A - Moyens.....................
A - Poulettes....................
B -.....................................
C -.....................................
MERES DINDES (VIEILLES 

VIVANTES
A -.....................................
B -.....................................
C -................ .....................
Coqs dinde vivants........

JEUNES CANARDS VI­
VANTS

A -...................................... 19c.
B- ................................... 17c.
C - .................................. 15c.

35c.
33c.
27c.
24c.
17c.

17c.
16c.
14c.
12c.

12c.
S1.00 A -

B -
1 2c. | C ’

VIEUX CANARDS VIVANTS 
......................... ISc.

OIES VIVANTES
120 lbs

Légers 
100 lbs

Lourds 
170 lbs

à 120 lbs

I 1 J$c. A -
j B -

II Dc.C-

16c.
14c.

14c.
12c.
11c.

a 10 IU.200 lbs ..
PORCS REÇUS VIVANTS

Bacon, prix net .......... S 12.3 5
POULES VIVANTES

A - 5 lbs et plus ........... 1 Sc.
B-4 lbs jusqu’à 5 lbs 16c.
C - 3 lbs jusqu’à 4 lbs . 14c.
Coqs................................... 13c.
POULETS VIVANTS A GRIL­

LER — (GRIS)
A - 2 lbs jusqu’à 2*7 lbs 

bonne qualité
B - 2 lbs jusqu'à 2*7 lbs 

qualité moyenne
C - 2 lbs jusqu'à 2 1 j lbs 

qualité inférieure aux 
catégories A et B .. ..

POULETS VIVANTS A GRIL­
LER — (BLANCS)

A - 2 lbs jusqu’à 2 ) 2 lbs 
bonne qualité

B - 2 lbs jusqu’à 2 I2 lbs 
qualité moyenne

C - 2 lbs jusqu à 2].'2 lbs 
qualité inférieure aux 
catégories A et B
POULETS VIVANTS A 

ROTIR — (GRIS)
A - 6 lbs et plus............. 1 9c.
B - 5 lbs jusqu'à 6 lbs .. 18c.
C-4 lbs jusqu'à 5 lbs .. 16c.
D - 3 lbs jusqu'à 4 lbs 14c.

LAPINS VIVANTS 
5 lbs et plus: la 1b .. .. ÛSc.

PIGEONS VIVANTS 
Le couple ......................  20c.

VEAUX ABATTUS — EN­
GRAISSES AU LAIT

Bons................................... 14 hàc.
Moyens ............................. 1 3 Va c.
Communs ......................... 11
7

U.

res communs 10 Ce.

16c.

Mc.

13c.

Sur les prix ci-haut mentionnes, 
nous retenons une commission de 
S aux expéditeurs individuels et 

aux coopératives affiliées.
BEURRE

Semaine finissant le 18 sept. 1939 
Beurre frais 

pasteurisé 
non pasteurisé

No
No
No

1
1
i

26! U. 
25>mc. 
25 1 c.

1 6c.

14c.

13 c.

FROMAGE
Semaine finissant le 19 sept. incl.

Blanc:
No 1 
No 2

No 1 
No 2

Coloré:

12c. 5-16 
1 le. 5-16

12c. 7-16 
11c. 7-16

Ces prix sont nets, les frais de 
vente et d'entreposage ayant été 
déduits.

PRIX DU MARCHE DES
ANIMAUX VIVANTS

PRIX OBTENUS SUR LE MARCHE DE MONTREAL LUNDI 
LE 25 SEPTEMBRE 1939 PAR LA COOPERATIVE 

CANADIENNE DU BETAIL DE QUEBEC. LTEE

BACONS — ( 
Prix de base

SELECTS —
Prime par *cte

180 - 230 lbs )
. S9.00 9.25

(190 - 230 lbs)
$1.00

(160 - 240 lbs) 
SI.25

BOUCHERS —
Coupe, par tête de 

LEGERS — (Moins de 160 lbs)
SI.00 

270 lbs ) 
.. S2.50

Coupe, par tête de ..
PESANTS — (240 •

Coupe, par tête de 
EXTRA PESANTS

«(Plus de 270 lbs) Coupe de 
SL50 et S2.00 du 100 livres. 

TRUIES — S6.50 - S7.25.
PORCS classés abattus — S 12.00 

et SI 2.30.
VEAUX DE LAIT

Bon....................... 6.75
Moyen .................. 6.00
Commun .......... 5.00
Commun, léger . 4.00

AGNEAUX
Bon .........
Non castrés 
Commun

MOUTONS
Bon ........................... 4.00
Commun.............. 2.50

TAURES
Choix................... 6.00

i
(
!
I

t
Salon de Beauté

Anne-Marie Poirier.
14a. place Lavaltrie. Joliette

SPECIALITES :
PERMANENTS de tout *enre 

naturel ou Pine Apple AVEC ma 
chine *»u SANS machine 

ONDULATIONS
nvircel croquignole «lit 

kornol,
papier, à Peau, marcel.

COUPE DE CHEVEUX
manicure, shampoo et trai­

tements à 1 huile.
Cordiale bienvenue à tous.

A.-Marie Poirier
14a. place Lavaltrie. 

(voisine de l'United Stores)
JOLIETTE Tél. 81

MELI-MELO

BAS DE SOIE “KAISER**
Mesdames, voulez-vous un bas 

résistant? Adoptez le bas ’Kaiser’ , 
une marque réputée, un bas qui 
sied bien à la jambe. "Foutes les 
nuances. Au grand Magasin Bou- 
lard, 35 rue Notre Dame, Joliette

25mi j.n.o.

NOUVELLE Al>KESSE

Ant. Fortin, D.C.
CHIROPRATICIEN 

Diplômé de Palmer 
14a. place Lavaltrie. Joliette

(voisin du magasin United) 
Téléphone 61

ST-FELIX

CORSETS "PERFECTION"
Le corset qui vous ira le mieux. 

7\Iadame, c’est le “Perfection”, fa­
brique solide, que \ous porterez 
sans fatigue, et dont la durée n’est 
égalée par aucune marque. Au 
grand Magasin Boulard, 35. rue 
Notre-Dame, Joliette. 25mi j.n.o.

! Téléphone 365 j

| Barrette & j 
i Lépine j
j ASSURANCES GENERALES j 
| Feu • lie - accidents • automobiles 
| garanties
i Agents spéciaux pour
’ /. I SAUVEGARDE !
1 Antonio BARRETTE, M.L.A. j 
j Noël LEPINE j
| 45. ST-PAUL. JOLIETTE j

A CEUX QUI DESIRENT 
TRAVAILLER

Belle proposition avantageuse 
pour homme sérieux voulant pren­
dre charge d’un territoire et s’oc­
cuper de vendre: thé, café, épices, 
essences, savons, etc. à son comp­
te. Expérience pas nécessaire. Of­
fre 30 jours d’essai; aucun risque. 
Catalogue gratis. Ecrivez pour dé­
tails: Produits JITO, 1435. rue 
Montcalm, Montréal. 14s. 6 fs

J.-R. LASALLE
FERBLANTIER - PLOMBIER 

Systèmes de chauffage
A VENDRE

Fournaises à eau chaude usagées 
No 2 jusqu’au No 8 

Fournaise à air chaud capacité: 
10.000 pieds cubes

Coin De Lanaudicre et Lajoie 
JOLIETTE

Tél. bureau: 137 — Tél. rés.: 205
20juil. j.n.o.

(D.N.C.) — BAPTEMES. — 
M. et Mme Félix Coutu font part 
à leurs parents et amis de la nais­
sance d’une fille baptisée pajr le R. 
Père Eugène Coutu. Père Blanc 
d’Afrique, oncle de l’enfant, et qui 
reçut les noms de Marie-Hsna-Lu- 
ci Ile-Cécile. Parrain: M. Joseph 
Coutu. de Ste-Elisabcth: marraine: 
Armandine Rondeau, son épouse, 
oncle et tante de l’enfant. Porteuse: 
Mlle Gertrude Coutu. cousine de 
l’enfant.

—Le 24 septtembre Marie-T hé­
rèse-Andrée, enfant de M. et Mme 
Eugène Aubin (AlJéa Marion). 
Parrain et marraine: M. Etnilien 
et Mlle Yvonne Marion, de St- 
Cléophas, oncle et tante de l’en­
fant.

* * *
MARIAGE — Le 25 septembre 

le R. Père Ernest Aubin bénissait 
le mariage de sa nièce Gertrude 
Charbonncau avec M. Edouard 
Des roches, aviculteur de cette pa­
roisse.

Mlle Charbonncau était Enfant 
de Marie et M. Desroches, jacistc.

La Congrégation des Enfants de 
Marie a fait les frais du chant et 
les Jacistcs lui ont accordé les hon­
neurs de leur groupement.

Nous souhaitons aux nouveaux
époux longue vie et bonheur.

* * *

VISITE DE PAROISSE ET 
RECENSEMENT — Voici le re­
levé de notre recensement.

En campagne il y a 263 famil­
les: 1.271 communiants et 265 
non-communiants formant une 
population de 1,536.

Dans le village i! y a 247 famil­
les: 870 communiants et 154 non- 
communiants formant une popula­
tion de 1.024 âmes.

Dans toute la paroisse on comp­
te un total de 510 familles: 2.141 
communiants: 4 !() non-commu­
niants, formant K total de 2.560 
âmes.

La collecte a donné $234.37 et 
sur ce. la campagne a donne 
$1 19.32: le village SI 15.05.

Voici maintenant la différence 
avec l’an dernier: Il y a augmen­
tation de 20 familles: 168 com­
muniants: 5 non-communiants et 
173 âmes. * * *

DANS NOS ECOLES — En
campagne nous avons 1 2 garçons
et 1 1 filles en 7ème année: au vil­
lage: 1 1 élèves en 7ème; 6 élèves
en 8ème et 10 élèves en 9ème.

* * *
SPECIAL POUR LES ABON­

NES — Nous remercions tout spé-

Les plaisirs de la chasse et de la pêche sont revenus

Avant de préparer vos expéditions venez voir 
tous les accessoires que nous avons.

FUSILS, - CARABINES, - CARTOUCHES, 
ARTICLES DE CAMPEURS, - Etc.
Prenez de l'avance pour n'être pas

pris au dépourvu !
NOUS AVONS ENCORE LES ANCIENS PRIX

Articles de pêche -- Articles de sport
Un prix très modéré.

FERRONNERIE - QUINCAILLERIE -
PEINTURE
Exigez

Emaux
Vernis

Etc.

Produits
100%
purs

Champlain Lepine
PLACE LAVALTRIE, JOLIETTE, P. Q.

La

7.50 
6.75
5.50
4.50

9.25
8.25
7.25

4.50
3.00

Coopérative Féd. de Québec 
fournit les commentaires

suivants sur le marché

Bonne
Moyenne
Commune

?./ 5
5.00
3.00

VACHES
Choix
Bon .. ..
Moyen 
Corn mun 
Au seau

9.50
9.00
8.00
7.00
5.00

10.00
9.50
8.50 
8.00 
6.00

Choix ..........
Bonne ..................
Moyenne
Commune
Très commune ..

5.50
4.75
4.00
3.00
2.00

VEAUX DE CHAMPS TAUREAUXBon .. 
Commun

.............. 4.25
............. 3.50

4.50
4.00 Choix . .

Bon .. .
5.00
4.00

BOUVILLONS Moyen................. 3.75
Choix .. . .. 7.50 7.75 Commun............. 3.00

6.50
6.00
5.50
4.00

5.75
5.00 
4.25
3.50
2.50

5.50
4.50
4.00
3.50

1

Boîte postale: 968 ITel. Bureau: 98 
Tél. Rés. privée: 607

J.-BTE FONTAINE
COURTIER D'ASSURANCES

FEU — VIE — ACCIDENTS — RESPONSABILITE
. PATRONALE

Représentant des meilleures compagnies canadiennes,
américaines et anglaises

45, rue St-Paul, Joliette, Qué.
Informations fournies avec plaisir sur tous genres

d'assurances

VOLAILLES VIVANTES
La population juive continue à 

absorber rapidement la plupart des 
arrivages courants et les prix de­
meurent fermes au niveau actuel. 

VOLAILLES ABATTUES
La demande est modérée. Cepen­

dant des arrivages légers aident à 
soutenir les prix.

OEUFS
Montréal:

Nous avons peu de changement 
à rapporter dans les prix. Cepen­
dant, a la fermeture de la semaine, 
on notait une augmentation d’arri­
vages et avec une distribution plus 
lente, ce marché était plus tranquil­
le. de tendance a fléchir quelque 
peu.

Ouébc:
Une augmentation d’arrivages 

et un ralentissement dans la deman­
de furent responsables d'une baisse 
de prix sur presque toutes les dif­
férentes catégories.

VEAUX ABATTUS
Montréal et Québec:

Bonne demande et prix fer­
mes.

PORCS ABATTUS
Montréal et Québec:

Marché ferme et prix stables. 
BEURRE

Ce marché fut encore sujet à de 
fréquentes variations de prix et, 
conséquemment, maintenu à une 
allure plutôt irrégulière.

La diligence qui caractérisa la 
mise en vigueur de l’enquête an­
noncée par le Gouvernement Fé­
déral à 1 egard des récents mouve­
ments de spéculation fut de natu­
re à causer une certaine perturba­
tion parmi les operateurs, contri­
buant non seulement a restreindre 
le volume des transactions, mais 
tout particulièrement à effectuer

une liquidation rapide de stocks 
qui excéda considérablement la de­
mande et. par la suite, entraîna 
une dépréciation assez marquée 
dans les j)rix.

Toutefois vers le milieu de la 
semaine, après avoir touché un ni­
veau de prix variant de 26c. à 26 
Lie. la livre, l’offre fut un peu plus 
limitée et avec une légère améliora­
tion dans ;a demande pour répon­
dre à des besoins immédiats, on 
notait une situation un peu plus 
stabilisée a les cotations plus fer­
mes.

Au cours de a journée de ven< 
dredi. des communiqués annoncè­
rent que le Gouvernement Fédéral 
suggérait la fabrication du froma­
ge et qu’un organisme serait créé 
dans le but de l’acheter, de même 
que certains autres produits de la 
ferme pour exportation au Royau­
me-Uni.

Naturellement, cette heureuse 
initiative écarterait l’anticipation 
d une augmentation de notre pro­
duction de beurre qui semblait 
vouloir s’accentuer à la suite des 
bas prix du fromage.

La répercussion de ces commu­
niqués fut donc des plus favora­
ble. Notre marché domestique se 
raffermit de nouveau et même dé­
passa le haut niveau de prix enre­
gistré au cours de la semaine pré­
cédente.

A bonne heure lundi avant-midi 
le 25 septembre, le beurre pasteu­
risé au gros était coté de 27 5-8c. 
à 27 3-4c. la livre.

FROMAGE
En prévision de l’assistance et 

1 encouragement qui seraient sous 
peu accordés à notre industrie fro­
magère, les activités de ce marché 
furent relativement considérables et 
les prix à la hausse.

cia lenient ceux qui au cours de ta 
visite de paroisse en ont profité 
pour continuer l’abonnement a 
l’Action populaire.

Quant à ceux qui pour une rai­
son ou pour une autre ont été em­
pêchés de le faite, vous pourrez 
toujours le laire en payant soit au 
presbytère soit encore au journal 
même a Joliette. Le principal, c est 
de le faire car c’est une dette, et on 
s’enrichit toujours en payant ses 
dettes. * * *

ADIEUX DE M. PELLERIN. 
Pour la dernière fois avant de pren­
dre sa cure, M. Pellerin ofiLiait 
dimanche dernier dans notre pa­
roisse.

Sur l’invitation de M. le curé, la, 
population est restée après la 
grand messe pour lui présenter ses 
hommages de respect et de recon­
naissance.

U ne adresse fut lue par M. le 
président des Anciens Retraitants, 
puis il y eut présentation d une 
bourse, don généreux de la parois­
se.

M. l'abbé Pellerin, très ému, re­
mercia. 11 dit toute l’affection qu’il 
avait pour sa première paroisse 
comme vicaire et pour tous les pa­
roissiens qui la composent. 11 était 
très heureux de se dépenser pour le 
bien des âmes ici à son premier pos­
te. il n’a pu faire autrement que 
d’aimer très profondément la pa­
roisse.

11 n’oubliera jamais ceux pour 
qui il s’est dépensé.

II a quitté la paroisse mercredi 
après-midi pour se rendre à St-Zc- 
non; un certain nombre de parois­
siens ont tenu à l’accompagner jus­
qu’à sa nouvelle demeure.

Dimanche prochain, M. le curé 
de notre paroisse, le chanoine La­
chapelle. ira lui-même présider la
cérémonie de l'intronisation.

* * *
UN AUTRE DEPART. — 

C’est celui déjà annoncé du R. Pè­
re Coutu des Pères Blancs qui était 
parmi nous depuis la fin d'avril.

Après onze années passées en 
Afrique, le Père Coutu était reve­
nu refaire sa santé et se reposer au 
milieu des sien$.

3-J0URS-3
a

L'EXPOSITION
de

New-York
. Durée du voyage: 5 jours. 

Départ à n’importe quelle date.

Prix: $26.

AUTOBUS — BATEAU 
CHEMIN DE FER

Aussi voyages plus prolongés.

Pour rensiegnementfî s'adresser à 
M. J.-E. POIRIER, 

chef de gare à Joliette

Canadien Pacifique

LA J.A.C. — Dimanche der­
nier environ une cinquantaine de 
jeunes gens se sont réunis venant 
de cinq ou six paroisses du comté 
de Joliette. Ensemble ils ont étu­
die les problèmes qui les concernent 
et ils se sont appliqués à y apporter 
une solution.

Nous ne saurions trop les encou­
rager à poursuivre leur travail dans 
leurs paroisses respectives et à avoir 
à coeur de proclamer le Christ, le 
vrai chef de toute la jeunesse de 
notre diocèse.

Nous les remercions d’avoir bien 
voulu nous visiter et nous leur di­
sons pour l’avenir: Revenez nous 
voir! ♦ * *

JOURNEE APOSTOLIQUE. 
— Que nos Anciens Retraitants 
ne l’oublient pas! c’est dimanchv 
prochain qu’ils iront se rallier à 
tous les autres groupements pour 
redire bien haut tout le bienfait de
la Retraite Fermée.

* * ♦
REVENU PARMI NOUS. — 

L’un des nôtres M. Albert Bou­
clier. depuis six ans à l’emploi de 
la Cie de Pulp and Paper, de Corn­
wall. Ont., nous est revenu ces 
jours dernieis avec sa famille pour 
s’établir définitivement à St-Félix.

Bienvenue à cet ancien parois­
sien.

* * *

NOI ES DE VOYAGE. — Le 
24 août en face de la salle parois­
siale. s’embarquait à destination de 
7 rois Rivières, un groupe de nos 
fermières pour assister à l’exposi­
tion régionale annuelle de cette vil­
le. Le voyage se fit par autobus et 
les voyageuses au nombre de 26 
entreprirent joyeusement cette ex­
cursion. La température idéale de 
cette belle matinée favorisa la gaie­
té et le bon entrain durant tout le 
trajet.

Un court arrêt à Yamachiche, le 
temps de visiter l’église et d’adres­
ser une prière à la petite sainte du 
lieu, et le voyage se continue jus­
qu'au Cap de la Madeleine ou il 
avait tout d’abord été décidé de se 
rendre. Là, sur l'aimable invitation 
d’un Père, elles eurent le bonheur 
d'assister, dans le petit sanctuaire, 
à un court sermon suivi de la vé­
nération de la relique et du Salut 
du Saint-Sacrement. .

S’il s’en fût trouvé parmi ce 
groupe dont l’âme fut portée à la 
mélancolie par la trop impression­
nante beauté des paysages entrevus 
sur la route, notre bonne Mère du 
Cap aura sans doute dissipé ces va­
gues tristesses et remis d’accord 
tous les coeurs, car c’est la figure 
épanouie et l’âme en fête qu'âpres 
avoir visité les principaux endroits 
de ce lieu de pèlerinage que nos ex­
cursionnistes revinrent vers Trois- 
Rivières où avant de s’engager sur 
le terrain de l’exposition, le dîner

champêtre apporté par chacune, lut 
dégusté de très bon appétit sur la 
terrasse d’un parc.

Nous nous dirigeons maintenant 
vers les entrepôts où sont exposés 
les plus beaux exhibits de toutes 
espèces. L’originalité dans la dis­
position flatte l’oeil en même 
temps que le goût. Après avoir vi­
sité les différents départements, 
nous arrivons enfin au “royaume 
des arts domestiques” notre domai­
ne celui-là! Ici tout un problème 
se pose: les fermières par petits 
groupes se divisent, examinent, dis­
cutent. échangent leurs idées car 
chaque chose nouvelle est un sujet 
d’étude pour elles, mais le temps 
passe vite à regarder de si belles cho­
ses, aussi l’heure du départ nous 
réunit bientôt toutes.

Sur le chemin du retour où nous 
roulons maintenant emportant de 
cette magnifique journée le meil­
leur souvenir, nous remercions le 
bon Dieu de nous avoir procuré un 
aussi beau voyage et de nous avoir 
préservées de tout accident.

Qui peut dire si nous aurons le 
bonheur d’y retourner. C’est le dé­
sir de chacune exprimé à l'heure de 
la séparation.

Rapport de la secrétaire.

ST-GABRIEL
(D.N.C.) — BAPTEME — 

A M. et Mme Armand St-Martin 
(Hélène Durand), une fille bapti­
sée le 19 septembre. Marie-Pierret­
te-Yvette. Parrain: Prosper St-

Martin. grand-père de l’enfant: 
marraine: Albertine Savoie. — M.
l’abbé Alph. Lcfcb vre.

* * *

SEPULTURE — Le 22 sep­
tembre fut inhumée Mlle Aglaé 
Mclançon, fille de feu M. Narcisse 
Melançon et de feu Emélie Pari­
zeau.

Mlle Melançon laisse dans le 
deuil ses frères et soeur.

Les funérailles furent chantées 
par M. le curé Nadeau.

A la famille, nos sincères sym­
pathies.

JV.VAVVAVV.ViV.V.V.VaV//

Prie avec l’Eglise $
Prenez la bonne habitude ÿ 

d’acheter chaque dimanche le «U 
petit feuillet “Prie avec !• 
l’Eglise”. C’est le meilleur 
moyen de vous unir au prê- \ 
trc. de dire en même temps \ 
que lui les prières. Votre mes- \ 
se sera intéressante, fructucti- ÏJ 
se surtout. Un sou par di- "■ 
manche c’est payer peu cher % 
la joie et le plaisir surnaturels % 
d’une messe mieux entendue.

WVWWMW.WWAW.V.\

Voulez-vous une protection parfaite? 
Si oui, placez vos assurances

PAR L’ENTREMISE DE

J.-C. Perrault EInrg
REPRESENTANT DE LA "GREAT WEST" 

Courtier en assurances générales.

69# Notre-Dame, Tél. 42 Joliettej


